
JACOBI VITERBIO ESA
® DIVINIS RAEDICAMENTIS

MI

La question XXIV! de Jacques de Vıterbe SUT les predicaments
divıns ete formulee a1lnsı: "Utrum bonum dicatur de Deo conventlenter ei

proprie". Redigee de la meme acon qucC les autres quest10ns, elle onne
d’abord les argumen(ts, douze total, ontrant qu on oıt repondre
negatıvement, SU1VIS d’un argument montrant qu’1 faut, contraıre,
repondre dans SCNS posıitif.

Le Maitre divise SOI eXpose tro1s pomts. demande d’abord
quelle est 1a verıtable signification du terme "bon  " ensuılte, quel SCI1S

dıt "bon  „ des choses: et tro1sıemement S1 l’on peut dıre de IDieu qu
est "bon  ” ei quel SCHS Fiınalement 11 decline l’argumentatıon negatıve.

Le exXx de cette question firouve dans le NS VII de la 1ıbli-
OtfecC: Nazıijonale de Naples (N) AdUX feuıllets 69°-71°:; dans le 2006 de la
Bıbliotheque de 1’Universıte de Padoue (P) auX feunnllets 37138 E: dans le

R de la Bıblıoteca Angelica Rome (R) dUuX ff. 6'%°a-100”a ei dans
le 56 de la Bibliotheque de Toulouse (T) auX La question

Nngure dans le 167 de la Bıbliotheque de Bordeaux (B)
Le exte presente les memes caracterist1ques qu«c OUuS 1C1M-

contrees ans les questi0ns precedentes, varıantes, OM1SS10NS, tantot homo1-
oteleutiques, tantot faıtes de ProODOS elıbere

Jacques de Vıterbe envole SCS PTrODICS OUVTAaßCS, auxX quest1ons
precedentes, ma1ls QUSS1 SON premier uo110€e refere QUSSI dUuX

eurs abıtuels Arıstote, Averroes, Augustın, Boece, Denıis, Jean Da-
mascene, Sımplic1us, alnsı qu’a Proclus, Cassıodore ef Gregoire“.

Voıir: Jacobi de Vıterbio B Quaestiones de 1V1INI1S Praedicamentis. Quaestio
XVIH Augustiniana (1988), 67-98; Quaestio KK (1989) 154-185; Quaestio

(1992), 351-37/8:; Quaestio (1994), 177-208; Quaestio AIl
(1995) 299-318 Quaestio XX (1996), 147-176

Nous reNVoYyYONS dUX edıitions Ssulvantes: ARISTOTELES el Arıstotelıs
Oomnı1a QuaCl exfant5 select1is translatıonıbusJACOBI DE VITERBIO O:E:S:A:  QUAESTIONES DE DIVINIS PRAEDICAMENTIS  QUAESTIO XXIV  La question XXIV' de Jacques de Viterbe sur les predicaments  divins a ete formulege ainsi: "Utrum bonum dicatur de Deo convenienter et  proprie". Redigee de la m&me facon que les autres questions, elle donne  d’abord les arguments, douze au total, montrant qu’on doit y repondre  negativement, suivis d’un autre argument montrant qu’il faut, au contraire,  repondre dans un sens positif.  Le Maitre a divis& son expose en trois points. Il demande d’abord  quelle est la veritable signification du terme "bon"; ensuite, en quel sens  on dit "bon" des choses; et troisiemement si l’on peut dire de Dieu qu’Il  est "bon", et en quel sens. Finalement il decline 1l’argumentation n6gative.  Le texte de cette question se trouve dans le ms VII C 4 de la Bibli-  oteca Nazionale de Naples (N) aux feuillets 69°-71°; dans le ms 2006 de la  Bibliotheque de 1’Universit& de Padoue (P) aux feuillets 37°-38"a; dans le  ms 213 de la Biblioteca Angelica ä Rome (R) aux ff. 96”a-100*a et dans  le ms 56 de la Bibliotheque de Toulouse (T) aux ff. 176*-178”. La question  ne figure pas dans le ms 167 de la Bibliotheque de Bordeaux (B).  Le texte presente les m6mes caracteristiques que nous avons ren-  contrees dans les questions precedentes, variantes, omissions, tantöt homoi-  oteleutiques, tantöt faites de propos delibere en R.  Jacques de Viterbe renvoie ä ses propres ouvrages, aux questions  precedentes, mais aussi ä son premier Quolibet. Il se refere aussi aux au-  teurs habituels: Aristote, Averroes, Augustin, Boece, Denis, Jean Da-  mascene, Simplicius, ainsi qu’ä Proclus, Cassiodore et Gregoire”.  ! Voir: Jacobi de Viterbio o.e.s.a. Quaestiones de Divinis Praedicamentis. Quaestio  XVIIL. Augustiniana 38 (1988), 67-98; Quaestio XIX. Ib. 39 (1989), 154-185; Quaestio  XX. Ib. 42 (1992), 351-378; Quaestio XXI. Zb. 44 (1994), 177-208; Quaestio XII. /b. 45  (1995), 299-318. Quaestio XXIII. Zb. 46 (1996), 147-176.  ? Nous renvoyons aux €ditions suivantes: ARISTOTELES et AVERROES, Aristotelis  omnia quae extant opera, selectis translationibus ... illustrata ... Averrois Cordubensis in ca  ... Commentarii. ed. Venetis 1562/74; re-ed. Frankfurt 1963. Vol. III, VII, etc. AUGUSTI-  NUS, De Civitate Dei. PL 41; CCL 48; De Natura Boni. PL 42. BOETIUS, De Hebdomadi-  bus = Quomodo substantiae Bonae sint. PL_64. CASSIODORUS = AELRED DE RIEVAULD,  De Speculo Caritatis. PL._195; CCL, Continatio Medievalis I. DIONYSIUS, De Divinis  Nominibus. ed. PG 3. JACOBUS DE VITERBIO, Quaestiones de Divinis Praedicamentis I-X.  ed. E. YPMA, Romae 1983; Disputatio Prima (Secunda, Tertia, Quarta) de Quolibet. ed. E.ıllustrataJACOBI DE VITERBIO O:E:S:A:  QUAESTIONES DE DIVINIS PRAEDICAMENTIS  QUAESTIO XXIV  La question XXIV' de Jacques de Viterbe sur les predicaments  divins a ete formulege ainsi: "Utrum bonum dicatur de Deo convenienter et  proprie". Redigee de la m&me facon que les autres questions, elle donne  d’abord les arguments, douze au total, montrant qu’on doit y repondre  negativement, suivis d’un autre argument montrant qu’il faut, au contraire,  repondre dans un sens positif.  Le Maitre a divis& son expose en trois points. Il demande d’abord  quelle est la veritable signification du terme "bon"; ensuite, en quel sens  on dit "bon" des choses; et troisiemement si l’on peut dire de Dieu qu’Il  est "bon", et en quel sens. Finalement il decline 1l’argumentation n6gative.  Le texte de cette question se trouve dans le ms VII C 4 de la Bibli-  oteca Nazionale de Naples (N) aux feuillets 69°-71°; dans le ms 2006 de la  Bibliotheque de 1’Universit& de Padoue (P) aux feuillets 37°-38"a; dans le  ms 213 de la Biblioteca Angelica ä Rome (R) aux ff. 96”a-100*a et dans  le ms 56 de la Bibliotheque de Toulouse (T) aux ff. 176*-178”. La question  ne figure pas dans le ms 167 de la Bibliotheque de Bordeaux (B).  Le texte presente les m6mes caracteristiques que nous avons ren-  contrees dans les questions precedentes, variantes, omissions, tantöt homoi-  oteleutiques, tantöt faites de propos delibere en R.  Jacques de Viterbe renvoie ä ses propres ouvrages, aux questions  precedentes, mais aussi ä son premier Quolibet. Il se refere aussi aux au-  teurs habituels: Aristote, Averroes, Augustin, Boece, Denis, Jean Da-  mascene, Simplicius, ainsi qu’ä Proclus, Cassiodore et Gregoire”.  ! Voir: Jacobi de Viterbio o.e.s.a. Quaestiones de Divinis Praedicamentis. Quaestio  XVIIL. Augustiniana 38 (1988), 67-98; Quaestio XIX. Ib. 39 (1989), 154-185; Quaestio  XX. Ib. 42 (1992), 351-378; Quaestio XXI. Zb. 44 (1994), 177-208; Quaestio XII. /b. 45  (1995), 299-318. Quaestio XXIII. Zb. 46 (1996), 147-176.  ? Nous renvoyons aux €ditions suivantes: ARISTOTELES et AVERROES, Aristotelis  omnia quae extant opera, selectis translationibus ... illustrata ... Averrois Cordubensis in ca  ... Commentarii. ed. Venetis 1562/74; re-ed. Frankfurt 1963. Vol. III, VII, etc. AUGUSTI-  NUS, De Civitate Dei. PL 41; CCL 48; De Natura Boni. PL 42. BOETIUS, De Hebdomadi-  bus = Quomodo substantiae Bonae sint. PL_64. CASSIODORUS = AELRED DE RIEVAULD,  De Speculo Caritatis. PL._195; CCL, Continatio Medievalis I. DIONYSIUS, De Divinis  Nominibus. ed. PG 3. JACOBUS DE VITERBIO, Quaestiones de Divinis Praedicamentis I-X.  ed. E. YPMA, Romae 1983; Disputatio Prima (Secunda, Tertia, Quarta) de Quolibet. ed. E.Verro1s Cordubensıis inJACOBI DE VITERBIO O:E:S:A:  QUAESTIONES DE DIVINIS PRAEDICAMENTIS  QUAESTIO XXIV  La question XXIV' de Jacques de Viterbe sur les predicaments  divins a ete formulege ainsi: "Utrum bonum dicatur de Deo convenienter et  proprie". Redigee de la m&me facon que les autres questions, elle donne  d’abord les arguments, douze au total, montrant qu’on doit y repondre  negativement, suivis d’un autre argument montrant qu’il faut, au contraire,  repondre dans un sens positif.  Le Maitre a divis& son expose en trois points. Il demande d’abord  quelle est la veritable signification du terme "bon"; ensuite, en quel sens  on dit "bon" des choses; et troisiemement si l’on peut dire de Dieu qu’Il  est "bon", et en quel sens. Finalement il decline 1l’argumentation n6gative.  Le texte de cette question se trouve dans le ms VII C 4 de la Bibli-  oteca Nazionale de Naples (N) aux feuillets 69°-71°; dans le ms 2006 de la  Bibliotheque de 1’Universit& de Padoue (P) aux feuillets 37°-38"a; dans le  ms 213 de la Biblioteca Angelica ä Rome (R) aux ff. 96”a-100*a et dans  le ms 56 de la Bibliotheque de Toulouse (T) aux ff. 176*-178”. La question  ne figure pas dans le ms 167 de la Bibliotheque de Bordeaux (B).  Le texte presente les m6mes caracteristiques que nous avons ren-  contrees dans les questions precedentes, variantes, omissions, tantöt homoi-  oteleutiques, tantöt faites de propos delibere en R.  Jacques de Viterbe renvoie ä ses propres ouvrages, aux questions  precedentes, mais aussi ä son premier Quolibet. Il se refere aussi aux au-  teurs habituels: Aristote, Averroes, Augustin, Boece, Denis, Jean Da-  mascene, Simplicius, ainsi qu’ä Proclus, Cassiodore et Gregoire”.  ! Voir: Jacobi de Viterbio o.e.s.a. Quaestiones de Divinis Praedicamentis. Quaestio  XVIIL. Augustiniana 38 (1988), 67-98; Quaestio XIX. Ib. 39 (1989), 154-185; Quaestio  XX. Ib. 42 (1992), 351-378; Quaestio XXI. Zb. 44 (1994), 177-208; Quaestio XII. /b. 45  (1995), 299-318. Quaestio XXIII. Zb. 46 (1996), 147-176.  ? Nous renvoyons aux €ditions suivantes: ARISTOTELES et AVERROES, Aristotelis  omnia quae extant opera, selectis translationibus ... illustrata ... Averrois Cordubensis in ca  ... Commentarii. ed. Venetis 1562/74; re-ed. Frankfurt 1963. Vol. III, VII, etc. AUGUSTI-  NUS, De Civitate Dei. PL 41; CCL 48; De Natura Boni. PL 42. BOETIUS, De Hebdomadi-  bus = Quomodo substantiae Bonae sint. PL_64. CASSIODORUS = AELRED DE RIEVAULD,  De Speculo Caritatis. PL._195; CCL, Continatio Medievalis I. DIONYSIUS, De Divinis  Nominibus. ed. PG 3. JACOBUS DE VITERBIO, Quaestiones de Divinis Praedicamentis I-X.  ed. E. YPMA, Romae 1983; Disputatio Prima (Secunda, Tertia, Quarta) de Quolibet. ed. E.Commentarı1. ed Venetis 1562/74; re-ed. Frankfurt 1963 Vol IL, VIL, eic AUGUSTI-
NUS, De Civıtate De1 41; CX 4 % De Natura Bon1ı. BOETIUS, De Hebdomadı-
bus Quomodo substantiae Bonae siınt. C(C'ASSIODORUS AFELRED DE RIEVAULD,
De Speculo Carıtatıs 195; CL Continatıo Medievalıs DIONYSIUS, De 1VinNıS
Nomuinibus. ed ACOBUS VITERBIO, Quaestiones de 1V1INIS Praedicamentis1
ed. YXPMA, Romae 1983:; Dıisputatio Prima (Secunda, Tertia, Quarta) de Quolibet. ed
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PRAEDICAMENTIS DIVINIS XX

Quaest10 est Utrum bonum dicatur de Deo convenılenter eft proprie
HEt arguebatur quod NON, qu1a bonum NOn praedicat substantı1am sed

alıquıid CIrca substantıam. uf DCI Damascenum. prımo TO Sed quıd-
quıid dıicıtur de Deo proprie, praedicat e1lus substantiam. Ergo, el cCetera.

Praeterea, qu1dquı dıcıtur bonum vel est bonum sıcut NISs ve]
sıcut quod est ad nem Sed Deus NON est bonum quod est ad nem
CU] ad nıhıl alıu: ordınetur, HE est bonum siıcut finıs, quıa, CUl N1s S1ıt
prıma CaUuUsarum ei Deus SIit efficıens et formalıs, tunc in Deo
prı1us eit poster1us; quod est iInconvenIlens. Ergo bonum Nnu. modo dicıtur
de Deo. eit cetera.

Praeterea, bono est contrarıum malum, uft dicıt Philosophus,
Praedicamentis. Sed Deo nullum malum est contrarıum. Ergo, et cetera.

Praeterea, OINNEC bonum vel est honestum vel est utıle ve]l delectabi-
le Sed Deus NON est bonum honestum, quıa talıs est ırtus vel CIUS virtu-

15 t1s. Vıirtuti enım debetur bonum, ei honestum dıicıtur quası honorI1s status,
NC et1am ONum utıle ad nı referatur:; ut1ı est referre quod In
SUmMm veneriıt quod endum estT, NC est bonum delectabiıle, quı1a
delectabıle In hac divisiıone NOn accıpıtur secundum OINNeEmM delectationem.
SIC enım includiıt honestum, quıa honestum delectatıonem CONIUNG-

sıb1, sed accıpıtur delectabıle vel PIo delectabılı secundum SCHNSUMm vel
PIO 1lo bono quod Nnı In nde appetıtur praeter delectationem,

YPMA, vol., omae- Würzburg OHANNES JAMASCENUS, De Fıde rtho-
OX2a. 9 E} De Fıde Orthodoxa Versions of Burgundio and Certanıus. ed BUY-

Louvaın-Paderborn 1953 PROCLUS, Elementatıio Iheologica, TrTanslata Guillelmo
de oerbeke ed Leuven 1987; ed ANSTEENKISTE, Tijdschrift 'O“Or Philo-
sophie 13 (1951) 491-531 SIMPLICIUS, ommentaıre SUT les Categories G AL
rıstote, traduction de Guillaume de Moerbeke. ed. vol Louvaın-Parıs 1971,
Leıiden 1975

dicatur poOost de Deo arguebatur/arguitur sed alıquıid340  E. YPMA  DE PRAEDICAMENTIS IN DIVINIS QUAESTIO XXIV  Quaestio est: Utrum bonum dicatur de Deo convenienter et proprie.  1  Et arguebatur quod non, quia bonum non praedicat substantiam sed  aliquid circa substantiam, ut patet per Damascenum, primo libro. Sed quid-  quid dicitur de Deo proprie, praedicat eius substantiam. Ergo, et cetera.  2  Praeterea, quidquid dicitur bonum vel est bonum sicut finis vel  sicut illud quod est ad finem. Sed Deus non est bonum quod est ad finem  cum ad nihil aliud ordinetur, nec est bonum sicut finis, quia, cum finis sit  prima causarum et Deus sit causa efficiens et formalis, tunc in Deo esset  prius et posterius; quod est inconveniens. Ergo bonum nullo modo dicitur  10  de Deo, ‚€t cetera;  3  Praeterea, bono est contrarium malum, ut dicit Philosophus, in  Praedicamentis. Sed Deo nullum malum est contrarium. Ergo, et cetera.  4  Praeterea, omne bonum vel est honestum vel est utile vel delectabi-  le. Sed Deus non est bonum honestum, quia talis est virtus vel actus virtu-  15  tis. Virtuti enim debetur bonum, et honestum dicitur quasi honoris status,  nec etiam bonum utile cum ad nihil referatur; uti autem est referre quod in  usum venerit in illud quod fruendum est, nec est bonum delectabile, quia  delectabile in hac divisione non accipitur secundum omnem delectationem.  Sic enim includit honestum, quia honestum habet delectationem coniunc-  20  tam sibi, sed accipitur delectabile vel pro delectabili secundum sensum vel  pro illo bono quod nihil in se habet unde appetitur praeter delectationem,  YPMA, 4 vol., Romae-Würzburg 1968-1975. JOHANNES DAMASCENUS, De Fide Ortho-  doxa. PG 94; De Fide Orthodoxa. Versions of Burgundio and Certanius. ed. E.M. BUY-  TAERT, Louvain-Paderborn 1953. PROCLUS, Elementatio Theologica, translata a Guillelmo  de Moerbeke. ed. H. BOESE, Leuven 1987; ed. C. VANSTEENKISTE, Tijdschrift voor Philo-  sophie 13 (1951) 264-302; 491-531. SIMPLICIUS, Commentaire sur les Categories d’A-  ristote, traduction de Guillaume de Moerbeke. ed. A. PATTIN, 2 vol. Louvain-Paris 1971,  Leiden 1975.  1 dicatur post de Deo N  2 arguebatur/arguitur NR  sed aliquid ... ut patet om. R;  corr. R1  4 praedicat/dicat R Ergo/et cetera N; om. R 6 illud quod est/illa quae sunt  N  Sed Deus ... ad finem om. N  7 nec/ut N  10  9 quod est inconveniens om. R  Deo add. ergo N  et cetera om. RP  11 ut dicit Philosophus om. R  13 vel est hones-  tum om. NT  15 bonum add. et RP; om. N  18 delectationem/modum delectationis R  19 includit/concludit N  20 sed/vel N  delectabile om. R  21 nihil om. N  prae-  ter/propter N  3. De Fide Orthodoxa I cap. 9. PG 94,834,835; ed. Buytaert p. 48,49.  11. Vol. I 52“H; Bekker 11b; Aristoteles Latinus (AL) I 30,31;108.ut R’
CO RI praedıicat/dıcat R krgo/et cetera N7 iıllud quod est/illa QUaC Sunt

Sed Deus340  E. YPMA  DE PRAEDICAMENTIS IN DIVINIS QUAESTIO XXIV  Quaestio est: Utrum bonum dicatur de Deo convenienter et proprie.  1  Et arguebatur quod non, quia bonum non praedicat substantiam sed  aliquid circa substantiam, ut patet per Damascenum, primo libro. Sed quid-  quid dicitur de Deo proprie, praedicat eius substantiam. Ergo, et cetera.  2  Praeterea, quidquid dicitur bonum vel est bonum sicut finis vel  sicut illud quod est ad finem. Sed Deus non est bonum quod est ad finem  cum ad nihil aliud ordinetur, nec est bonum sicut finis, quia, cum finis sit  prima causarum et Deus sit causa efficiens et formalis, tunc in Deo esset  prius et posterius; quod est inconveniens. Ergo bonum nullo modo dicitur  10  de Deo, ‚€t cetera;  3  Praeterea, bono est contrarium malum, ut dicit Philosophus, in  Praedicamentis. Sed Deo nullum malum est contrarium. Ergo, et cetera.  4  Praeterea, omne bonum vel est honestum vel est utile vel delectabi-  le. Sed Deus non est bonum honestum, quia talis est virtus vel actus virtu-  15  tis. Virtuti enim debetur bonum, et honestum dicitur quasi honoris status,  nec etiam bonum utile cum ad nihil referatur; uti autem est referre quod in  usum venerit in illud quod fruendum est, nec est bonum delectabile, quia  delectabile in hac divisione non accipitur secundum omnem delectationem.  Sic enim includit honestum, quia honestum habet delectationem coniunc-  20  tam sibi, sed accipitur delectabile vel pro delectabili secundum sensum vel  pro illo bono quod nihil in se habet unde appetitur praeter delectationem,  YPMA, 4 vol., Romae-Würzburg 1968-1975. JOHANNES DAMASCENUS, De Fide Ortho-  doxa. PG 94; De Fide Orthodoxa. Versions of Burgundio and Certanius. ed. E.M. BUY-  TAERT, Louvain-Paderborn 1953. PROCLUS, Elementatio Theologica, translata a Guillelmo  de Moerbeke. ed. H. BOESE, Leuven 1987; ed. C. VANSTEENKISTE, Tijdschrift voor Philo-  sophie 13 (1951) 264-302; 491-531. SIMPLICIUS, Commentaire sur les Categories d’A-  ristote, traduction de Guillaume de Moerbeke. ed. A. PATTIN, 2 vol. Louvain-Paris 1971,  Leiden 1975.  1 dicatur post de Deo N  2 arguebatur/arguitur NR  sed aliquid ... ut patet om. R;  corr. R1  4 praedicat/dicat R Ergo/et cetera N; om. R 6 illud quod est/illa quae sunt  N  Sed Deus ... ad finem om. N  7 nec/ut N  10  9 quod est inconveniens om. R  Deo add. ergo N  et cetera om. RP  11 ut dicit Philosophus om. R  13 vel est hones-  tum om. NT  15 bonum add. et RP; om. N  18 delectationem/modum delectationis R  19 includit/concludit N  20 sed/vel N  delectabile om. R  21 nihil om. N  prae-  ter/propter N  3. De Fide Orthodoxa I cap. 9. PG 94,834,835; ed. Buytaert p. 48,49.  11. Vol. I 52“H; Bekker 11b; Aristoteles Latinus (AL) I 30,31;108.ad finem nec/ut quod est inconvenıens
Deo add. CI SO ef cetera ut dıcıt Phılosophus 13 vel est hones-

1 bonum add. et RP:; 18 delectatiıonem/modum delectationıs
includıt/concludıt sed/ve]l delectabiıle 21 nıhıl PTac-

ter/propter

De Fıde Orthodoxa CaD ‚  , ed Buytaert 48,49
11 Vol H’ Bekker 11b:; Arıstoteles Latınus (AL) 30,31;108



JACOBI VITERBIO QUALSTIO 341

ut puta operatıo udı vel alıquıid alıu: hu1l1usmod..
Praeterea, secundum Phılosophum, {11 Metaphysıcae, in iımmobili-

bus NONMN est N1s bonum. Ideo in mathematıcıs 1NON sunt haec, quıa
25 sunt immobilıa. Sed Deus est maxıme immobılıs, CI90

Praeterea, de quıibuscumque dıicıtur bonum., dicıtur secundum -
dem ratıonem, quıa secundum Boetium, in TO De Hebdomadıbus., omn1a
in an SUnt, bona Sunt; ei S1IC omn1a Sunt bona PCI essentiam. Sed
nı dicıtur de Deo eft alııs secundum eandem ratıonem. Quare CU) alıa
bona sınt, Deus NOoN erıt bonus.

Praeterea, bonum ef pulc. iıdem sunt secundum Dıonysıum
De Divınıs Nominiıibus. Sed pulc. 19(0)8| dıcıtur de Deo proprIie, sed
metaphorıce, quı1a "pulchritudo est congruentla partıum CU quadam colo-
r1S suavıtate", ut Augustinus dıcıt X XII De ('‘ivıtate De1 capitulo 19; CI SO

35 Praeterea, bonum et perfectum iıdem sunt uf vıdetur. Sed perfectum
19(0)8! dicıtur proprie de Deo secundum Gregorium, TO Moralıum capıtulo
29 ubı dicıt quod ıdem quod factum NO  e esT, perfectum 1C1 NOn potest.
Ergo., ei cetera.

Praeterea, G1 bonum diceretur de Deo proprıe significaret dıyınam
essenti1am. Et tunc essE‘ nugatıo dicendo Deus DOnNuSs, MNEeC videlıcet, S1
dicatur quod ıbı est dıfferentia ration1s, sıcut inter homınem ef anımal.

Praeterea, bonum ddıtum bono malus bonum facıt Sed Deus COMN-

numeratus creaturae, hıc est MAaIlus. Er20, Deus NON est bonus.
11 Praeterea, bonum dıicıt habıtudınem ad appetıtum, sıcut ad

45 intellectum. Sed ONM est in sed in intellectu: QUALC ef bonum er1t
in appetitu; ei SIC, CU! alıa Deum appetunt, bonum NON er1ıt in Deo sed In
alııs.

3 secundum Philosophum/PhilosophusJACOBI DE VITERBIO QUAESTIO XXIV  341  ut puta operatio ludi vel aliquid aliud huiusmodi.  S  Praeterea, secundum Philosophum, III Metaphysicae, in immobili-  bus non est finis neque bonum. Ideo in mathematicis non sunt haec, quia  25  sunt immobilia. Sed Deus est maxime immobilis, ergo.  6  Praeterea, de quibuscumque dicitur bonum, dicitur secundum ean-  dem rationem, quia secundum Boetium, in libro De Hebdomadibus, omnia  in quantum sunt, bona sunt; et sic omnia sunt bona per essentiam. Sed  nihil dicitur de Deo et aliis secundum eandem rationem. Quare cum alia  30  bona sint, Deus non erit bonus.  7  Praeterea, bonum et pulchrum idem sunt secundum Dionysium IV  De Divinis Nominibus. Sed pulchrum non dicitur de Deo proprie, sed  metaphorice, quia "pulchritudo est congruentia partium cum quadam colo-  ris suavitate", ut Augustinus dicit XXII De Civitate Dei capitulo 19; ergo.  35  8  Praeterea, bonum et perfectum idem sunt ut videtur. Sed perfectum  non dicitur proprie de Deo secundum Gregorium, libro Moralium capitulo  29, ubi dicit quod idem quod factum non est, perfectum dici non potest.  Ergo, et cetera.  9  Praeterea, si bonum diceretur de Deo proprie significaret divinam  40  essentiam. Et tunc esset nugatio dicendo Deus bonus, nec videlicet, si  dicatur quod ibi est differentia rationis, sicut inter hominem et animal.  10  Praeterea, bonum additum bono maius bonum facit. Sed Deus con-  numeratus creaturae, hic est maius. Ergo, Deus non est bonus.  H:  Praeterea, bonum dicit habitudinem ad appetitum, sicut verum ad  45  intellectum. Sed verum non est in re sed in intellectu; quare et bonum erit  in appetitu; et sic, cum alia Deum appetunt, bonum non erit in Deo sed in  aliis.  23 secundum Philosophum/Philosophus ... dicit quod R; add. in P 24 mathematicis/me-  taphysicis N 25 est om. T  ergo om. R; add. et ceteraP 26 quibuscumque lect. inc.  T  27 Hebdomadibus mss. ebdomadibus  31 secundum Dionysium/ut dicit dionysius  R1; secundum R IV om. N  33 coloris/caloris T  34 dicit XXII om. R  ergo om.  R; add. et cetera P  37 factum/perfectum R  38 Ergo, et cetera om. R  39 proprie  om. NP 40 dicendo add. quod N Deus add. est N  videlicet lect. inc. P 41 inter  add. in T  sicut/ut R; om. NT  et animal. Praeterea, si bonum ... non est bonus om. NT  43 hic/hoc R 44 habitudinem lect. inc. R_ 45 I(Sed) verum/bonum N (sed) in om. T  46 cum om. P Deum lect. inc. T; om. N  23. cap. 3. Vol. VII 39LM, 40A; Bekker 996°; AL XXV 2, p. 40; XXV 3, p. 50 sqg.  27. Quomodo substantiae bonae sint. PL 64,1311-1314; 1311 A.  31. IV VIL/PG 3703 B-  34. PL 41,782; CCL 48,838.  36. Liber XXIX 1,1; PL 76,477; CCL 143B,1434.1C1 quod R’ adı in mathematıcıs/me-
taphysıcıs est CTSO R; adı eit cetera P quıiıbuscumque lect. INC.

Hebdomadıbus ebdomadıbus 31 secundum Dıonysiıum/ut dıcıt di1onyS1us
RE secundum 33 coloris/calorıs dicıt CISO
R’ add. et cetera factum/perfectum 38 Ergo, et cetera proprie

dicendo adı quod Deus Aadı est videlıcet lect INC. inter
adı ın I ıcut/ut R) ef anımal. Praeterea, 91 bonumJACOBI DE VITERBIO QUAESTIO XXIV  341  ut puta operatio ludi vel aliquid aliud huiusmodi.  S  Praeterea, secundum Philosophum, III Metaphysicae, in immobili-  bus non est finis neque bonum. Ideo in mathematicis non sunt haec, quia  25  sunt immobilia. Sed Deus est maxime immobilis, ergo.  6  Praeterea, de quibuscumque dicitur bonum, dicitur secundum ean-  dem rationem, quia secundum Boetium, in libro De Hebdomadibus, omnia  in quantum sunt, bona sunt; et sic omnia sunt bona per essentiam. Sed  nihil dicitur de Deo et aliis secundum eandem rationem. Quare cum alia  30  bona sint, Deus non erit bonus.  7  Praeterea, bonum et pulchrum idem sunt secundum Dionysium IV  De Divinis Nominibus. Sed pulchrum non dicitur de Deo proprie, sed  metaphorice, quia "pulchritudo est congruentia partium cum quadam colo-  ris suavitate", ut Augustinus dicit XXII De Civitate Dei capitulo 19; ergo.  35  8  Praeterea, bonum et perfectum idem sunt ut videtur. Sed perfectum  non dicitur proprie de Deo secundum Gregorium, libro Moralium capitulo  29, ubi dicit quod idem quod factum non est, perfectum dici non potest.  Ergo, et cetera.  9  Praeterea, si bonum diceretur de Deo proprie significaret divinam  40  essentiam. Et tunc esset nugatio dicendo Deus bonus, nec videlicet, si  dicatur quod ibi est differentia rationis, sicut inter hominem et animal.  10  Praeterea, bonum additum bono maius bonum facit. Sed Deus con-  numeratus creaturae, hic est maius. Ergo, Deus non est bonus.  H:  Praeterea, bonum dicit habitudinem ad appetitum, sicut verum ad  45  intellectum. Sed verum non est in re sed in intellectu; quare et bonum erit  in appetitu; et sic, cum alia Deum appetunt, bonum non erit in Deo sed in  aliis.  23 secundum Philosophum/Philosophus ... dicit quod R; add. in P 24 mathematicis/me-  taphysicis N 25 est om. T  ergo om. R; add. et ceteraP 26 quibuscumque lect. inc.  T  27 Hebdomadibus mss. ebdomadibus  31 secundum Dionysium/ut dicit dionysius  R1; secundum R IV om. N  33 coloris/caloris T  34 dicit XXII om. R  ergo om.  R; add. et cetera P  37 factum/perfectum R  38 Ergo, et cetera om. R  39 proprie  om. NP 40 dicendo add. quod N Deus add. est N  videlicet lect. inc. P 41 inter  add. in T  sicut/ut R; om. NT  et animal. Praeterea, si bonum ... non est bonus om. NT  43 hic/hoc R 44 habitudinem lect. inc. R_ 45 I(Sed) verum/bonum N (sed) in om. T  46 cum om. P Deum lect. inc. T; om. N  23. cap. 3. Vol. VII 39LM, 40A; Bekker 996°; AL XXV 2, p. 40; XXV 3, p. 50 sqg.  27. Quomodo substantiae bonae sint. PL 64,1311-1314; 1311 A.  31. IV VIL/PG 3703 B-  34. PL 41,782; CCL 48,838.  36. Liber XXIX 1,1; PL 76,477; CCL 143B,1434.1OMN est bonus
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Praeterea, bonum est quod Oomnı1a Sed Deum 1900701 Oomnı1a
appetunt. (um CI gO Te sıt finıta, NOoON abe inclinatiıonem ad bonum
ınfiınıtum quod est Deus. Ergo, et cetera.

In contrarıum arguebatur PCI auctorıtatem Dıonysıl et Augustin1i,
quı dicunt quod bonum maxıiıme eft proprie dicıtur de Deo

a Respondeo dicendum quod verıtas hu1lus quaest10n1s apud catholicos
eft et1am apud phılosophos 1900781 est ubıa, sed OINNES concedunt Deum PIO-
prıe dic1 bonum: unde NC hoc est dıfficultas Sed PDCI quCcm modum ei

Qua ratiıone Deus bonus dıcatur, NOn est Omnıno manıfestum. nde ad
evıdentiam hu1lus quaest10on1s SIC est procedendum.

TImMO enım videndum, QquUaC est proprıa ratıo bon1.
I1 Secundo videndum quomodo ijuxta propriam ratıonem bon1 bonum
diversimode accıpıtur eft diversiımode dicıtur de rebus.
111 Tert10 videndum est hıs quod bonum dicıtur de Deo, ef QqUO-
modo.

65

Quantum igıtur ad prımum sc1endum quod ratıo bon1 secundum
quosdam est ratio appet1bılıs; quod probant DCI Phılosophum, Ethicorum,
quı dıcıt quod Antıquı "hbene enunc1ıaverunt bonum  ” dicentes quod bonum
est quod omn1a appe nde dıicıt quod bonum nı SNNS

181 ordinem ad appetitum, et hoc est alıquıid secundum ratıonem. Ideo
bonum addıt supra CMNS alıquıid secundum ratıonem, DNON secundum TI

Praeterea/sed ergo/enım R'S CUu ergo/quıa CUTMN habet i B adı He

infinıtum/finıtum el ceierapotest habere \ arguebatur/argultur
In contrarıum342  B. YPMA  12  Praeterea, bonum est quod omnia appetunt. Sed Deum non omnia  appetunt. Cum ergo creatura sit finita, non habet inclinationem ad bonum  50  infinitum quod est Deus. Ergo, et cetera.  In contrarium arguebatur per auctoritatem Dionysii et Augustini,  qui dicunt quod bonum maxime et proprie dicitur de Deo.  55  Respondeo dicendum quod veritas huius quaestionis apud catholicos  et etiam apud philosophos non est dubia, sed omnes concedunt Deum pro-  prie dici bonum; unde nec in hoc est difficultas. Sed per quem modum et  ex qua ratione Deus bonus dicatur, non est omnino manifestum. Unde ad  evidentiam huius quaestionis sic est procedendum.  60  I  Primo enim videndum, quae est propria ratio boni.  H  Secundo videndum quomodo iuxta propriam rationem boni bonum  diversimode accipitur et diversimode dicitur de rebus.  IN  Tertio videndum est ex his quod bonum dicitur de Deo, et quo-  modo.  65  d  Quantum igitur ad primum sciendum quod ratio boni secundum  quosdam est ratio appetibilis; quod probant per Philosophum, I Ethicorum,  qui dicit quod Antiqui "bene enunciaverunt bonum" dicentes quod bonum  est "quod omnia appetunt". Unde dicit quod bonum nihil addit supra ens  70  nisi ordinem ad appetitum, et hoc est aliquid secundum rationem. Ideo  bonum addit_supra ens aliquid secundum rationem, non secundum rem.  48 Praeterea/sed T  49 ergo/enim R; cum ergo/quia cum P  habet om. T; add. nec  50 infinitum/finitum T  et cetera om. R  potest habere P  52 arguebatur/arguitur N  In contrarium ... dicunt quod/Contra, Augustinus et Dionysius R  53 et proprie post de  Deo R  de Deo add. et cetera T  55 veritas huius quaestionis om. R  56 etiam post  philosophos T; om. R_ philosophos add. quaestio R  non om. N  sed/enim post om-  nes P; sed omnes concedunt/concedunt enim omnes R  570e OM P  unde nec ...  difficultas om. R  58 bonus/bonum R_  Unde ad ... procedendum/Ad cuius evidentiam  R  60 enim om. R  videndum add. est NR  propria om. N  boni/obiecti N  61  videndum om. R _ propriam om. R _ boni ante rationem propriam T 62 dicitur post de  rebusN 63 (videndum) est om. T  ex his ... et quomodo/quod quaeritur R_ 66 igitur  post ad primum N  sciendum/dicendum N  secundum quosdam corr. R1; om. R; ante  ratioboni T  67 est om. N  enunciaverunt mss. anunciave-  68 Antiqui/philosophi N  runt  69 addit/ad R 70 ordinem ad appetitum ... supra ens om. N  52. De Divinis Nominibus IV. PG 3,698 C sqgq.  52. De Natura Boni cap. I. PL 42,551.  67. cap. 1. Vol. II;1; Bekker 94°; AL XXVI 3, p: 141:  68. cap. 1. Vol. III,1; Bekker 94°; AL XXVI 3, p. 142.dicunt quod/Contra, Augustinus ei Dıionysius 53 el proprie post de
Deo de Deo add. el cetiera 55 verıtas hulus quaest10on1s et1am DOSst
philosophos Ü philosophos adı  . quaest10 NON sed/enim post
nNnes P’ sed concedunt/concedunt nım 5 / NC nde NC342  B. YPMA  12  Praeterea, bonum est quod omnia appetunt. Sed Deum non omnia  appetunt. Cum ergo creatura sit finita, non habet inclinationem ad bonum  50  infinitum quod est Deus. Ergo, et cetera.  In contrarium arguebatur per auctoritatem Dionysii et Augustini,  qui dicunt quod bonum maxime et proprie dicitur de Deo.  55  Respondeo dicendum quod veritas huius quaestionis apud catholicos  et etiam apud philosophos non est dubia, sed omnes concedunt Deum pro-  prie dici bonum; unde nec in hoc est difficultas. Sed per quem modum et  ex qua ratione Deus bonus dicatur, non est omnino manifestum. Unde ad  evidentiam huius quaestionis sic est procedendum.  60  I  Primo enim videndum, quae est propria ratio boni.  H  Secundo videndum quomodo iuxta propriam rationem boni bonum  diversimode accipitur et diversimode dicitur de rebus.  IN  Tertio videndum est ex his quod bonum dicitur de Deo, et quo-  modo.  65  d  Quantum igitur ad primum sciendum quod ratio boni secundum  quosdam est ratio appetibilis; quod probant per Philosophum, I Ethicorum,  qui dicit quod Antiqui "bene enunciaverunt bonum" dicentes quod bonum  est "quod omnia appetunt". Unde dicit quod bonum nihil addit supra ens  70  nisi ordinem ad appetitum, et hoc est aliquid secundum rationem. Ideo  bonum addit_supra ens aliquid secundum rationem, non secundum rem.  48 Praeterea/sed T  49 ergo/enim R; cum ergo/quia cum P  habet om. T; add. nec  50 infinitum/finitum T  et cetera om. R  potest habere P  52 arguebatur/arguitur N  In contrarium ... dicunt quod/Contra, Augustinus et Dionysius R  53 et proprie post de  Deo R  de Deo add. et cetera T  55 veritas huius quaestionis om. R  56 etiam post  philosophos T; om. R_ philosophos add. quaestio R  non om. N  sed/enim post om-  nes P; sed omnes concedunt/concedunt enim omnes R  570e OM P  unde nec ...  difficultas om. R  58 bonus/bonum R_  Unde ad ... procedendum/Ad cuius evidentiam  R  60 enim om. R  videndum add. est NR  propria om. N  boni/obiecti N  61  videndum om. R _ propriam om. R _ boni ante rationem propriam T 62 dicitur post de  rebusN 63 (videndum) est om. T  ex his ... et quomodo/quod quaeritur R_ 66 igitur  post ad primum N  sciendum/dicendum N  secundum quosdam corr. R1; om. R; ante  ratioboni T  67 est om. N  enunciaverunt mss. anunciave-  68 Antiqui/philosophi N  runt  69 addit/ad R 70 ordinem ad appetitum ... supra ens om. N  52. De Divinis Nominibus IV. PG 3,698 C sqgq.  52. De Natura Boni cap. I. PL 42,551.  67. cap. 1. Vol. II;1; Bekker 94°; AL XXVI 3, p: 141:  68. cap. 1. Vol. III,1; Bekker 94°; AL XXVI 3, p. 142.dıfficultas 58 bonus/bonum nde ad342  B. YPMA  12  Praeterea, bonum est quod omnia appetunt. Sed Deum non omnia  appetunt. Cum ergo creatura sit finita, non habet inclinationem ad bonum  50  infinitum quod est Deus. Ergo, et cetera.  In contrarium arguebatur per auctoritatem Dionysii et Augustini,  qui dicunt quod bonum maxime et proprie dicitur de Deo.  55  Respondeo dicendum quod veritas huius quaestionis apud catholicos  et etiam apud philosophos non est dubia, sed omnes concedunt Deum pro-  prie dici bonum; unde nec in hoc est difficultas. Sed per quem modum et  ex qua ratione Deus bonus dicatur, non est omnino manifestum. Unde ad  evidentiam huius quaestionis sic est procedendum.  60  I  Primo enim videndum, quae est propria ratio boni.  H  Secundo videndum quomodo iuxta propriam rationem boni bonum  diversimode accipitur et diversimode dicitur de rebus.  IN  Tertio videndum est ex his quod bonum dicitur de Deo, et quo-  modo.  65  d  Quantum igitur ad primum sciendum quod ratio boni secundum  quosdam est ratio appetibilis; quod probant per Philosophum, I Ethicorum,  qui dicit quod Antiqui "bene enunciaverunt bonum" dicentes quod bonum  est "quod omnia appetunt". Unde dicit quod bonum nihil addit supra ens  70  nisi ordinem ad appetitum, et hoc est aliquid secundum rationem. Ideo  bonum addit_supra ens aliquid secundum rationem, non secundum rem.  48 Praeterea/sed T  49 ergo/enim R; cum ergo/quia cum P  habet om. T; add. nec  50 infinitum/finitum T  et cetera om. R  potest habere P  52 arguebatur/arguitur N  In contrarium ... dicunt quod/Contra, Augustinus et Dionysius R  53 et proprie post de  Deo R  de Deo add. et cetera T  55 veritas huius quaestionis om. R  56 etiam post  philosophos T; om. R_ philosophos add. quaestio R  non om. N  sed/enim post om-  nes P; sed omnes concedunt/concedunt enim omnes R  570e OM P  unde nec ...  difficultas om. R  58 bonus/bonum R_  Unde ad ... procedendum/Ad cuius evidentiam  R  60 enim om. R  videndum add. est NR  propria om. N  boni/obiecti N  61  videndum om. R _ propriam om. R _ boni ante rationem propriam T 62 dicitur post de  rebusN 63 (videndum) est om. T  ex his ... et quomodo/quod quaeritur R_ 66 igitur  post ad primum N  sciendum/dicendum N  secundum quosdam corr. R1; om. R; ante  ratioboni T  67 est om. N  enunciaverunt mss. anunciave-  68 Antiqui/philosophi N  runt  69 addit/ad R 70 ordinem ad appetitum ... supra ens om. N  52. De Divinis Nominibus IV. PG 3,698 C sqgq.  52. De Natura Boni cap. I. PL 42,551.  67. cap. 1. Vol. II;1; Bekker 94°; AL XXVI 3, p: 141:  68. cap. 1. Vol. III,1; Bekker 94°; AL XXVI 3, p. 142.procedendum/Ad CU1US evıdentiam

Nnım videndum add. est propria bonı/obiecti 61
videndum propriam ONl nie ratıonem propriam dıcıtur post de
rebus 63 (videndum) est hıs342  B. YPMA  12  Praeterea, bonum est quod omnia appetunt. Sed Deum non omnia  appetunt. Cum ergo creatura sit finita, non habet inclinationem ad bonum  50  infinitum quod est Deus. Ergo, et cetera.  In contrarium arguebatur per auctoritatem Dionysii et Augustini,  qui dicunt quod bonum maxime et proprie dicitur de Deo.  55  Respondeo dicendum quod veritas huius quaestionis apud catholicos  et etiam apud philosophos non est dubia, sed omnes concedunt Deum pro-  prie dici bonum; unde nec in hoc est difficultas. Sed per quem modum et  ex qua ratione Deus bonus dicatur, non est omnino manifestum. Unde ad  evidentiam huius quaestionis sic est procedendum.  60  I  Primo enim videndum, quae est propria ratio boni.  H  Secundo videndum quomodo iuxta propriam rationem boni bonum  diversimode accipitur et diversimode dicitur de rebus.  IN  Tertio videndum est ex his quod bonum dicitur de Deo, et quo-  modo.  65  d  Quantum igitur ad primum sciendum quod ratio boni secundum  quosdam est ratio appetibilis; quod probant per Philosophum, I Ethicorum,  qui dicit quod Antiqui "bene enunciaverunt bonum" dicentes quod bonum  est "quod omnia appetunt". Unde dicit quod bonum nihil addit supra ens  70  nisi ordinem ad appetitum, et hoc est aliquid secundum rationem. Ideo  bonum addit_supra ens aliquid secundum rationem, non secundum rem.  48 Praeterea/sed T  49 ergo/enim R; cum ergo/quia cum P  habet om. T; add. nec  50 infinitum/finitum T  et cetera om. R  potest habere P  52 arguebatur/arguitur N  In contrarium ... dicunt quod/Contra, Augustinus et Dionysius R  53 et proprie post de  Deo R  de Deo add. et cetera T  55 veritas huius quaestionis om. R  56 etiam post  philosophos T; om. R_ philosophos add. quaestio R  non om. N  sed/enim post om-  nes P; sed omnes concedunt/concedunt enim omnes R  570e OM P  unde nec ...  difficultas om. R  58 bonus/bonum R_  Unde ad ... procedendum/Ad cuius evidentiam  R  60 enim om. R  videndum add. est NR  propria om. N  boni/obiecti N  61  videndum om. R _ propriam om. R _ boni ante rationem propriam T 62 dicitur post de  rebusN 63 (videndum) est om. T  ex his ... et quomodo/quod quaeritur R_ 66 igitur  post ad primum N  sciendum/dicendum N  secundum quosdam corr. R1; om. R; ante  ratioboni T  67 est om. N  enunciaverunt mss. anunciave-  68 Antiqui/philosophi N  runt  69 addit/ad R 70 ordinem ad appetitum ... supra ens om. N  52. De Divinis Nominibus IV. PG 3,698 C sqgq.  52. De Natura Boni cap. I. PL 42,551.  67. cap. 1. Vol. II;1; Bekker 94°; AL XXVI 3, p: 141:  68. cap. 1. Vol. III,1; Bekker 94°; AL XXVI 3, p. 142.el quomodo/quod quaeritur 1g1ıtur
post ad prımum sc1ıendum/dicendum secundum quosdam CO RI; R, ante
ratiıobon1ı 67/ est enunc1ı1averunt MSS. aNuncCc1ave-68 Antıquıi/philosophi
runt addıt/ad ordınem ad appetiıtum342  B. YPMA  12  Praeterea, bonum est quod omnia appetunt. Sed Deum non omnia  appetunt. Cum ergo creatura sit finita, non habet inclinationem ad bonum  50  infinitum quod est Deus. Ergo, et cetera.  In contrarium arguebatur per auctoritatem Dionysii et Augustini,  qui dicunt quod bonum maxime et proprie dicitur de Deo.  55  Respondeo dicendum quod veritas huius quaestionis apud catholicos  et etiam apud philosophos non est dubia, sed omnes concedunt Deum pro-  prie dici bonum; unde nec in hoc est difficultas. Sed per quem modum et  ex qua ratione Deus bonus dicatur, non est omnino manifestum. Unde ad  evidentiam huius quaestionis sic est procedendum.  60  I  Primo enim videndum, quae est propria ratio boni.  H  Secundo videndum quomodo iuxta propriam rationem boni bonum  diversimode accipitur et diversimode dicitur de rebus.  IN  Tertio videndum est ex his quod bonum dicitur de Deo, et quo-  modo.  65  d  Quantum igitur ad primum sciendum quod ratio boni secundum  quosdam est ratio appetibilis; quod probant per Philosophum, I Ethicorum,  qui dicit quod Antiqui "bene enunciaverunt bonum" dicentes quod bonum  est "quod omnia appetunt". Unde dicit quod bonum nihil addit supra ens  70  nisi ordinem ad appetitum, et hoc est aliquid secundum rationem. Ideo  bonum addit_supra ens aliquid secundum rationem, non secundum rem.  48 Praeterea/sed T  49 ergo/enim R; cum ergo/quia cum P  habet om. T; add. nec  50 infinitum/finitum T  et cetera om. R  potest habere P  52 arguebatur/arguitur N  In contrarium ... dicunt quod/Contra, Augustinus et Dionysius R  53 et proprie post de  Deo R  de Deo add. et cetera T  55 veritas huius quaestionis om. R  56 etiam post  philosophos T; om. R_ philosophos add. quaestio R  non om. N  sed/enim post om-  nes P; sed omnes concedunt/concedunt enim omnes R  570e OM P  unde nec ...  difficultas om. R  58 bonus/bonum R_  Unde ad ... procedendum/Ad cuius evidentiam  R  60 enim om. R  videndum add. est NR  propria om. N  boni/obiecti N  61  videndum om. R _ propriam om. R _ boni ante rationem propriam T 62 dicitur post de  rebusN 63 (videndum) est om. T  ex his ... et quomodo/quod quaeritur R_ 66 igitur  post ad primum N  sciendum/dicendum N  secundum quosdam corr. R1; om. R; ante  ratioboni T  67 est om. N  enunciaverunt mss. anunciave-  68 Antiqui/philosophi N  runt  69 addit/ad R 70 ordinem ad appetitum ... supra ens om. N  52. De Divinis Nominibus IV. PG 3,698 C sqgq.  52. De Natura Boni cap. I. PL 42,551.  67. cap. 1. Vol. II;1; Bekker 94°; AL XXVI 3, p: 141:  68. cap. 1. Vol. III,1; Bekker 94°; AL XXVI 3, p. 142.1310) IN

De 1VINIS Nominıbus 3,698 Saq.
De Natura Bon1 CaD ,
Cap Vol I11,1:; Bekker 94°*: 3, 141
Can Vol 1I1, 1: Bekker 94° 3’ 147



JACOBI VITERBIO QUAESTIO KACENV 343

Sed He modus dicend] aDe! dubitationem.
Prımo quidem quı1a proprıa ratıo alıculus CESSC convertıbilıs

1pSO. NN autem appetıbıle NON convertitur Cl bono; lıcet enım
75 OINNEC appetibile sıt bonum, NOonN tamen OINNE bonum appetibiıle, qula alı-

quı1d dicıtur bonum nNnon solum quod appetitur, sed et1am quod
appetit. Dicıtur enım OMO bonus quı vult bonum. SIC bonum secundum
Platonicos dicıtur de mater1a, quıa appetit bonum.

Secundo quıia, ato quod CSSC appetibile COonNvertatur CU bono.
uCcC NOn est e1us ratio, qul1a bonum est in rebus secundum Phılosophum,
VI Metaphysıcae. Hoc autem est in ratione antum

Tertio qula bonum In quod onum est proprıa rat1o obiject]! dADDC-
tıtus Relatıo autem obilect1 ad potentiam NON poftest ESSC rat1o proprıa
obiecti, sed consequıtur ratıonem obiecti. nde hoc dicunt quıdam quod

85 Cc1 Ul NON est obiıectum intellectus, ef bene dicunt secundum quod
dıcıt relatıonem ad intellectum.

Dıctum au Philosophi NOn obstat, CU! dıicıt quod bonum est

quod Oomn1a Haec enım notificatıo convenıt bono, NON tamen
secundum SUaMl acceptionem, siıcut patebıit infra.

ltem, aeC notificatıo est posteri0r1 eit ab effectu, non Dr10T1.
Mover 1 enım appetitus est ffectus quidem bon1ı eft proprietas CONSCYUCNS,
19(0)01 autem hoc est substantıialıs e1ius rat1o. alıs enım est aeCcC notificatio,
sicut 1 diceretur color est vis1ıbıle. Non enım consıstıt rat1o colorıis 1n hoc
quod est visıbıle, sed in hoc quod est extremitas perspicul in COIDOIC ter-

95 mınato:;: SESSC visıbile est ffectus colorı1s.
nde dıicıt Philosophus, De Anıma, quod color esft visıbile NOn

ratiıone, idest 1910781 quod hoc sıt ratio e1us definıtiva, sed quon1am 1n
1DSO ut sıt visıbiıle; ei sımiılıter esse‘ in proposıto. Non enım

habet dubitationem/dubius est 43 INNClle/hıc 1PSO/eO
non ame enıim/etiam el (Secundo) quıa secundum
Philosophum Tertio/ı1ıtem 8 3 (obiecti) ad/non consequitur/sequ1-
tur N sed consequitur ratıonem obiect!] CO R1; nde adı ef hoc/hac
ratıone quıdam X 5 secundum quod/ut (ac ıfa frequenter) Dictum/ın-
tellectum Dıiıctum autemJACOBI DE VITERBIO QUAESTIO XXIV  343  Sed ille modus dicendi habet dubitationem.  Primo quidem quia propria ratio alicuius debet esse convertibilis  cum ipso. Esse autem appetibile non convertitur cum bono; licet enim  75  omne appetibile sit bonum, non tamen omne bonum appetibile, quia ali-  quid dicitur bonum non solum ex eo quod appetitur, sed etiam ex co quod  appetit. Dicitur enim homo bonus qui vult bonum. Sic bonum secundum  Platonicos dicitur de materia, quia appetit bonum.  Secundo quia, dato quod esse appetibile convertatur cum bono,  80  adhuc non est eius ratio, quia bonum est in rebus secundum Philosophum,  VI Metaphysicae. Hoc autem est in ratione tantum.  Tertio quia bonum in eo quod bonum est propria ratio obiecti appe-  titus. Relatio autem obiecti ad potentiam non potest esse ratio propria  obiecti, sed consequitur rationem obiecti. Unde ex hoc dicunt quidam quod  85  verum non est obiectum intellectus, et bene dicunt secundum quod verum  dicit relationem ad intellectum.  Dictum autem Philosophi non obstat, cum dicit quod bonum est  quod omnia appetunt. Haec enim notificatio convenit bono, non tamen  secundum omnem suam acceptionem, sicut patebit infra.  90  Item, haec notificatio est a posteriori et ab effectu, non a priori.  Moveri enim appetitus est effectus quidem boni et proprietas consequens,  non autem hoc est substantialis eius ratio. Talis enim est haec notificatio,  sicut si diceretur color est visibile. Non enim consistit ratio coloris in hoc  quod est visibile, sed in hoc quod est extremitas perspicui in corpore ter-  95  minato; esse autem visibile est effectus coloris.  Unde dicit Philosophus, in II De Anima, quod color est visibile non  ratione, idest‘non quod hoc sit ratio eius definitiva, sed quoniam in se  ipso habet causam ut sit visibile; et similiter esset in proposito. Non enim  habet dubitationem/dubius est R  75 omne om. N  72 ille/hic R  74 ipso/eo N  (non) tamen om. T  77 enim/etiam et N  79 (Secundo) quia om. R  80 secundum  Philosophum om. R_ 82 Tertio/item N  83 (obiecti) ad/non N  84 consequitur/sequi-  tur N  sed consequitur rationem obiecti corr. R1; om. R_ Unde add. et RP hoc/hac  ratione RP  quidam om. N  85 secundum quod/ut (ac ita frequenter)  87 Dictum/in-  tellectum N _ Dictum autem ... cum dicit/cum autem Philosophus dicit R_ 98 enim om.  R  89 sicut patebit infra/ut dicetur R_ 92 (hoc) est add. essentialis N . 93 color/calor  T  coloris/corporis N; caloris T 94 quod est ddd. esse R  corpore/calore T  termi-  nato om. N  95 coloris/caloris T  96 in om. R  color/calor T  non ratione om. N  97 (id est) non om. N hoc om. N  sit add. eius N  80. cap. 3. Vol. VIII 151HJK; Bekker 1027°; AL XXV 2, p. 121; XXV 3, p. 130 sq.  87. cap. 3. Vol. VII 3 DE; Bekker 983°; AL XXV 2, p. 24; XXV 3, p. 130 sq.  96. cap. 7. Vol. I, Suppl. II 83“F; Bekker 418°CUIINMN dıicıt/cum autem Philosophus dıicıt 98 nım

sicut patebıt iınfra/ut dicetur OC est adı essentıalıs 93 color/calor
coloris/corporIi1s N’ calorıs quod est Aadd. SSC corpore/calore term1-

afO 95 coloris/calorıs in color/calor NnonNn ratıone
(1d est) NON hoc sıt add. 1US

CapD Vol VL 15 IDK Bekker 2‚ PZI 35 130 S
CaD Vol VII D E Bekker 983°:; 2’ 2 E} 35 130 S
CaD Vol I, upp. 11 er 4A 18*
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OmnıI1s notificatıo e eNN1ıtT10 est PCI substantıalıa, sed alıqua est PCI pOoste-
100 r10Ta.

nde Simplic1us, in Praedicamentis, 1  ul "qualıitas est
secundum quam quales dicımur", dicıt quod quaedam sunt definıtiones 1970)01

substantiales, QJUaC scılıcet quibusdam notis et confess1is COILL-

munıter ah omnı1bus, uf "bonum est qUO accıpıt utilıtatem habere, anıma
105 est qua inest vivere". Verum esL, Drou sens1ıbile audıtus. Quaedam 6TO

Sunt substantıiales. qQquaC substantıam, scılıcet 1psorum definıtorum indıcant,
ut anıma DCI est substantıa mobilıs, VOX est dCT PETCUSSUS, eft hulusmodi.

UOportet 1gıtur quod bonum praefter relatıonem ad appetitum dicat
alıquıid, ei quod ratiıo bon1 alıo0 Ssumatur QUaIn appetibilt.

110
Diıcunt au quıdam quod rat1o bon1 est perfect10, ıta quod 1iıdem

est bonum eft perfectum; quod pa qulia unumquodque appetit SUaIllı PCI-
fectiıonem sıcut et unumquodque appetit bonum.

Ulterius dicunt quod perfecti0 sumıiıtur aCTU, ıta quod iıdem est

115 SSSC perfectum el ESSC aCtu; ef hoc dıcunt quod ESSC aCTU constıtult
ratıonem ONnl Et qu1a SNNS sumıtur ah SESSC quod dıcıt actualıtatem OMNI1S
1 ideo bonum eit eNSs sunt iıdem secundum ICI Et hoc ostendunt
Deum ESSC bonum, qul1a maxıme perfectus, maxıme aCTUu, maxıme eN:  N Sed
2eC dıcta dubitatiıonem habent

120 Kt ut INnC1Ip1amMus ah ultimıs, Cu dicıtur quod bonum eft eNSs idem
sunt secundum recmMm, hOcC modo erIum est, quia quı1dquı addıtur ent1
non dıcıt Fr  3 alıam ah ente, tamen specıficat alıquem modum ent1s, S1Ve
generalem sive: speclalem. OoNum 1g1tur ef eCNs idem sunt secundum F,
quıa eandem rc  = dıcunt, sed NON Sunt iıdem secundum ratıonem, quıa alı-

125 qUCIM modum realıs entis exprimıt bonum, quı nonNn exprimitur nomıne
ent1is.

102 diıcımur add. el101 Simplicıus pOst Praedicamentis dicıt adı iıpse
103 substantiales/speciales confess1is/concessı1ıs 104 abh omnıbus CO R1;

105 audıtus lect. INC. 106 definıtorum/d1s-accipıit/accıidıt habere/accıpere
113tinctorum 108 praeter/propter dicat/dıcant 109 appetibılı/appetitu

sıcut) et 114 est ıta quod iıdem est SSC perfectum et SSC CIu

117 ostendunt/ostendit Sed/et118 Deum lect INC. qula maxıme adı pCI
119 dıcta 120 bonum ei ens/ens et bonum ultımıs add. sequıtur

121 unNnÖO om.N verum/nostrum K entis S1ve344  E. YPMA  omnis notificatio et definitio est per substantialia, sed aliqua est per poste-  100  riora.  Unde Simplicius, in Praedicamentis, exponens illud, "qualitas est  secundum quam quales dicimur", dicit quod quaedam sunt definitiones non  substantiales, quae scilicet sumuntur ex quibusdam notis et confessis com-  muniter ab omnibus, ut "bonum est a quo accipit utilitatem habere, anima  105  est a qua inest vivere". Verum est, prout sensibile auditus. Quaedam vero  sunt substantiales, quae substantiam, scilicet ipsorum definitorum indicant,  ut anima per se est substantia mobilis, vox est aer percussus, et huiusmodi.  Oportet igitur quod bonum praeter relationem ad appetitum dicat  aliquid, et quod ratio boni ex alio sumatur quam ex appetibili.  110  Dicunt autem quidam quod ratio boni est perfectio, ita quod idem  est bonum et perfectum; quod patet, quia unumquodque appetit suam per-  fectionem sicut et unumquodque appetit bonum.  Ulterius dicunt quod perfectio sumitur ex actu, ita quod idem est  115  esse perfectum et esse actu; et ex hoc dicunt quod esse actu constituit  rationem boni. Et quia ens sumitur ab esse quod dicit actualitatem omnis  rei. ideo bonum et ens sunt idem secundum rem. Et ex hoc ostendunt  z  Deum esse bonum, quia maxime perfectus, maxime actu, maxime ens. Sed  haec dicta dubitationem habent.  120  Et ut incipiamus ab ultimis, cum dicitur quod bonum et ens idem  sunt secundum rem, hoc uno modo verum est, quia quidquid additur enti  non dicit rem aliam ab ente, tamen specificat aliqguem modum entis, sive  generalem sive: specialem. Bonum igitur et ens idem sunt secundum rem,  quia eandem rem dicunt, sed non sunt idem secundum rationem, quia ali-  125  quem modum realis entis exprimit bonum, qui non exprimitur nomine  entis.  102 dicimur add. et T  101 Simplicius post Praedicamentis N  dicit add. ipse R  103 substantiales/speciales NR  confessis/concessis N  104 ab omnibus corr. R1; om.  105 auditus Zect. inc. R  106 definitorum/dis-  R accipit/accidit R_ habere/accipere P  113  tinctorum N  108 praeter/propterN dicat/dicant N  109 appetibili/appetitu NT  (sicut) et om. N  114 est om. T  ita quod idem est esse perfectum et esse actu om. N  117 ostendunt/ostendit NT  Sed/et  118 Deum lect. inc. N quia maxime add, per T  N  119 dicta om. N  120 bonum et ens/ens et bonum R  ultimis add. sequitur N  121 uno om.N  verum/nostrum T  122 entis sive ... aliquem om. N  124 (sed) non  om. T  quia/qui R  125 exprimit bonum qui non exprimitur/et exprimit N  qui non  exprimitur nomine entis/quem non exprimit nomen entis P  126 entis lect. inc. R  101:'ed. Pattin IX 292.293;alıquem 124 Sse| 19(0)81

qula/quı IS exprimıt bonum qu1 NON exprimitur/et exprimıt quı 19(0)8!

eXxprimitur nomiıne entis/quem L11OIN exprimit entis 126 entis lect. INC.

101 ed 1in 11 2972293
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simılıter dicendum de omnıbus passıon1bus entis, ef sımılıter
dicendum est de perfectione ef de aCTtu.

S1 CT SO referatur ad FeMN, ıdem sunt realıter, 61 ad modum realem
130 bonum NS specıficando alıqguem modum realem, NO  - Ssicut

dıfferentia specıficat sed alıo modo.
10quın essent synonıma C115 ei bonum, ef esse nugatıo dıcendo

IN bonum.
er1ıus videtur quod nNnon u  u quod S1 bonum sıt idem C

135 acftu, quod sıt ıdem CUu: enfte, quı1a C115 dicıitur et1am de potentia CU) 1V1-
atur PCI potentiam ef actum; tamen hı intellıgunt forte de ente prou dicıt
quod OCSSC actuale NOn <indicat> essentiam 1pSam, JUaC dicıtur SCSSC vel
potentıa vel aCTUu.

Ulterius 1NON videtur quod bonum sıt idem quod SESSC aCtUu, qula CUu

140 dicatur et1am de mater1a quaC est potentıa. nde Platonicı dıcunt bonum
SESSC COMMUNIUS ente, quıa bonum dicıtur de mater1ı1a QJUaAC est 19(0)8! CNS,
quıa CNS dicıtur secundum CcOS eNs aC  — solum, lıcet in ordıne ad actum

Sed, ato quod quidquı est bonum sıt actu vel dicat ordınem ad
actum, adhuc tamen NON est 1iıdem CSSC bonum el SCSSC AaCTUu. Actus enım

145 magıs abe ratıonem formae, bonum VeTO magıs ratiıonem N1IS
erıus quod dıcunt quod perfectum ef OSSC aCctu iıdem Sunt, est

ubıum, quıa, ut patebıt, dıfferunt multıplıcıter.
S1ic 1g1tur dieendum quod aeCcC 1TTerun: ad Inv1cem, bonum ef AaCTIUS

et perfectum, NOn quod dicant dıversas ICS, quıa unı et eiıdem re1l conveniıre
150 pOSsunt, sed dicunt dıversos essend1ı modos, nde et sunt passıones ent1s.

entfe 1TiIerun! NON secundum TCI, qula NCC addunt alıquam TI

ve] modum realem qui ON significetur PCI CN aCTu vel NS perfectum, sed

UZ dicendum//dıcıtur entis 128 diıcendum est/dıicıtur de perfectione eit
de actu/de aC efi de perfectione 129 modum) realem lect. INC. 130 supre/super

(specificando) alıquem 132 Alıoquin/alıter 134 Ultermus/iItem
videtur/dicıtur dıvidatur add. ef 136(quod) sı/sıt 135 (quıa) ens

intellegunt forte de nte D dicıt quod/dıcunt de nte eft intelligunt forte potest 1C1 quıd
137 quod SSC CO R: 139 Ulterius/Item NON DOst bonum quod

SSC CO R: 140 dicatur adı et1am post materıa N’ ante de mater1a * de
materı1a Platonici/philosophı 141 nNnonNn SNNS adı secundum ON NR:; adı

143 es bonum add. CUM 144 N actu/actum 145secundum quod enNs

(enım) magıs VeTITO /autem R: nım 146 Ulterius/ltem 147 (quıa) adı
alıquıid est acCtu, quod amen NON est perfectum. nde perfectum addıt CcCIium nde
ef quod dıcıtur SSC aCtus perfectus ut orma quıdem imperfectum ut MOLUS. Item quod
bonum ei perfectum iıdem SUnt etiam est dubium quı1a differunt multıiplıcıter ut dicetur
14%®% dicendum/patet ad/ab ef 150 (unde) el 151 addunt/addant

I2 aC  - vel IMS perfectum CO R: sed qula spec1ificantJACOBI DE VITERBIO QUAESTIO XXIV  345  Et similiter dicendum de omnibus passionibus entis, et similiter  dicendum est de perfectione et de actu.  Si ergo referatur ad rem, idem sunt realiter, sı ad modum realem  130 bonum addit supra ens specificando aliqguem modum realem, non sicut  differentia specificat genus sed alio modo.  Alioquin essent synonima ens et bonum, et esset nugatio dicendo  ens bonum.  Ulterius videtur quod non sequatur quod si bonum sit idem cum  135  actu, quod sit idem cum ente, quia ens dicitur etiam de potentia cum divi-  datur per potentiam et actum; tamen hi intelligunt forte de ente prout dicit  quod esse actuale non <indicat> essentiam ipsam, quae dicitur esse vel  potentia vel actu.  Ulterius non videtur quod bonum sit idem quod esse actu, quia cum  140  dicatur etiam de materia quae est potentia. Unde Platonici dicunt bonum  esse communius ente, quia bonum dicitur de materia quae est non ens,  quia ens dicitur secundum eos ens actu solum, licet in ordine ad actum.  Sed, dato quod quidquid est bonum sit actu vel dicat ordinem ad  actum, adhuc tamen non est idem esse bonum et esse actu. Actus enim  145  magis habet rationem formae, bonum vero magis rationem finis.  Ulterius quod dicunt quod perfectum et esse actu idem sunt, est  dubium, quia, ut patebit, differunt multipliciter.  Sic igitur dicendum quod haec differunt ad invicem, bonum et actus  et perfectum, non quod dicant diversas res, quia uni et eidem rei convenire  150  possunt, sed dicunt diversos essendi modos, unde et sunt passiones entis.  Ab ente autem differunt non secundum rem, quia nec addunt aliqguam rem  vel modum realem qui non significetur per ens actu vel ens perfectum, sed  127 dicendum/dicitur NR  entis om. N  128 dicendum est/dicitur N de perfectione et  de actu/de actu et de perfectione N  129 (modum) realem lect. inc. R  130 supre/super  N  (specificando) aliquem om. NT  132 Alioquin/aliter R  134 Ulterius/Item R  videtur/dicitur N  dividatur add. et T  136  (quod) si/sit N  135 (quia) ens om. T  intellegunt forte de ente prout dicit quod/dicunt de ente et intelligunt forte potest dici quid  N  137 quod esse corr. R1; om. R  139 Ulterius/Item R  non post bonum T quod  esse corr. R1; om. R  140 dicatur add. etiam post materia N; ante de materia T; de  materia om. P  Platonici/philosophi NP  141 non ens add. secundum eos NR; add.  143 (est) bonum add. cum T  144 esse actu/actum N  145  secundum quod ens P  (enim) magis om. N  vero /autem R; enim T  146 Ulterius/Item R  147 (quia) add.  aliquid est actu, quod tamen non est perfectum. Unde perfectum addit supra actum. Unde  et quod dicitur esse actus perfectus ut forma quidem imperfectum ut motus. Item quod  bonum et perfectum idem sunt etiam est dubium quia differunt multipliciter ut dicetur R  148 dicendum/patet N  ad/ab R  et om. R  150 (unde) et om. N  151 addunt/addant  T  152 actu vel ens perfectum corr. R1; om. R  sed quia specificant ... vel ens perfec-  tum om. NTvel eNs perfec-
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quıa specificant alıquem modum quı 18(0)81 specificatur PCT CNS, ei ıdeo NOn

est nugatıo dicendum C115 bonum ef eNSs aC  l ve] CNSs perfectum
155 SI1C ig1ıtur h1s adhuc NnonNn habetur propria ratiıo on1

Et iıdeo est tertius modus dicendi, qula ratio bon1 est SSSC finem, ıta
quod N1s ef bonum ıdem. Hoc au videtur haber1 Philosopho,
I1 ei I1 Metaphysıcae Dıcıt enım in Il quod 1Ilı quı facıunt infinıtas Causas

es, auferunt bon1. Quod Commentator aıt quod quı
160 ponunt infinıtum in Causılıs Nnalıbus destruunt ef ollunt finalem.

CUIMM N1s repugne infinıtatl, quı1a tollıt nem tollıt bonum.
enım dıcıtur bonum 1S1 propter Causas finales Et in 111 dıicıt quod In
thematıcıs nNnonNn est finıs, quıa NC bonum. Omne enım bonum N1S est.

Sed hoc 19(0)81 est Verum Licet enım nı dicatur bonum 1S1 propter
165 Causas finales, qul1a OINNEC bonum ve]l est ipse finis, vel dıcıtur bonum quıa

est propter nem Non tamen ratio N1ISs eit ratiıo ONn1 est eadem, ei tamen
ratiıo ONnı In ratione N1ıs De CUIUS ratione trıa sunt, scilıcet quod sıt
ultımum, quod sıt optımum et quod e1us gratia fiant alıa. nde ratiıo NnNı1ıs
secundum quod NIS est quod e1us gratia fiant alıa. nde SCINPCT dıicıtur

170 Philosopho CU1US gratia. Sed quıla 1  u CU1US gratia sunt alıa, oportet SESSC

bonum, ıdeo ratiıonem N1s requirıtur quod SIit bonum.
Licet igıtur siınt con1l1unctae ratiıo N1ISs et bon1, ef rat1ıo bon1 DTaCcSup-

ponatur finl, non tamen est eadem ratiıo utr1que; ESSC appetibile
convenıt fin1ı et1am In quan! includıt bonum. Non CTgO ratıo bon1 est

175 SSSC finem, CUu praesupponai nem
Ideo est quartus modus dicendi, quod rati1o bon1 est SESSC COommun1-

catıyum eft S1VUM secundum Dıonysıum. nde dıcıt 1pSe, De Diıvı-
nNn1ıS Nomuinı1bus, quod bonum est qQUO omn1a substant efi SUnt sicut

B uCcC DOst habetur propria/perfecta 156 tertius/secundus Et 1ideo346  E. YPMA  quia specificant aliqguem modum qui non specificatur per ens; et ideo non  est nugatio dicendum ens bonum et ens actu vel ens perfectum.  155  Sic igitur ex his adhuc non habetur propria ratio boni.  Et ideo est tertius modus dicendi, quia ratio boni est esse finem, ita  quod finis et bonum idem. Hoc autem videtur posse haberi a Philosopho,  II et III Metaphysicae. Dicit enim in II quod illi qui faciunt infinitas causas  finales, auferunt naturam boni. Quod exponens Commentator ait quod qui  160 ponunt infinitum in causis finalibus destruunt et tollunt causam finalem,  cum finis repugnet infinitati, quia cum tollit finem tollit bonum. Nihil  enim dicitur bonum nisi propter causas finales. Et in III dicit quod in ma-  thematicis non est finis, quia nec bonum. Omne enim bonum finis est.  Sed hoc non est verum. Licet enim nihil dicatur bonum nisi propter  165  causas finales, quia omne bonum vel est ipse finis, vel dicitur bonum quia  est propter finem. Non tamen ratio finis et ratio boni est eadem, et tamen  ratio boni addit in ratione finis. De cuius ratione tria sunt, scilicet quod sit  ultimum, quod sit optimum et quod eius gratia fiant alia. Unde ratio finis  secundum quod finis est quod eius gratia fiant alia. Unde semper dicitur a  170 Philosopho cuius gratia. Sed quia illud, cuius gratia sunt alia, oportet esse  bonum, ideo ad rationem finis requiritur quod sit bonum.  Licet igitur sint coniunctae ratio finis et boni, et ratio boni praesup-  ponatur fini, non tamen est eadem ratio utrique; esse appetibile autem  convenit fini etiam in quantum includit bonum. Non ergo ratio boni est  175  esse finem, cum praesupponat finem.  Ideo est quartus modus dicendi, quod ratio boni est esse communi-  cativum et diffusivum secundum Dionysium. Unde dicit ipse, IV De Divi-  nis Nominibus, quod bonum est ex quo omnia substant et sunt sicut ex  155 adhuc post habetur  propria/perfecta N  156 tertius/secundus N Et ideo ... dicen-  158 Dicit enim in I om. N  di quia/Ideo alii dicunt quod R  159 Quod exponens/ubi R  161 (finalem) cum/ut N  infinitati/infiniti N; infinitas T; infinito R  165 est/dicitur R  166 et tamen/Unde T  et ratio boni ... ratione finis om. N  167 (scilicet quod) sit om.  N  168 (ultimum) add. et R  ratio finis secundum quod finis est quod eius gratia fiant  alia. Unde/quod N  169 secundum quod/ut R fiant add. omnia N; lect. inc. T  170  (Philosopho cuius) gratia/ratio NT  sunt/secundum NTR  alia/aliam NT  171 bonum  174 fini/boni etiam N  add. et N  173 esse appetibile om. N  176 quartus/quare N  dicendi/essendi N  Ideo ... dicendi/Alii ideo dicunt R_  quod/quia NT  communicati-  vum/communicatum N  177 diffusivum/diffusum N  ipse om. N  158. Vol. VIII 32°K; Bekker 984°; AL XXV 2, p. 38.  159. in II Metaphys. text. com. 8, Vol. VIII 33 B.  162. Vol. VIII 40 A; Bekker 996°; AL XXV 2, p. 44; XXV 3, p. 51.  177..cap: L-:PG 3}694 BC.dicen-
158 Dıiıcıt nım in {{dı quia/Ideo 11 dicunt quod 159 Quod exponens/ubı

161 (fiınalem) CU) infinıtatı/infinıtı N‚ infınıtas a infınıto 165 est/dıcıtur
166 ei tamen/Unde el ratıo ONı346  E. YPMA  quia specificant aliqguem modum qui non specificatur per ens; et ideo non  est nugatio dicendum ens bonum et ens actu vel ens perfectum.  155  Sic igitur ex his adhuc non habetur propria ratio boni.  Et ideo est tertius modus dicendi, quia ratio boni est esse finem, ita  quod finis et bonum idem. Hoc autem videtur posse haberi a Philosopho,  II et III Metaphysicae. Dicit enim in II quod illi qui faciunt infinitas causas  finales, auferunt naturam boni. Quod exponens Commentator ait quod qui  160 ponunt infinitum in causis finalibus destruunt et tollunt causam finalem,  cum finis repugnet infinitati, quia cum tollit finem tollit bonum. Nihil  enim dicitur bonum nisi propter causas finales. Et in III dicit quod in ma-  thematicis non est finis, quia nec bonum. Omne enim bonum finis est.  Sed hoc non est verum. Licet enim nihil dicatur bonum nisi propter  165  causas finales, quia omne bonum vel est ipse finis, vel dicitur bonum quia  est propter finem. Non tamen ratio finis et ratio boni est eadem, et tamen  ratio boni addit in ratione finis. De cuius ratione tria sunt, scilicet quod sit  ultimum, quod sit optimum et quod eius gratia fiant alia. Unde ratio finis  secundum quod finis est quod eius gratia fiant alia. Unde semper dicitur a  170 Philosopho cuius gratia. Sed quia illud, cuius gratia sunt alia, oportet esse  bonum, ideo ad rationem finis requiritur quod sit bonum.  Licet igitur sint coniunctae ratio finis et boni, et ratio boni praesup-  ponatur fini, non tamen est eadem ratio utrique; esse appetibile autem  convenit fini etiam in quantum includit bonum. Non ergo ratio boni est  175  esse finem, cum praesupponat finem.  Ideo est quartus modus dicendi, quod ratio boni est esse communi-  cativum et diffusivum secundum Dionysium. Unde dicit ipse, IV De Divi-  nis Nominibus, quod bonum est ex quo omnia substant et sunt sicut ex  155 adhuc post habetur  propria/perfecta N  156 tertius/secundus N Et ideo ... dicen-  158 Dicit enim in I om. N  di quia/Ideo alii dicunt quod R  159 Quod exponens/ubi R  161 (finalem) cum/ut N  infinitati/infiniti N; infinitas T; infinito R  165 est/dicitur R  166 et tamen/Unde T  et ratio boni ... ratione finis om. N  167 (scilicet quod) sit om.  N  168 (ultimum) add. et R  ratio finis secundum quod finis est quod eius gratia fiant  alia. Unde/quod N  169 secundum quod/ut R fiant add. omnia N; lect. inc. T  170  (Philosopho cuius) gratia/ratio NT  sunt/secundum NTR  alia/aliam NT  171 bonum  174 fini/boni etiam N  add. et N  173 esse appetibile om. N  176 quartus/quare N  dicendi/essendi N  Ideo ... dicendi/Alii ideo dicunt R_  quod/quia NT  communicati-  vum/communicatum N  177 diffusivum/diffusum N  ipse om. N  158. Vol. VIII 32°K; Bekker 984°; AL XXV 2, p. 38.  159. in II Metaphys. text. com. 8, Vol. VIII 33 B.  162. Vol. VIII 40 A; Bekker 996°; AL XXV 2, p. 44; XXV 3, p. 51.  177..cap: L-:PG 3}694 BC.ratiıone finıs 167 (scılıcet quo sıt

168 (ultımum) adı et ratıo finıs secundum quod finıs est quod 1US gratia tant
lıa. Unde/quod 169 secundum quod/ut flant adı omnı1a N7 lect. INC. 170
(Phılosopho CU1US) gratia/ratio sunt/secundum NTR alıa/alıam 7 bonum

1 /4 fiını/bonı eti1amadd. el 173 SSC appetibile 176 quartus/quare
dicendi/essendiı Ideo346  E. YPMA  quia specificant aliqguem modum qui non specificatur per ens; et ideo non  est nugatio dicendum ens bonum et ens actu vel ens perfectum.  155  Sic igitur ex his adhuc non habetur propria ratio boni.  Et ideo est tertius modus dicendi, quia ratio boni est esse finem, ita  quod finis et bonum idem. Hoc autem videtur posse haberi a Philosopho,  II et III Metaphysicae. Dicit enim in II quod illi qui faciunt infinitas causas  finales, auferunt naturam boni. Quod exponens Commentator ait quod qui  160 ponunt infinitum in causis finalibus destruunt et tollunt causam finalem,  cum finis repugnet infinitati, quia cum tollit finem tollit bonum. Nihil  enim dicitur bonum nisi propter causas finales. Et in III dicit quod in ma-  thematicis non est finis, quia nec bonum. Omne enim bonum finis est.  Sed hoc non est verum. Licet enim nihil dicatur bonum nisi propter  165  causas finales, quia omne bonum vel est ipse finis, vel dicitur bonum quia  est propter finem. Non tamen ratio finis et ratio boni est eadem, et tamen  ratio boni addit in ratione finis. De cuius ratione tria sunt, scilicet quod sit  ultimum, quod sit optimum et quod eius gratia fiant alia. Unde ratio finis  secundum quod finis est quod eius gratia fiant alia. Unde semper dicitur a  170 Philosopho cuius gratia. Sed quia illud, cuius gratia sunt alia, oportet esse  bonum, ideo ad rationem finis requiritur quod sit bonum.  Licet igitur sint coniunctae ratio finis et boni, et ratio boni praesup-  ponatur fini, non tamen est eadem ratio utrique; esse appetibile autem  convenit fini etiam in quantum includit bonum. Non ergo ratio boni est  175  esse finem, cum praesupponat finem.  Ideo est quartus modus dicendi, quod ratio boni est esse communi-  cativum et diffusivum secundum Dionysium. Unde dicit ipse, IV De Divi-  nis Nominibus, quod bonum est ex quo omnia substant et sunt sicut ex  155 adhuc post habetur  propria/perfecta N  156 tertius/secundus N Et ideo ... dicen-  158 Dicit enim in I om. N  di quia/Ideo alii dicunt quod R  159 Quod exponens/ubi R  161 (finalem) cum/ut N  infinitati/infiniti N; infinitas T; infinito R  165 est/dicitur R  166 et tamen/Unde T  et ratio boni ... ratione finis om. N  167 (scilicet quod) sit om.  N  168 (ultimum) add. et R  ratio finis secundum quod finis est quod eius gratia fiant  alia. Unde/quod N  169 secundum quod/ut R fiant add. omnia N; lect. inc. T  170  (Philosopho cuius) gratia/ratio NT  sunt/secundum NTR  alia/aliam NT  171 bonum  174 fini/boni etiam N  add. et N  173 esse appetibile om. N  176 quartus/quare N  dicendi/essendi N  Ideo ... dicendi/Alii ideo dicunt R_  quod/quia NT  communicati-  vum/communicatum N  177 diffusivum/diffusum N  ipse om. N  158. Vol. VIII 32°K; Bekker 984°; AL XXV 2, p. 38.  159. in II Metaphys. text. com. 8, Vol. VIII 33 B.  162. Vol. VIII 40 A; Bekker 996°; AL XXV 2, p. 44; XXV 3, p. 51.  177..cap: L-:PG 3}694 BC.dicendı/Alır ideo dicunt quod/quıa communicatı-
vum/communıcatum F7 diffusivyvum/dıffusum 1pse

158 Vol V K’ Bekker 984°:; 2,
159 In {{ Metaphys. text. CO 8’ Vol VII 33
162 Vol 111 A’ Bekker 996°; 2’ 44; 3’ .1
VFT7 CaD I’ 3,694



347JACOBI VITERBIO

18Ö Sed ef est dubıum, quıa SCSSC SIVUMmM et CSSC qUO SUnt

alıa, hoc dıicıt habıtudinem Causac efficıent1s; bonum au ratiıonem
finıs, NO  , quod ratıo bon1 sıt SESSC finem, sed convenıt ratıon1ı NI1s uft dıic-
tum est

Quomodo autem dictum Dionysı11 verıtatem patebıt; DECI Oomnı1a
185 1g1tur dıicta NON habetur proprıa ratio bon1.

Ht iıdeo est alıter dieceendum quod ratıo ON1 eadem est et UNn1us, quıa
NUI ef bonum iıdem.

Primo ostendendum est quod UNU; ef bonum idem); secundo QUAaAC
sıt rat1ıo Uun1us, ef PCI CONSCQUCNS patebit ratio bon1.

190 Quod Aau! bonum ei NUuUM sınt ıdem, prımo auctorıtate
Procli1 quı dıcıt, Propositione XL, sicut "omne bonum unıtıvum est partic1-
patıyum 1PSO, ei Omn1s unıt10 bonum est ei bonum unı iıdem”. Hoc autem
declarat 1n Commen(tOo, quıa ]la sunt idem qUOTUM est eadem proprietas.
Sed eadem proprlietas est un1us ei Oon1 Ergo, eft cetera Mınor SIC p  €

195 Proprietas bon1 est SESSC salvatıyum.
Quod pal  b quıia malum dicıtur corrupt1i0 ef perdit10; CISO bonum

dıicıt quıid salvatıyum. amdıu enım ICS dicıtur bona, quamdıu salvatur in
propria csubstantıia ef continetur; quando au corrumpitur, dıcıtur mala.
Hoc eadem est proprietas Un1us, scilıcet ESSC salvatıyum eit contentivum

200 substantiae singulorum Uno enım omn1a salvantur ei dispers10 unumquod-
UE exIire facıt substantıa. Ht S1IC bonum culuslıbet consıstıt in hoc quod
SESSC NUum ef idem est bonum, ei simplicıter bonum et siımplıcıter UNUuNl, ef

priıvarı 10)8180. est privarı unıtate vel recedere bono est recedere aD unıtate
ei EeCONVErLSO S1IC unıt10 est bonitas et boniıtas est unıt10 ef bonum unu

180 illud/istud diffusıyvum/dıstinctum 182 finıs adı ratiıo fin1ıs 184 DCI
188 estomnı1a347  JACOBI DE VITERBIO QUAESTIO XXIV  Causa.  180  Sed et illud est dubium, quia esse diffusivum et esse ex quo sunt  alia, hoc dicit habitudinem causae efficientis; bonum autem habet rationem  finis, non quod ratio boni sit esse finem, sed convenit rationi finis ut dic-  tum est.  Quomodo autem dictum Dionysii veritatem habet patebit; per omnia  185  igitur dicta non habetur propria ratio boni.  Et ideo est aliter dicendum quod ratio boni eadem est et unius, quia  unum et bonum idem.  Primo ostendendum est quod unum et bonum idem; secundo quae  sit ratio unius, et per consequens patebit ratio boni.  190  Quod autem bonum et unum sint idem, patet primo auctoritate  Procli qui dicit, Propositione XIII, sicut "omne bonum unitivum est partici-  pativum ipso, et omnis unitio bonum est et bonum uni idem”. Hoc autem  declarat in commento, quia illa sunt idem quorum est eadem proprietas.  Sed eadem proprietas est unius et boni. Ergo, et cetera. Minor sic patet.  195  Proprietas boni est esse salvativum.  Quod patet, quia malum dicitur corruptio et perditio; ergo bonum  dicit quid salvativum. Tamdiu enim res dicitur bona, quamdiu salvatur in  propria substantia et continetur; quando autem corrumpitur, dicitur mala.  Hoc eadem est proprietas unius, scilicet esse salvativum et contentivum  200  substantiae singulorum. Uno enim omnia salvantur et dispersio unumquod-  que exire facit a substantia. Et sic bonum cuiuslibet consistit in hoc quod  esse unum et idem est bonum, et simpliciter bonum et simpliciter unum, et  privari bono est privari unitate vel recedere a bono est recedere ab unitate  et econverso. Et sic unitio est bonitas et bonitas est unitio et bonum unum  180 illud/istud R  diffusivum/distinctum N  182 finis add. ratio finis T  184 per  188 est om.  omnia ... ratio boni om. R  185 igitur dicta add. Dei N  186 est om. R  N; ostendendum est/ostendam R_ quae/quid N  189 et per consequens ... sint idem om.  R!  190 bonum et unum/unum et bonum N_ primo om. N; patet primo/primum patet R  191 sicut/quod N; corr. R1; om. R  192 (unitio) bonum/boni NT  (est) et/etiam N  194 Sed om. N  unius et boni/boni et unius TR  Ergo/quare N  193 quia om. R  Ergo ... sic patet om. R  196 Quod patet om. R_ Quod patet ... quid salvaticum om. N  197 (tamdiu) enim om. P  198 corrumpitur/corruptio TR  199 eadem/autem N  ESSE  post contentivum N 200 (salvantur) et/etiam T  unumquodque/unumque T m201-exire  om. T  consistit/existit R  202 (est) bonum/unum N  (et) simpliciter/similiter T  vel/et R  (a bono) est/etiam T  ab/a T  204 Et om.  203 (privari bono) est/et NT  NT  unitio/unitas R  183. voir 1. 156 sqg.  191. ed. Boese p. 10; ed. Vansteenkiste, Tijdschrift voor Philosophie 13 (1951) 270.ratiıo bon1ı 185 igıtur i1cia adı De1l 186 est

N’ ostendendum est/ostendam quae/quıd 189 eft DCT CONSCYUCHS347  JACOBI DE VITERBIO QUAESTIO XXIV  Causa.  180  Sed et illud est dubium, quia esse diffusivum et esse ex quo sunt  alia, hoc dicit habitudinem causae efficientis; bonum autem habet rationem  finis, non quod ratio boni sit esse finem, sed convenit rationi finis ut dic-  tum est.  Quomodo autem dictum Dionysii veritatem habet patebit; per omnia  185  igitur dicta non habetur propria ratio boni.  Et ideo est aliter dicendum quod ratio boni eadem est et unius, quia  unum et bonum idem.  Primo ostendendum est quod unum et bonum idem; secundo quae  sit ratio unius, et per consequens patebit ratio boni.  190  Quod autem bonum et unum sint idem, patet primo auctoritate  Procli qui dicit, Propositione XIII, sicut "omne bonum unitivum est partici-  pativum ipso, et omnis unitio bonum est et bonum uni idem”. Hoc autem  declarat in commento, quia illa sunt idem quorum est eadem proprietas.  Sed eadem proprietas est unius et boni. Ergo, et cetera. Minor sic patet.  195  Proprietas boni est esse salvativum.  Quod patet, quia malum dicitur corruptio et perditio; ergo bonum  dicit quid salvativum. Tamdiu enim res dicitur bona, quamdiu salvatur in  propria substantia et continetur; quando autem corrumpitur, dicitur mala.  Hoc eadem est proprietas unius, scilicet esse salvativum et contentivum  200  substantiae singulorum. Uno enim omnia salvantur et dispersio unumquod-  que exire facit a substantia. Et sic bonum cuiuslibet consistit in hoc quod  esse unum et idem est bonum, et simpliciter bonum et simpliciter unum, et  privari bono est privari unitate vel recedere a bono est recedere ab unitate  et econverso. Et sic unitio est bonitas et bonitas est unitio et bonum unum  180 illud/istud R  diffusivum/distinctum N  182 finis add. ratio finis T  184 per  188 est om.  omnia ... ratio boni om. R  185 igitur dicta add. Dei N  186 est om. R  N; ostendendum est/ostendam R_ quae/quid N  189 et per consequens ... sint idem om.  R!  190 bonum et unum/unum et bonum N_ primo om. N; patet primo/primum patet R  191 sicut/quod N; corr. R1; om. R  192 (unitio) bonum/boni NT  (est) et/etiam N  194 Sed om. N  unius et boni/boni et unius TR  Ergo/quare N  193 quia om. R  Ergo ... sic patet om. R  196 Quod patet om. R_ Quod patet ... quid salvaticum om. N  197 (tamdiu) enim om. P  198 corrumpitur/corruptio TR  199 eadem/autem N  ESSE  post contentivum N 200 (salvantur) et/etiam T  unumquodque/unumque T m201-exire  om. T  consistit/existit R  202 (est) bonum/unum N  (et) simpliciter/similiter T  vel/et R  (a bono) est/etiam T  ab/a T  204 Et om.  203 (privari bono) est/et NT  NT  unitio/unitas R  183. voir 1. 156 sqg.  191. ed. Boese p. 10; ed. Vansteenkiste, Tijdschrift voor Philosophie 13 (1951) 270.sınt iıdem
190 bonum ei unum/unum ei bonum prımo N: prımo/primum

191 sicut/quod N’ CO R 1972 unıt1o bonum/bon1 es et/et1am
194 Sed un1us ef bonı/bonı ei uUun1us Ergo/quare193 qu1a

Ergo347  JACOBI DE VITERBIO QUAESTIO XXIV  Causa.  180  Sed et illud est dubium, quia esse diffusivum et esse ex quo sunt  alia, hoc dicit habitudinem causae efficientis; bonum autem habet rationem  finis, non quod ratio boni sit esse finem, sed convenit rationi finis ut dic-  tum est.  Quomodo autem dictum Dionysii veritatem habet patebit; per omnia  185  igitur dicta non habetur propria ratio boni.  Et ideo est aliter dicendum quod ratio boni eadem est et unius, quia  unum et bonum idem.  Primo ostendendum est quod unum et bonum idem; secundo quae  sit ratio unius, et per consequens patebit ratio boni.  190  Quod autem bonum et unum sint idem, patet primo auctoritate  Procli qui dicit, Propositione XIII, sicut "omne bonum unitivum est partici-  pativum ipso, et omnis unitio bonum est et bonum uni idem”. Hoc autem  declarat in commento, quia illa sunt idem quorum est eadem proprietas.  Sed eadem proprietas est unius et boni. Ergo, et cetera. Minor sic patet.  195  Proprietas boni est esse salvativum.  Quod patet, quia malum dicitur corruptio et perditio; ergo bonum  dicit quid salvativum. Tamdiu enim res dicitur bona, quamdiu salvatur in  propria substantia et continetur; quando autem corrumpitur, dicitur mala.  Hoc eadem est proprietas unius, scilicet esse salvativum et contentivum  200  substantiae singulorum. Uno enim omnia salvantur et dispersio unumquod-  que exire facit a substantia. Et sic bonum cuiuslibet consistit in hoc quod  esse unum et idem est bonum, et simpliciter bonum et simpliciter unum, et  privari bono est privari unitate vel recedere a bono est recedere ab unitate  et econverso. Et sic unitio est bonitas et bonitas est unitio et bonum unum  180 illud/istud R  diffusivum/distinctum N  182 finis add. ratio finis T  184 per  188 est om.  omnia ... ratio boni om. R  185 igitur dicta add. Dei N  186 est om. R  N; ostendendum est/ostendam R_ quae/quid N  189 et per consequens ... sint idem om.  R!  190 bonum et unum/unum et bonum N_ primo om. N; patet primo/primum patet R  191 sicut/quod N; corr. R1; om. R  192 (unitio) bonum/boni NT  (est) et/etiam N  194 Sed om. N  unius et boni/boni et unius TR  Ergo/quare N  193 quia om. R  Ergo ... sic patet om. R  196 Quod patet om. R_ Quod patet ... quid salvaticum om. N  197 (tamdiu) enim om. P  198 corrumpitur/corruptio TR  199 eadem/autem N  ESSE  post contentivum N 200 (salvantur) et/etiam T  unumquodque/unumque T m201-exire  om. T  consistit/existit R  202 (est) bonum/unum N  (et) simpliciter/similiter T  vel/et R  (a bono) est/etiam T  ab/a T  204 Et om.  203 (privari bono) est/et NT  NT  unitio/unitas R  183. voir 1. 156 sqg.  191. ed. Boese p. 10; ed. Vansteenkiste, Tijdschrift voor Philosophie 13 (1951) 270.S1IC p: 196 Quod Quod347  JACOBI DE VITERBIO QUAESTIO XXIV  Causa.  180  Sed et illud est dubium, quia esse diffusivum et esse ex quo sunt  alia, hoc dicit habitudinem causae efficientis; bonum autem habet rationem  finis, non quod ratio boni sit esse finem, sed convenit rationi finis ut dic-  tum est.  Quomodo autem dictum Dionysii veritatem habet patebit; per omnia  185  igitur dicta non habetur propria ratio boni.  Et ideo est aliter dicendum quod ratio boni eadem est et unius, quia  unum et bonum idem.  Primo ostendendum est quod unum et bonum idem; secundo quae  sit ratio unius, et per consequens patebit ratio boni.  190  Quod autem bonum et unum sint idem, patet primo auctoritate  Procli qui dicit, Propositione XIII, sicut "omne bonum unitivum est partici-  pativum ipso, et omnis unitio bonum est et bonum uni idem”. Hoc autem  declarat in commento, quia illa sunt idem quorum est eadem proprietas.  Sed eadem proprietas est unius et boni. Ergo, et cetera. Minor sic patet.  195  Proprietas boni est esse salvativum.  Quod patet, quia malum dicitur corruptio et perditio; ergo bonum  dicit quid salvativum. Tamdiu enim res dicitur bona, quamdiu salvatur in  propria substantia et continetur; quando autem corrumpitur, dicitur mala.  Hoc eadem est proprietas unius, scilicet esse salvativum et contentivum  200  substantiae singulorum. Uno enim omnia salvantur et dispersio unumquod-  que exire facit a substantia. Et sic bonum cuiuslibet consistit in hoc quod  esse unum et idem est bonum, et simpliciter bonum et simpliciter unum, et  privari bono est privari unitate vel recedere a bono est recedere ab unitate  et econverso. Et sic unitio est bonitas et bonitas est unitio et bonum unum  180 illud/istud R  diffusivum/distinctum N  182 finis add. ratio finis T  184 per  188 est om.  omnia ... ratio boni om. R  185 igitur dicta add. Dei N  186 est om. R  N; ostendendum est/ostendam R_ quae/quid N  189 et per consequens ... sint idem om.  R!  190 bonum et unum/unum et bonum N_ primo om. N; patet primo/primum patet R  191 sicut/quod N; corr. R1; om. R  192 (unitio) bonum/boni NT  (est) et/etiam N  194 Sed om. N  unius et boni/boni et unius TR  Ergo/quare N  193 quia om. R  Ergo ... sic patet om. R  196 Quod patet om. R_ Quod patet ... quid salvaticum om. N  197 (tamdiu) enim om. P  198 corrumpitur/corruptio TR  199 eadem/autem N  ESSE  post contentivum N 200 (salvantur) et/etiam T  unumquodque/unumque T m201-exire  om. T  consistit/existit R  202 (est) bonum/unum N  (et) simpliciter/similiter T  vel/et R  (a bono) est/etiam T  ab/a T  204 Et om.  203 (privari bono) est/et NT  NT  unitio/unitas R  183. voir 1. 156 sqg.  191. ed. Boese p. 10; ed. Vansteenkiste, Tijdschrift voor Philosophie 13 (1951) 270.qu1d salvatıcum
197 tamdıu) nım 198 corrumpitur/corrupti0 199 eadem/autem SSC

pOost contentivum 200 (salvantur) et/etiam unumquodque/unumque 201 exıre
consistit/existit 202 es bonum/unum (et) siımplicıter/sımılıter

vel/et (a oNO est/et1am ab/a 204 Et203 T1 Vvarı ONO e 81
unıtio/unıtas

183 OIlr 156 SU|q.
191 ed Boese 1 E ed. Vansteenkıste, Tijdschrift OOr Philosophie 13 (1951) 270
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205 et SECONVEISO
Siımilıter et Boetius, L11 De Consolatıione, ıd 1ıpsum dicıt et pulchre

ostendit, scilıcet quod bonum ef UNUMN sınt iıdem talı ratiıone.
Illa sunt iıdem NOn est diversus effectus. Sed idem est ef-

fectus utrı1usque, CI 9O, ef cetera. TODALIO Alıquid dıicıtur bonum unıta-
210 Cum en1ım alıqua dıscrepant, 19(0)81 sunt bona: CUu en1ım NUMN ceperiıt,

bona unt Sed et1am dıcıtur alıquıd bonum bonitate. Ergo, idem est
ffectus bonitatıs ef unıtat1s, scılıcet ESSC bonum, qula bonitas quUam
unıtas facıt bonum CSSC alıquıid.

nde ef hoc ulteri1us ostendıit quod bonum est quod desıderatur
D abh omn1ıbus, quı1a 1U omn1a appetunt; S1 CISO 1iıdem est bonum ef UNUM,

CISO bonum omn1a
uod autem omn1a unıtatem, SIC ostendit. Constat enım

quod quaelıbet Tes naturalıter appetit conservationem ei permanentiam SU1
ESSC ef fugıt corruptionem. nde el Phılosophus, I1 De Anıma, dıcıt

220 quod propter permanentiam essenti1arum data est vırtus generatıva rebus ut
CONservaren in ESSC sicut pOSsunLk. Non possunt in SCSSC numeralı; CON-

sSservantur pCI communıcatiıonem ef generatiıonem in P spec1ifico. S1IC
est de SESSC quod Oomnı1a appetunt 1  u ei iıllıus agun UACCUMYUC
agunt secundum Sed tamdıu manet ei subsıstıt unumquodque

d quamdıu est UuNnu:  % corrumpitur eft dissolvıtur PCI hoc quod desıinıt ESSC

UuNUuM, sıcut ponıt exemplum de anımalıbus. uanı enım anıma ei
1n NUIN convenıunt ef permanent, tunc dıcıtur anımal. ei tamdıu est anımal
quamdıu maneTt aeC princ1p10rum vel partıum conıunctio0. Cum aute: aeCc
unıtas ei conıuncti0 tollıtur eit NUM ab alıo separatur, nonNn manet anımal.

230) SI1IC CI SO pa quod iıdem est UNUuUIN ei bonum.

206 pulchre MSS. pulcre 207 sc1ilıcet 209 Alıquid dıcıtur bonum repetit
710 (bona; cum) enım/vero R: CT SO ceperiıt/ceperint 21372 bonitas quUam unıtas/un1-
tas qUamı bonitas 713 facıt) bonum/unum 214 ei hoc 214 appetunt
adı tunc 216 bonum) omnı1a 217 SIC 218 appetit adı SUam

et add. SUaIll 219 (Philosophus) in 220 essentiarum/entium N> essentiam
RA CONservarent se/conservarentur sıcut) possunt add. S1 Non pOossunt
(possunt ın) esse/essentıa numeralı/naturalı Conservantur adı tamen DE
quaecumque/quicumque I 2’24 Sed/s1 2025 quod/quı1a 2726 nım lect. INC.

206 Prosa ’  S  > d S 94,57-59
214 iıbıdem.
65 d iıbıdem.
219 Cap Vol Suppl. 1L67% Bekker 41 5%°



JACOBI VITERBIO QUAESTIO p ®© 4R 349

Nunc videndum JUaC est rat1ıo UNn1us. 1rca quod est sc1endum quod
NUMN est NS indıvı1sum, et e1us rat1io <1n> indıvisıone consıstıt; UJUaLC hoc
eadem est bon1, scılıcet CSSC indıvısum. nde ei quıdam Antıqu] definie-

235 runt bonum, quod est ind1ıviıs10 potentıa. nde eit quı1dquı est AaDDC-
tibıle ratıone Ind1ıv1s10n1s appetitur, eit quicumque l1ıquıid ppetit, appetit
indivisıonem. Ratıo CT SO bon1 est SSSC uUuNnNumn HEt quıa simılıtudo ef VOC-

nıentia est unitas, potest 1C1 quod rat1o bon1 est sim1ılıtudo ef convenılentıa.
nde Boetius, in TO De Hebdomadıbus, "Omnıis diversıtas dıs-

2400 COIS, sımiılıtudo CIO appetenda,JACOBI DE VITERBIO QUAESTIO XXIV  349  Nunc videndum quae est ratio unius. Circa quod est sciendum quod  unum est ens indivisum, et eius ratio <in> indivisione consistit; quare hoc  eadem est boni, scilicet esse indivisum. Unde et quidam Antiqui definie-  235  runt bonum, quod est indivisio actus a potentia. Unde et quidquid est appe-  tibile ratione indivisionis appetitur, et quicumque aliquid appetit, appetit  indivisionem. Ratio ergo boni est esse unum. Et quia similitudo et conve-  nientia est unitas, potest dici quod ratio boni est similitudo et convenientia.  Unde Boetius, in libro De Hebdomadibus, "Omnis diversitas dis-  240  cors, similitudo vero appetenda, ... et omne quod appetit aliquid tale ipsum  esse naturaliter ostenditur, quale est hoc ipsum quod appetit". Quidquid  ergo appetitur, ratione convenientiae appetitur, et quia quidquid appetitur,  bonum est, patet ex hoc quod ratio boni in unitate consistit.  Sed tunc incidet dubitatio, quia, cum ratio unius sit indivisio et  245  indivisio dicat privationem, non quamcumque sed secundum rationem,  videtur quod ratio boni sit privativa et secundum rationem, non autem  positiva et realis.  Sed ad hoc dicendum quod ratio unius est positiva et realis; sed ad  hoc dicendum quod apprehenditur a nobis per modum privationis. Hoc  250  autem quomodo sit, declaratum fuit supra in quaestione de uno, cum quae-  situm supra fuit: Utrum dicat aliquid positivum. Require ibi.  Est considerandum quod potest assignari aliqualis differentia inter  unum et bonum, quia in communi sermone non pro eodem accipi videtur,  255  ut unum dicatur ex eo quod est indivisum absolute; bonum autem dicit  indivisionem, ut ex ea habetur salus et consistentia. Unde, licet utrumque,  tam scilicet unum quam bonum, dicat indivisionem et etiam quid salvati-  vum, unum tamen magis dicit indivisionem absolute, bonum autem magis  232 quae/quid T  (quod) est om. R_ 233 (ratio) in/sine T  234 boni/bonum N; ratio  boni P  (quidam) Antiqui om. N 235 (actus) a om. N 238 unitas add. non N 239  Hebdomadibus mss. Ebdomadibus  240 appetenda add. est R  omne om. ed. PL  ali-  quid/aliud ed. PL  241 naturaliter corr. R1; similiter R  quale est add. illud ed. PL  242 (et) quia om. N 243 ex hoc/ergo N 244 incidet/incidat N tunc incidet dubita-  tio quia om. R; tunc dubitatio post sit indivisio corr. R1  248 Sed ad hoc om. R  249  apprehenditur/apprehendum NT 250 declaratum fuit ... considerandum quod/patet quod  254  de uno supra R  253 potest add. tamen R; add. autem ante considerandum P  accipi videtur/accipiuntur R_ 255 ex/de N 256 ut ex ea/ut ex co R; secundum quod ab  ea NT  257 scilicet unum quam bonum om. R  239.-PL 641311 C.  250. Quaestio V, ed. Ypma, 113-142.eit OTINNEC quod appetıt alıquıid tale 1Ipsum
ESSC naturalıter ostenditur, quale est hoc 1psum quod appetit”. u1dquı
CIrZO appetitur, ratıone convenıentiae appetıtur, ef quı1a qu1dquı appetitur,
bonum est, hoc quod ratıo bon1 in unıtate consıistit.

Sed tunc incıdet dubıitatıo, quıa, CUMmM rat1o0 UnIus sıt ind1v1s10 eit
245 ind1v1s10 dicat prıivatiıonem, ON YQUAMCUMIYUC sed secundum ratıonem,

videtur quod ratıo bon1 sıt privatıva eit secundum ratiıonem, 1970)81 autem

posıtıva eit realıs.
Sed ad hoc dicendum quod ratiıo Uun1us est posıtıva efi realıs: sed ad

hoc dicendum quod apprehenditur nobıs DCI modum privation1s. Hoc
250) au quomodo sıt, declaratum furt ın quaestione de un CUu u

sıtum funt dicat alıquıd posıitıvum. Requıire 1b1

Est consıderandum quod potest assıgnarı alıqualis dıfferentia inter
Num ei bonum, qula in cCommun1 SCITITINONC nNnonNn PIo eodem accC1pı videtur.

255 ut unum dicatur quod est indıvyısum absolute; bonum autem dıcıt
indıv1sıonem, ut habetur salus et consıstentia. Unde, lıcet utrumque,
tam sc1ilıcet 11UIN QUaIn bonum, dicat indıvisıonem ef et1am quıd salvatı-
VUu NUIN tamen magı1s dicıt indıvisıonem absolute, bonum autem magıs

237 quae/quıd (quod) est 233 ratıo0) in/sıne 734 bonı/bonum N’ ratıo
ONnı (quıdam) Antıquı 235 (actus) 238 unıtas add. DNON 239
Hebdomadıbus MSS. Ebdomadıbus 240 appetenda adı  . est IN ed. alı-
quid/alıud ed. 241 naturalıter CO R: simılıter quale est add. illud ed.
247 (et) quı1a 243 OC/ergo 244 incidet/incıdat N tunc incıdet dubita-
t10 quıa R: tunc dubitatıo post sıt indiv1isıo0 CO RI 748 Sed ad hoc 249
apprehenditur/apprehendum NI 750 declaratum fuitJACOBI DE VITERBIO QUAESTIO XXIV  349  Nunc videndum quae est ratio unius. Circa quod est sciendum quod  unum est ens indivisum, et eius ratio <in> indivisione consistit; quare hoc  eadem est boni, scilicet esse indivisum. Unde et quidam Antiqui definie-  235  runt bonum, quod est indivisio actus a potentia. Unde et quidquid est appe-  tibile ratione indivisionis appetitur, et quicumque aliquid appetit, appetit  indivisionem. Ratio ergo boni est esse unum. Et quia similitudo et conve-  nientia est unitas, potest dici quod ratio boni est similitudo et convenientia.  Unde Boetius, in libro De Hebdomadibus, "Omnis diversitas dis-  240  cors, similitudo vero appetenda, ... et omne quod appetit aliquid tale ipsum  esse naturaliter ostenditur, quale est hoc ipsum quod appetit". Quidquid  ergo appetitur, ratione convenientiae appetitur, et quia quidquid appetitur,  bonum est, patet ex hoc quod ratio boni in unitate consistit.  Sed tunc incidet dubitatio, quia, cum ratio unius sit indivisio et  245  indivisio dicat privationem, non quamcumque sed secundum rationem,  videtur quod ratio boni sit privativa et secundum rationem, non autem  positiva et realis.  Sed ad hoc dicendum quod ratio unius est positiva et realis; sed ad  hoc dicendum quod apprehenditur a nobis per modum privationis. Hoc  250  autem quomodo sit, declaratum fuit supra in quaestione de uno, cum quae-  situm supra fuit: Utrum dicat aliquid positivum. Require ibi.  Est considerandum quod potest assignari aliqualis differentia inter  unum et bonum, quia in communi sermone non pro eodem accipi videtur,  255  ut unum dicatur ex eo quod est indivisum absolute; bonum autem dicit  indivisionem, ut ex ea habetur salus et consistentia. Unde, licet utrumque,  tam scilicet unum quam bonum, dicat indivisionem et etiam quid salvati-  vum, unum tamen magis dicit indivisionem absolute, bonum autem magis  232 quae/quid T  (quod) est om. R_ 233 (ratio) in/sine T  234 boni/bonum N; ratio  boni P  (quidam) Antiqui om. N 235 (actus) a om. N 238 unitas add. non N 239  Hebdomadibus mss. Ebdomadibus  240 appetenda add. est R  omne om. ed. PL  ali-  quid/aliud ed. PL  241 naturaliter corr. R1; similiter R  quale est add. illud ed. PL  242 (et) quia om. N 243 ex hoc/ergo N 244 incidet/incidat N tunc incidet dubita-  tio quia om. R; tunc dubitatio post sit indivisio corr. R1  248 Sed ad hoc om. R  249  apprehenditur/apprehendum NT 250 declaratum fuit ... considerandum quod/patet quod  254  de uno supra R  253 potest add. tamen R; add. autem ante considerandum P  accipi videtur/accipiuntur R_ 255 ex/de N 256 ut ex ea/ut ex co R; secundum quod ab  ea NT  257 scilicet unum quam bonum om. R  239.-PL 641311 C.  250. Quaestio V, ed. Ypma, 113-142.consıderandum quod/patet quod

254de uUuNO up: 253 potest add. amen R: adı aute: Nnie considerandum
accıpı videtur/accıpıuntur R Za ex/de 256 ut ea/ut R’ secundum quod ab

R5} scılıcet qUamı bonum

239
250 Quaestio V, ed Ypma, 1130142



350 YPMA

dicıt uft sequıtur salus fel: ei hulus sıgnum est quod NOn eodem
260 modo accıpıuntur spec1es Uun1us ef bon1\1. Sed spec1es un1us accıpıuntur

cundum modos ind1v1s10Nn1s absolute, spec1es bon1 accıpıuntur Uun-

dum indıvisıonem DCI ordınem ad re1l consistentiam ef salutem.
nde ef ratio UNn1uUS dıcıtur consıstere absolute in indıv1isıone, rati1o

ecIO bon1 in modo, specı1e ef ordıne quacC cConcomiıtantur indıvisıonem, ve]
265 dıcunt indıvisıonem., uft respic1unt re1ı salutem ef consıstentiam.

Quomodo In his consıstıt ratıo bon1, patebıt infra.
Et S1C p  © prımum princıpale.

Quantum ad secundum dieendum quod qUO bonum ef UNUu: SUnNtTt
F idem, diverso modo unıtatıs accıpere dıversos moOodos bon1.

Unum autem duplıicıter dıcıtur. Uno modo secundum SC, prou una-

QUACQUC ICS dicıtur una secundum
lı0 modo comparatıione alıu prou alıqua Iecs dicıtur alter1

CSSC 1qU0 modo un  S

275 Et prıma dıcıtur sımplıcıter unıtas, alıa VeTO est magıs coniformıiıtas
quaedam vel unıtas conformiuitatis.

Sed conformıiıtas duplex est inter alıqua. Uno modo qulia UNUM alterı
conformatur, sicut CauSac, eft aeC NOn cConvertun(tur, quı1a S1IC dicıtur atitifeC-
fus conformıs vel sıimılıs CausSacC, non SECONVEISO proprıe

280 lı0 modo NON, qula NUMm alıı conformatur, sed quıa ambo confor-
mantur tert10: ei aeC CONvertuntur. Quaecumque en1ım conformı1a Sunt
altero duorum modorum, Ssunt sımılıa. Et ıta conformıtas SCHAPDECI attendıtur
PCI comparatıonem ad secundum alıquem modum Causac

em itaque modo dupliciter bonum dıcıtur. Uno mMOodo secundum
2X%5 S! prou quaelıbet 1CS dıicıtur secundum bona, Sicut ef unad, al10 mMOdo

PDCI comparatiıonem ad alıu: ef secundum ratiıonem conformiıtatis, ef hoc
duplicıter.

Uno enım mMOodo dıicıtur alıquıd bonum, qu1a atum est uf Aallu: e1
conformetur:; alı0 modo qulia 1psum alıı conformatur.

reli lect. INC. T7 eit 262 indı1viısı-259 sequitur/consequıtur K; add.
onem/dıyısıonem 263 indıvisıone/dıvisıone quae/qu1 concomıtantur
lect INC. 265 respicıunt/recıpiunt &* dıcunt 266 consıstiıt nlie 1n hIs; in his
add. trıbus Quomodo autem350  E. YPMA  dicit eam ut ex ea sequitur salus rei; et huius signum est quod non eodem  260  modo accipiuntur species unius et boni. Sed species unius accipiuntur se-  cundum modos indivisionis absolute, species autem boni accipiuntur secun-  dum indivisionem per ordinem ad rei consistentiam et salutem.  Unde et ratio unius dicitur consistere absolute in indivisione, ratio  vero boni in modo, specie et ordine quae concomitantur indivisionem, vel  265  dicunt indivisionem, ut respiciunt rei salutem et consistentiam.  Quomodo autem in his consistit ratio boni, patebit infra.  Et sic patet primum principale.  H  Quantum ad secundum dicendum quod ex quo bonum et unum sunt  270  idem, ex diverso modo unitatis possumus accipere diversos modos boni.  Unum autem dupliciter dicitur. Uno modo secundum se, prout una-  quaeque res dicitur una secundum se.  Alio modo in comparatione ad aliud, prout aliqua res dicitur alteri  esse aliquo modo una.  275  Et prima dicitur simpliciter unitas, alia vero est magis conformitas  quaedam vel unitas conformitatis.  Sed conformitas duplex est inter aliqua. Uno modo quia unum alteri  conformatur, sicut causae; et haec non convertuntur, quia sic dicitur affec-  tus conformis vel similis causae, non autem econverso proprie.  280  Alio modo non, quia unum alii conformatur, sed quia ambo confor-  mantur tertio; et haec convertuntur. Quaecumque enim conformia sunt  altero duorum modorum, sunt similia. Et ita conformitas semper attenditur  per comparationem ad causam secundum aliqguem modum causae.  Eodem itaque modo dupliciter bonum dicitur. Uno modo secundum  285  se, prout quaelibet res dicitur secundum se bona, sicut et una; alio modo  per comparationem ad aliud et secundum rationem conformitatis, et hoc  dupliciter.  Uno enim modo dicitur aliquid bonum, quia natum est ut aliud ei  conformetur; alio modo quia ipsum alii conformatur.  gei lect ine.:TromiN:  etom. R 262 indivisi-  259 sequitur/consequitur R; add. se T  onem/divisionem N 263 indivisione/divisione NTP  264 quae/qui N  concomitantur  lect. inc. N  265 respiciunt/recipiunt T; dicunt NR  266 consistit ante in his; in his  add. tribus P  Quomodo autem ... primum principale om. R  273 (aliqua) res om. R  274 esse/est P  aliquo om. N  una om. N; ante aliquo modo P 275 simpliciter/simili-  terT 277 alteri/alii T 278 sicut/ut R  et haec non convertuntur ... vel similis causae  om. N 279 similis/consimilis P 280 non om. N 282 sunt lect. inc. T 285 quaeli-  bet/aliqua NT  res om. T 288 enim om. N  aliud/aliquid N  266. voir 1. 421 sqq.; et 1. 528 sqgq.prımum princıpale 273 (alıqua) ICS

T4 esse/est alıquo UuUlNd N? anlte alıquo modo z sımplıcıter/sımılı-
ter D7 alterı/alıı 278 ıcut/ut eif aeCc DON CONvertuntur350  E. YPMA  dicit eam ut ex ea sequitur salus rei; et huius signum est quod non eodem  260  modo accipiuntur species unius et boni. Sed species unius accipiuntur se-  cundum modos indivisionis absolute, species autem boni accipiuntur secun-  dum indivisionem per ordinem ad rei consistentiam et salutem.  Unde et ratio unius dicitur consistere absolute in indivisione, ratio  vero boni in modo, specie et ordine quae concomitantur indivisionem, vel  265  dicunt indivisionem, ut respiciunt rei salutem et consistentiam.  Quomodo autem in his consistit ratio boni, patebit infra.  Et sic patet primum principale.  H  Quantum ad secundum dicendum quod ex quo bonum et unum sunt  270  idem, ex diverso modo unitatis possumus accipere diversos modos boni.  Unum autem dupliciter dicitur. Uno modo secundum se, prout una-  quaeque res dicitur una secundum se.  Alio modo in comparatione ad aliud, prout aliqua res dicitur alteri  esse aliquo modo una.  275  Et prima dicitur simpliciter unitas, alia vero est magis conformitas  quaedam vel unitas conformitatis.  Sed conformitas duplex est inter aliqua. Uno modo quia unum alteri  conformatur, sicut causae; et haec non convertuntur, quia sic dicitur affec-  tus conformis vel similis causae, non autem econverso proprie.  280  Alio modo non, quia unum alii conformatur, sed quia ambo confor-  mantur tertio; et haec convertuntur. Quaecumque enim conformia sunt  altero duorum modorum, sunt similia. Et ita conformitas semper attenditur  per comparationem ad causam secundum aliqguem modum causae.  Eodem itaque modo dupliciter bonum dicitur. Uno modo secundum  285  se, prout quaelibet res dicitur secundum se bona, sicut et una; alio modo  per comparationem ad aliud et secundum rationem conformitatis, et hoc  dupliciter.  Uno enim modo dicitur aliquid bonum, quia natum est ut aliud ei  conformetur; alio modo quia ipsum alii conformatur.  gei lect ine.:TromiN:  etom. R 262 indivisi-  259 sequitur/consequitur R; add. se T  onem/divisionem N 263 indivisione/divisione NTP  264 quae/qui N  concomitantur  lect. inc. N  265 respiciunt/recipiunt T; dicunt NR  266 consistit ante in his; in his  add. tribus P  Quomodo autem ... primum principale om. R  273 (aliqua) res om. R  274 esse/est P  aliquo om. N  una om. N; ante aliquo modo P 275 simpliciter/simili-  terT 277 alteri/alii T 278 sicut/ut R  et haec non convertuntur ... vel similis causae  om. N 279 similis/consimilis P 280 non om. N 282 sunt lect. inc. T 285 quaeli-  bet/aliqua NT  res om. T 288 enim om. N  aliud/aliquid N  266. voir 1. 421 sqq.; et 1. 528 sqgq.vel sımılıs CAausac

79 simılıs/consımıilıs 280 nNnonNn 282 Sunt lect INC. 285 quaelı-
bet/alıqua 1CS 288 nım alıud/alıquid

266 (e) 18 4] Syy., el 528 Saq
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290 Diceitur et1iam bonum secundum quod attendıtur conformıiıtas.
Et SIC quatuor modis dicıtur quod alıquıd dicatur bonum, 1910781 solum quı1a
alıquıid e1 conformetur, sed qula ıpsum alıl.

Patet utrumque DCI Boetium, De Hebdomadibus, ubı S1IC dıicıt "len-
ei COMMUNIS doctorum sententı1a OINNEC quod est ad OonNnum tendere. Omne

295 autem tendıiıt ad simıle; QUaC 1gıtur ad bonum tendunt bona 1psa sunt".
Et sc1endum quod bonum dicıtur aequalıter ent], ef secundum hoc

modi1 UuNn1uUs sunt secundum modos ent1s; sed secundum quod dıffert ab
entEe, S1C SUOS modos de quıbus et1am analogice dıcıtur.

prımo quıdem bonum dicıtur de ONO secundum S una-

300 qUaCQUC ICS dicıtur secundum bonum ; consequenter dıcıtur bo-
NU: de bono in comparatıone ad alıu sciliıcet secundum quod alıquid e1
natum est alıquıd alıu conformarı. Hulus ratıo est quı1a, sıcut prı1us quaeli-
bet ICS et mag1s dicıtur una sıb1 quUam alıı, S1IC ef ona nde sıcut am1Ca-
ılıa JUaC sunt ad alterum venıunt amicabiılibus JUaAC SuUunt ad S! SIC

305 diıcendum hoc de uUunO et bono.
Item, OoNum In comparatıone ad AalluUul DrIUS dicıtur de 1lo modo

secundum quod alıquıid dicıtur bonum quod e1 alıu« conformatur quUam de
1lo secundum quod alı1ı conformatur, quıa hoc quod alıı conforma-
tur dicıtur bonum, qula CUu1l conformatur est bonum.

310 1M0 au dicıtur de Ho secundum quod attendıitur conformatıo.
sc1iendum quod OINNECS ist1ı modiı bonitatıs pOossunt convenıiıre unı

eft eidem re1i alıquando, sed NON r  S  u eı1usdem.

erıus est consıiderandum quod duplex est conformıiıtas.
315 Una UUaC attendıtur secundum connaturalıtatem vel convenlıentiam

naturae; et aecC pertinet ad ratıonem Oon1
lıa qua«C attenditur secundum repraesentationem; ei aeC secundum

quod huiusmodi1 1NON pertinet ad ratıonem bon1.

291 (dicıtur quod alıquıid adı aut290 secundum quod/quod secundum
T’ adı autem nie aliquid dıicatur N’ dicat solum 292 sed adı
et1am 205 1g1tur adı tendunt 2098 etiam/est analogice/anologice R 2799

301bonum adı quod (de oNO secundumJACOBI DE VITERBIO QUAESTIO XXIV  351  290  Dicitur etiam bonum illud secundum quod attenditur conformitas.  Et sic quatuor modis dicitur quod aliquid dicatur bonum, non solum quia  aliquid ei conformetur, sed quia ipsum alii.  Patet utrumque per Boetium, De Hebdomadibus, ubi sic dicit: "Ten-  et communis doctorum sententia omne quod est ad bonum tendere. Omne  295  autem tendit ad simile; quae igitur ad bonum tendunt bona ipsa sunt".  Et sciendum quod bonum dicitur aequaliter enti, et secundum hoc  modi unius sunt secundum modos entis; sed secundum quod differt ab  ente, sic habet suos modos de quibus etiam analogice dicitur.  Et primo quidem bonum dicitur de bono secundum se, prout una-  300  quaeque res dicitur secundum se bonum; consequenter autem dicitur bo-  num de bono in comparatione ad aliud, scilicet secundum quod aliquid ei  natum est aliquid aliud conformari. Huius ratio est quia, sicut prius quaeli-  bet res et magis dicitur una sibi quam alii, sic et bona. Unde sicut amica-  bilia quae sunt ad alterum veniunt ex amicabilibus quae sunt ad se, sic  305  dicendum hoc de uno et bono.  Item, bonum in comparatione ad aliud prius dicitur de illo modo  secundum quod aliquid dicitur bonum quod ei aliud conformatur quam de  illo secundum quod alii conformatur, quia ex hoc illud quod alii conforma-  tur dicitur bonum, quia illud cui conformatur est bonum.  310  Ultimo autem dicitur de illo secundum quod attenditur conformatio.  Et sciendum quod omnes isti modi bonitatis possunt convenire uni  et eidem rei aliquando, sed non respectu eiusdem.  Ulterius est considerandum quod duplex est conformitas.  315  Una quae attenditur secundum connaturalitatem vel convenientiam  naturae; et haec pertinet ad rationem boni.  Alia quae attenditur secundum repraesentationem; et haec secundum  quod huiusmodi non pertinet ad rationem boni.  291 (dicitur) quod om. N  aliquid add. aut  290 secundum quod/quod secundum se N  T; add. autem ante aliquid R_ dicatur om. N; dicat T  solum om. N  292 sed add.  etiam R  295 igitur add. tendunt N  298 etiam/est R analogice/anologice R 299  301  bonum add. quod N  (de bono) secundum se prout ... bonum de bono om. N  aliquid om. N  ei natum/ordinatum N; lect. inc. T  302 aliquid om. P  conformari  ante aliquid aliud R; aliud om. P; add. et post conformari P  303 (res) et/dicitur N  magis add. et magis N  sic/sicut NT (Unde) sicut/et N; om. R  amicabilia post quae  sunt R  304 veniunt/venerunt R 305 hoc/est N  et add. de T  307 aliud/aliquid NT  308 (alii) conformatur/conformentur T; conformetur P 310 Ultimo autem dicitur/Dicitur  312 non om. N  317 haec om. T  autem ultimo R 311 isti om. N  293. De Hebdomadibus. PL 64,1311 D, 1312 A.bonum de ONO
alıquid e1 natum/ordinatum N; lect. INC. 302 alıquıid conformarı
Nie alıquıid alıud R: alıud P! adı et pDOst conformari 303 et/dıicıtur
magıs adı ei magıs sic/sıcut (Unde) icut/et N: amıcabılıa post QJUaC
sunt 3004 venıunt/venerun 3005 hoc/est ef Aadı de 307 alıud/alıquıid
308 (alıı) conformatur/conformentur T’ conformetur 310 Ultimo autem dıcıtur/Dicıitur

312 1OMN 17 aeCcCautem ultımo 211 ist1

2973 De Hebdomadıibus. D’ Or
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amen aeC uae conformitates alıquando Sunt conıunctae. Et quıa
320 appetitus respicıit ulusmodiı conformiıtatem, JuUaC est secundum Connatura-

lıtatem, quı1a simıle appetitur, secundum Boetium, siıcut cognıt1o 1la qUaC
est secundum repraesentationem, ideo appetitus DCI comparatur ad bo-
NU: et bonum ad appetıtum.

nde ef secundum appetitum accıpere modos bon1. Primo
G Wa quıdem bonum dicıtur quod appetitur; ei hoc est princıpalıs accepti0. nde

secundum hanc acceptionem diıctum est quod bonum est quod Oomn1ı1a appC-
tunt Et quıa quod tendit ad bonum est bonum, 1deo NON solum quod
appetitur, sed et1am quod appetit bonum dicıtur bonum, l1ıcet un-
dum Consequentem acceptionem.

330 Uterque autem horum modorum dıvıdıtur. Nam bonum alıquod
dicitur appetibıle vel 1DSO vel ah alıo: eit siımılıter alquıd dıcıtur bonum
quıa appetit vel vel Aalıul Et S1IC 1CS in duplıcı ratiıone dıicıtur bona.

Primo quıdem quod est appetibilıs S! CONSeEqueENTer
quod appetit vel amat

335 Sımilıter dicıtur 1CS bona ut C  r ad alıu vel quıa est AapPpC-
1bılis ab alıo. ve]l quı1a appetıt alıu«

Sed videndum quıd dıicıt bonum secundum hos mOodos:;
cundum quod TEeSs est appetibilıs S} S1C dicıtur ona bonitate realı, JuaC
dicıt modum quemdam essend1 QUCIN eit NUuIN

34() Appetibile au dicıt respectum quemdam rat1on1s; secundum CIO

quod Tes dicıtur bona quod appetit S! SIC bonum dıcıt respectum re1l ad }
sub alıa tamen ef alıa ratione.

Utrum sıt relatıo realıs. videtur quod NON, CU) sıt eiusdem
ad

345 Siımilıter diıcendum de modis bon1ı sumptı sunt ONUumM
enım ut dicıt unıtatem re1l secundum S! S1IC dıcıt modum quemdam realem
el absolutum, lıcet sıgnificetur PCI modum relatıvum. secundum quod ICS

dicıtur una ve]l eadem sıbıi; prou CTITO dicıtur bonum quod Aallu e1

3720 (quae) st/sunt 3721 Boetium/bonum cogniıti0/ergo 327 representat10-
NEeTIN adı el 3725 hoc/haec accept10 3726 anc accepti0-

dictum lect INC. Oomn1a adınem/accept10 bonum est quod N; es
bonum E solum add. illud 332 qu1a/quo: iın adı R’ add. in 1psa
duplıcı ratıone 333 a/ad N7 S! consequenter/exX consequent! 336 ab 110

337 videndum dicıt/sıt hos/ıillos post 338 quod/quos
3072 essendı1/dicendi quem/quam 347 ha adı ratio 346 ut/prout dicıt
add. bonıtatem reıi SCU re1 348 dicıtur/dicıt

E VYAl De Hebdomadıbus.
326 VOITr SUuq.
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conformatur, SIC dicıt relatıonem secundum ratıonem, prou CIO dicıtur
350 bonum quod 1psum conformatur alın, SIC bonum dicıt relatiıonem

realem. sımılıter prou dicıtur de 1lo secundum quod attendıtur confor-
matıo.

S1C pate de modis bon1.

355 Sed hıc est NUIN consıderandum, quarc bonum specıalı modo 1C1-
tur in moralıbus.

Circa quod sc1endum quod bonum est est appetibiıle, ei et1am apPDC-
tens dıicıtur bonum consequenter. Ubı est ıgıtur spec1alıs ratio appetitus, 1b1ı
est specılalıs rat1o0 bon1. Ht tertius appetitus est excellentior. Ideo secundum

360 talem appetitum specıalı modo attenditur boniıtas uf dıcatur bonum quod
appetıtur talı appetitu et dıicatur bonus qu1ı appetit bonum PCI voluntatem.

Est 1g1tur sc1endum quod, 1n homiıne sıt multiplex appetıtus
secundum quod dıicıtur simplicıter bonus, secundum al108 s_

cundum quid, ideo virtus dicıtur facere sımplıcıter bonum homınem. ei

365 1psa virtus dicıtur bonum siımplıcıter, quıa est bonum hominıs secundum
appetıtum ratiıonalem, quı est proprius homuinı.

Et S1C pate' secundum princıpale.

Posıti enım Ssunt modi1i Uun1us prou accıpıuntur secundum unıtatem
3’7() QUAC est e1us propria ratıo, eit prou accıpıuntur secundum appetıbılıtatem,

JUaC est effectus on1
Et sc1iendum quod ist1 modı1 ON1 DCI ordınem habent eit SC+-

quuntur.
T1ImoO en1ım alıquıd est ONuUum secundum Ex hoc autem quod est

375 bonum secundum SC, sequıtur quod alıquıd allu possıt e1 conformarı: ei
S1IC dicıtur bonum. Sed aeCcC secunda orıtur prıma, ei tertia orıtur
secunda, scilicet quod alıquıid dıicıtur bonum, quı1a conformatur bono eit
tendıt in bonum: eft hac quarta, scılıcet secundum quod attendıtur
conformiıtas.

330 Bonum aufte: Drou' dicıtur illud CUul aliıquıid conformatur. divıdıtur
in bonum quod est N1Ss el ad nem. nde aeC divıisıo NON comprehendiıt

modos bon1. De divisıone VCIO UJUaC est in honestum. utıle et eleCc-

S hıc/hınc modo/bonum 357 (Circa quod) sc1iendum quod 358 1g1tur
specıalıs ratıo appetitus, ıb1 est/eti1am 360 (ut) dicatur/dicıtur N 361 (et) dicatur/di-
ıtur 362 igitur/etiam N; nım 363 quodbonus/bonum quı/quem

MSS. SUPPTCMUM simpliciter/sımplex 366 rationalem/rationale
qui/quod proprius/proprium N7 prıus 3° quia/quod 380 autem/aut T’ adı

382 omnes/alıosdıcıtur NRI Cul aliquıd N; alıud 381 fınıs) et/vel
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abıle, patebit in argumentis.

385 I1 Nunc videndum de terti10 princıpalı, scılıcet, Deus dıicatur bonus
discurrendo PCI moOodos bonuitatıs posıtos.

Dıcıtur enım Deus bonus secundum SC, qula NUuSs eit max1ıime UunNus,
uft fult, et ideo maxıme DONUS; et qula ipse ppetıt et amat
propriam bonitatem, dicıtur et1am bonus. Et S1IC duplicıter dicıtur bonus In

39() SC, scıilıcet quod NUuSs eSL, el quod appetit propriam bonıtatem.
Sed bonum prımo modo dicıt modum realem 1n Deo, siıcut et UNUM), UnN-

do modo dicıt habıtudinem quamdam secundum ratıonem, sicut Deo
relatio intellectus et intellıgıbılıs ef voluntas et volıbilis est secundum rat1o0-
NCIMN, ut communıter ponıtur.

305 Ulterius dicıtur Deus bonus comparatıone, quıla el ata SuUunt alıa
conformarı. Et JTle modus orıtur prımo, quı1a quan(ito magı1s est in
unus, tanto magıs e1 ata sunt alıa assımıları; eft bonum hoc modo dıicıt In
r Causac ei est respectus secundum ratıonem uft In subiecto,

realıs autem ut in term1ıno. Sıcut enım appetıt SU amn bonıtatem Qqua est
400 bonum secundum S ıta appetit bonıtatem SUamn u dicıtur bonus,

quod alıa ata sunt e1 conformarı. Non solum enım Deus dılıgıt SUaImn bon1-
atem secundum S sed et1am dılıgıt u COomparatur ad alıa, quıa
dılıgıt eft vult SUam bonıtatem cCOomMmmuUnICAre. SI1IC CTSO Deus quatuor
modis dicıtur bonus.

405 Uno modo quıa est in bonus.
110 modo quıa e1 et SUAaC boniıtatı alıa ata Ssunt conformarı.
Terti0, quıa appetit bonıtatem SUarmn secundum
Quarto, quıia appetıt ut partıcıpabiılem ah alııs.

Dıiıcımus en1ım quod Deus bonus in dicımus quod est bonus qu1a alıa e1
410 assımıları pOossunt; dicıiımus quod est bonus quı1a dılıgıt SUUM bonum in S!

dicımus quod est bonus qul1a dılıgıt bonum SUUIMM alııs secundum partıcıpa-
tionem.

3823 patebıt/dıcetur R’ adı infra 385 Nunc/consequenter I princıpalı scılıcet
356 9121 add. 388 appetıt el amat/amat ei appetit 3O0() el) quod/quı1a

propriam 397 rationem/relatıonem N ıIn Deo adı  . ponıtur 303 volun-
volıbilis/volubilıs 305 Ulterius/Itemtas/voluntatıs 304 ponıtur/dicitur

Deus lıa 396 ılle/ıiste 307 e1 N; DOst SUnt 1ıa ante ata
398 respectum/rationem 401 1/sıbı 402 comparatur/conformatur R 403

(dılıgıt) R’ ei 406 e1/sıbı 408 partıcıpabılem lect. INC. 409
(enım) quod/quı1a (bonus in se) dicımus quod est bonus 410 bonum) In

388 Olr 188 Sqq
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Non dicıtur bonus quı1a ıpse alıcul alter1ı conformetur.
ExX hoc autem potest consıderarı quomodo bonum dıcıtur de cCreatu-

415 1185 Dıiıcıtur enım Creatura bona in SC, et dicıtur bona in comparatıone ad
alıu| ef maxıiıme ad vel quod rationem CauSaCl, eft

praecıpue Causac nde et S1 dıicıtur bona PDCI comparatiıonem ad alıam
C} hoc est in quantum in est virtus Causac primae. Nam dicımus
quod ıdem effectus procedi Deo ut CNS, natura CcIO uft est tale en:  N SI1IC

472() ICS quaelıbet secundum quod est bona in comparatıone ad alıus dıicıtur
ahbsolute ona comparatıone ad Deum : In comparatıone autem ad alıa
dicıtur S1IC bona, ei cetera. Diıcıtur eti1am creatura ONa quod alıqua
alıa Creatur. ata est e1 conformarı.

Sed h1ıc videnda sunt quaedam, scılıcet quomodo modi dı-
425 cend1 de bono secundum alıquıd verıtatem habent, lıcet NOn sımplıcıter.

Quod enım prımo dicıtur de appet1bilı, dieendum quod In ESSC d}
petibile NON convenıt bono secundum acceptionem, sed secundum
quod alıquıid dıicıtur bonum quod alıquıid 81 conformatur, vel 1psum
<1bl.

43() Item, CSSC appetibıle NOn dıcıt 1psam rationem bon1 pr1ımo modo
diet1

Quod autem ulterius dıicıtur de perfecto, dicendum quod bonum NOn

est idem quod perfectum, 1S1 acc1ipiatur va arge perfectum. Sed aCC1-
piendo prou de loquitur Philosophus, dıffert trıplıcıter.

435 Prıimo qula alıa est ratıo utrı1usque. Bonum enım dicıtur alıquıd
unıtate., et praecıpue secundum quod ad sequıtur salus efi consıstent1a
reıi Perfectum dıcıtur alıquıid quod nı e1 deficıt COTUM QuUaC
pertinent ad integritatem ef boniıtatem e1Us, et quando eXerC (?) ah
1QU0 KEt ideo rat1o boniı est DTI10T, ef aeC est alıa dıfferentia.

44() Secundo differunt quantum ad communıtatem, quıa perfectum PIaC-
supponıit ef includıt bonum, ıta quod qu1dquı est perfectum, est bonum,
NN au EeCONVEISO Nam alıqua Sunt bona, 1870781 tamen perfecta in boniıta-
te Unde, qula perfectum includıt bonum, 1ıdeo putatur SESSC idem quod

414 hoc/hiis potest/poterıt 415 In eft dıcıtur ona 418 causae/tamen
alıud/alıa ei maxıme ad CausamMJACOBI DE VITERBIO QUAESTIO XXIV  355  Non autem dicitur bonus quia ipse alicui alteri conformetur.  Ex hoc autem potest considerari quomodo bonum dicitur de creatu-  415 ris. Dicitur enim creatura bona in se, et dicitur bona in comparatione ad  aliud, et maxime ad causam vel ad illud quod habet rationem causae, et  praecipue causae. Unde et, si dicitur bona per comparationem ad aliam  causam, hoc est in quantum in ea est virtus causae primae. Nam dicimus  quod idem effectus procedit a Deo ut ens, a natura vero ut est tale ens. Sic  420  res quaelibet secundum quod est bona in comparatione ad aliud, dicitur  absolute bona ex comparatione ad Deum; in comparatione autem ad alia  dicitur sic bona, et cetera. Dicitur etiam creatura bona ex eo quod aliqua  alia creatura nata est ei conformari.  Sed hic videnda sunt quaedam, scilicet quomodo omnes modi di-  425  cendi de bono secundum aliquid veritatem habent, licet non simpliciter.  Quod enim primo dicitur de appetibili, dicendum quod in esse ap-  petibile non convenit bono secundum omnem acceptionem, sed secundum  quod aliquid dicitur bonum ex eo quod aliquid ei conformatur, vel ipsum  sibi.  430  Item, esse appetibile non dicit ipsam rationem boni primo modo  dicti.  Quod autem ulterius dicitur de perfecto, dicendum quod bonum non  est idem quod perfectum, nisi accipiatur valde large perfectum. Sed acci-  piendo prout de eo loquitur Philosophus, differt tripliciter.  435  Primo quia alia est ratio utriusque. Bonum enim dicitur aliquid ex  unitate, et praecipue secundum quod ad eam sequitur salus et consistentia  rei. Perfectum autem dicitur aliquid ex eo quod nihil ei deficit eorum quae  pertinent ad integritatem et bonitatem eius, et quando exercetur (?) ab  aliquo. Et ideo ratio boni est prior, et haec est alia differentia.  440  Secundo differunt quantum ad communitatem, quia perfectum prae-  supponit et includit bonum, ita quod quidquid est perfectum, est bonum,  non autem econverso. Nam aliqua sunt bona, non tamen perfecta in bonita-  te. Unde, quia perfectum includit bonum, ideo putatur esse idem quod  414 hoc/hiis R_ potest/poterit R_ 415 in se et dicitur bona om. N 418 causae/tamen  aliud/alia N  et maxime ad causam ... autem  R; om. TR_ Nam/enim R 421 ex/in T  ad alia om. N 422 et cetera om. P Dicitur lect. inc. T  etiam/autem NT  (creatura)  bona om. NT 423 nata est add. est T 425 bono/boni R 426 quod add. in NR  Se-  cundum quod/quia N 428 dicitur/dicaturN 432 ulterius om. R 433 (idem) quod/quia  F  434 Philosophus add. primo T  435 alia/illo N  440 differunt add. in P  quia  add. etiam N; add. post perfectum R  442 autem/tamen  (perfecta) in add. omni N  443 ideo putatur/non reputatur NautemR: Nam/enim 471 ex/ın

ad la } ef ceiera Dıcıtur lect INC. eti1am/autem (creatura)
Ona 4723 ata est adı est 425 bono/bonı 426 quod adı In
cundum quod/quı1a 478 dicitur/dicatur N 4372 ulterius 433 (ıdem) quod/qula

434 Phılosophus adı prımo 435 alıa/ıllo 44(0) differunt adı 1n qula
aAdd. eti1am N’ add. post perfectum 44°) autem/tamen (perfecta) ın adı Oomnı
443 iıdeo putatur/non reputatur
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bonum, sed 18(0)81 est. nde et Proclus dicıt quod perfectum est Dals QUAaAC-
445 dam bon1 ei imıtatur bonum. Unde, sicut bonum est causatıyum eit produc-

t1vum, S1IC ef perfectum amen Proclus videtur alıter intellıgere quod DCI-
fectum est DPars bon1, qula bonum dıcıtur tam de quod DCI est bonum,
QuUam de quod est DCI partıcıpatıonem. nde dicıtur de uUunO ef UnN1VOCO:
perfectum autem solum de bono secundum quod est PCI partıcıpatiıonem; ei

45() hoc insınuat perfect., perfectum quası perfectum ei complete fac-
1a0  3 nde secundum hoc Deus dicıtur bonus, sed non perfectus. oquıtur
ıbı de ONO secundum quod ratıonem CausSac, sed hoc est ESSC perfec-

bonum, NOn autem bonum perIeCtum.
Tert10 dıffert quantum ad causalıtatıs ratıonem, qula bonum est

455 PCI modum finıs; perfectum autem PCI modum agent1s.
Et CIrca hanc dıfferentiam scıendum, quod bonum QJUam DCI-

fectum ratiıonem CauSaC, nNON tamen bonum secundum SUalll

acceptionem, sed secundum quod dicıtur bonum quod alıquıd atum
est el conformarı. Prout Aau! dıcıtur bonum quı1a alıı conformatur, SIC

46() magıs ratiıonem causatı. Perfectum et1am ratıonem CausSacC,
quando en1ım alıquıid tale est quod Nnon deest e1 alıquıid de bonitate JUuUaC
s1b1 est ata competere, tunc potest Al1Uu« CaUuUsSsaIic eft 6SSEC alterıus
Ideo DUCIL SCNCIALC 19(0)81 pDotest quıa alıquıd el deficıt, ef SIC de alııs.

amen bonum magıs est ut finis, ef hoc modo dıicıtur dıffus1-
465 VU: ei communicatıvum, 1n quantum e1 natum est AalluU conformarı; DCI-

fectum autem magıs pCI modum agentI1s.
nde ef hoc potest al10 modo intellıgı quod dıctum est, quodC

perfectum est pars bon1 ef quod est In mI1inus QJUaIN bonum. Causalıtas enım
Nı1ıSsS el est pr10r eft et1am est COMMUNI1OT QUam causalıtas agent1s, SCNHNCTA-

470 lıter loquendo. Quod enım sıt pr10r satıs el, quı1a N1s est Sa-

ru: ef NON agıt 181 intentione N1IsS
Quod autem sıt COMMUNI1OT patet, quıia qui1dquı est est finıs,

sed 1970781 convertitur. Alıquıid enım ut fin1s, quod NON uft ef
hoc manıfestum est

Uun1vo-444 dıcıt) quod perfectum/perfect10 ed. Boese 448 Qquam lect. INC.
lect. INC. nde dıcıtur356  E. YPMA  bonum, sed non est. Unde et Proclus dicit quod perfectum est pars quae-  445  dam boni et imitatur bonum. Unde, sicut bonum est causativum et produc-  tivum, sic et perfectum. Tamen Proclus videtur aliter intelligere quod per-  fectum est pars boni, quia bonum dicitur tam de eo quod per se est bonum,  quam de eo quod est per participationem. Unde dicitur de uno et univoco;  perfectum autem solum de bono secundum quod est per participationem; et  450  hoc insinuat nomen perfecti, perfectum quasi perfectum et complete fac-  tum. Unde secundum hoc Deus dicitur bonus, sed non perfectus. Loquitur  ibi de bono secundum quod habet rationem causae, sed hoc est esse perfec-  tum bonum, non autem bonum perfectum.  Tertio differt quantum ad causalitatis rationem, quia bonum est  455  causa per modum finis; perfectum autem per modum agentis.  Et circa hanc differentiam sciendum, quod tam bonum quam per-  fectum habet rationem causae, non tamen bonum secundum omnem suam  acceptionem, sed secundum quod dicitur bonum ex eo quod aliquid natum  est ei conformari. Prout autem dicitur bonum quia alii conformatur, sic  460  magis habet rationem causati. Perfectum etiam habet rationem causae;  quando enim aliquid tale est quod non deest ei aliquid de bonitate quae  sibi est nata competere, tunc potest aliud causare et esse alterius causa.  Ideo puer generare non potest quia aliquid ei deficit, et sic de aliis.  Tamen bonum magis est causa ut finis, et hoc modo dicitur diffusi-  465  vum et communicativum, in quantum ei natum est aliud conformari; per-  fectum autem magis per modum agentis.  Unde et ex hoc potest alio modo intelligi quod dictum est, quod  perfectum est pars boni et quod est in minus quam bonum. Causalitas enim  finis et est prior et etiam est communior quam causalitas agentis, genera-  470  liter loquendo. Quod enim sit prior satis patet, quia finis est causa causa-  rum, et agens non agit nisi ex intentione finis.  Quod autem sit communior patet, quia quidquid est agens est finis,  sed non convertitur. Aliquid enim movet ut finis, quod non ut agens; et  hoc manifestum est.  univo-  444 (dicit) quod om. N _ perfectum/perfectio ed. Boese  448 quam lect. inc. N  co lect. inc. N _ Unde dicitur ... per participationem om. R_ 450 perfectum/per factum  R  452 hoc est add. esse R  454 causalitatis rationem/causalitatem rerum N  455  autem om. R 458 aliquid natum est ei/natum est ei aliquid N 459 alii/aliis NT 465  ei post natum est R_ 467 (Unde) et om. N 468 enim add. est N 469 (et etiam) est  om. NR  444. Propositio 25. ed. Boese p. 17; ed. Vansteenkiste, Tijdschrift voor Philosophie 13  (4951):270.  467. voir 1. 444 sqg.; 1. 446 sqq.DCT partiıcıpatıonem 45() perfectum/per factum

A52 hoc est add. SSC 454 causalıtatıs ratiıonem/causalıtatem TCIUIMM 455
autem 458 alıquid atum est 1/natum est el alıquıid 459 alıı/alııs 465
el pOst atum est 467 (Unde) ei 468 nım add. est 469 (et et1am) est

444 Propositio ed Boese W ed Vansteenkıste, Tijdschrift Philosophie 13
(1951) 279

467 (e) 18 444 SQJ., 446 SQq.
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475 Quod Aau! OINNEC sıt finıs, SiIC secundum Proclum,
Proposıiıtione mne Causatum eft manet in SUa ei procedit ah
1psa eft convertıitur ad 1psam  "‚ Secundum quod manet, SIC est quemadmo-
dum producıt ipsum formam producti; secundum quod procedi abh
1DSO comparatur ad 1psum ut ad d  > secundum au quod convertıtur

48() ad 1psam ut ad nem
In Deo tamen aeC duplex ratıo Causac est COommunI1s, quıa

qUaruMYUC est finıs, est d  s eit ECONVETSO secundum verıtatem: N-

dum al1ı0s phılosophos forte NO  -

hlıcet CONvertatur in Deo., tamen pr10r est ratıo nNıs nde ei inter
485 nomına dıvına secundum quod ımportat causalıtatem prımum est bonum,

deiınde CNS, quıa secundum quod est bonum, S1C est DCI modum finıs,
ut autem est N pPCI modum agentis.

Priımo enım intellıgıtur Deus SSSC bonum CIH ata Sunt alıa aSS1IM1-
larl, deinde quod ammoTe hulus Onı causet alıa efficacıter. autem

490 aeC secundum considerantur, prıus est C115 qUam bonum, nde et in
effectu pr1us est ratıo entis QUaI bon1, et ratio ent1is in ffectu respondet
Causac agent! in Deo, rat1o au boniı Causac nalı

SIC enım intellıg1ımus prımo quod Deus sıt ens in S! deiınde quod
sıt bonum 1n } deinde bonum In Deo uft finalıs, deinde 6C1M1S in Deo

495 ut d  b deinde ffectu ratıo entitatıs QUaC respondet Deo ut est

d  > qul1a factıo termınatur ad CNS, postea ratio [0)88| QUaC respondet Deo
ut finalıs Ratıo onı in ffectu secundum quod cConvertatur ad
> hoc au! est assımıları CausSacC, ei in hoc consıstıt ratıo bon1 in
assımi1latiıone scılıcet, eft ıta ultımo in respondet prımum in ffectu,

500 scıilıcet productio Causac agentl, quaC attendıitur secundum entitatem ef

prımo in C  ‘ ultımum in effectu, scılıcet assım1ılatıo Causac nalı qQUuaC
attendıtur secundum bonıtatem.

Ulterius pate quomodo bonum ad actum quı1a NnonNn est

475 omne/commune 4A71} est quemadmodum/secundum quod 4A78 formam/tfor-
479 ad 1ipsum post ad ut) ad convertiıtur/comparatur 48 1

amen/autem 482 quarumcumque/quorumcumque 484 1Ce' adı NON Un-
de/una T’ ei inter/causantur NI 485 secundum quod/ut 456 ens quıa/et

491488 intelligitur/intellıgıt bonum/bonus 489 (deinde) quod
prius/prior est/esset N (et) ratio/ratione 492 agentı/agentis NI autem/enım

495 entitatıs/entis 497494 bonum) in (se) deinde add. quod sıt
e  eC secundum N , est convertatur/convertitur 49% autem

499 (assımılatiıone) scılıcet 500 scılıcet product10JACOBI DE VITERBIO QUAESTIO XXIV  337  475  Quod autem agens omne sit finis, patet sic secundum Proclum,  Propositione XXXV, "Omne causatum et manet in sua causa et procedit ab  ipsa et convertitur ad ipsam". Secundum quod manet, sic est quemadmo-  dum producit ipsum agens formam producti; secundum quod procedit ab  ipso comparatur ad ipsum ut ad agens; secundum autem quod convertitur  480  ad ipsam ut ad finem.  In Deo tamen haec duplex ratio causae est aeque communis, quia  quarumque est finis, est agens, et econverso secundum veritatem; secun-  dum alios philosophos forte non.  Et licet convertatur in Deo, tamen prior est ratio finis. Unde et inter  485  nomina divina secundum quod importat causalitatem primum est bonum,  deinde ens, quia secundum quod est bonum, sic est causa per modum finis,  ut autem est ens per modum agentis.  Primo enim intelligitur Deus esse bonum cui nata sunt alia assimi-  lari, deinde quod ex amore huius boni causet alia efficaciter. Ut autem  490  haec secundum se considerantur, prius est ens quam bonum, unde et in  effectu prius est ratio entis quam boni, et ratio entis in effectu respondet  causae agenti in Deo, ratio autem boni causae finali.  Sic enim intelligimus primo quod Deus sit ens in se, deinde quod  sit bonum in se, deinde bonum in Deo ut causa finalis, deinde ens in Deo  495  ut causa agens, deinde in effectu ratio entitatis quae respondet Deo ut est  agens, quia factio terminatur ad ens, postea ratio boni quae respondet Deo  ut causa finalis. Ratio autem boni in effectu secundum quod convertatur ad  causam, hoc autem est assimilari causae, et in hoc consistit ratio boni in  assimilatione scilicet, et ita ultimo in causa respondet primum in effectu,  500  scilicet productio causae agenti, quae attenditur secundum entitatem et  primo in causa, ultimum in effectu, scilicet assimilatio causae finali quae  attenditur secundum bonitatem.  Ulterius patet quomodo bonum se habet ad actum quia non est  475 omne/commune NT 477 est quemadmodum/secundum quod N 1478 formam/for-  maR 479 ad ipsum post ad agens P  (ut) ad om. T  convertitur/comparatur R 481  tamen/autem T 482 quarumcumque/quorumcumque N  484 licet add. non T Un-  de/una T; et om. NT  inter/causantur NT 485 secundum quod/ut R 486 (ens) quia/et  491  NT  488 intelligitur/intelligit N  bonum/bonus R  489 (deinde) quod om. P  prius/prior T  est/esset N (et) ratio/ratione P : 492 agenti/agentis NT  autem/enim N  495 entitatis/entis N  497  494 (bonum) in se om. P  (se) deinde add. quod sit NT  (effectu) secundum om. NT; est R  convertatur/convertitur NT  498 autem om. N  499 (assimilatione) scilicet om. N  500 scilicet productio ... in effectu corr. P1; om. P  scilicet/id est N  agenti/agentis N  501 causa add. et T  475. ed. Boese p. 22; ed. Vansteenkiste, 7ijdschrift voor Philosophie 13 (1951) 279,in effectu COr P}
scıliıcet/1d estagenti/agent1s 501 adı el

475 ed. Boese A ed Vansteenkıste., Tijdschrift OOr Philosophie 13 (1951) 279
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eadem ratıo utrı1usque.
505 nde alıa d1ivisıo est In UNUIN el multa. alıa ıIn actum ef potentiam;

lıcet quod est bonum Ssiıcut appetibıle oporteat SESSC actu vel in ve]
in SUa simılıtudine vel in SUa C: tamen Aal1u: est bonum, Aallu: actus, et

praecedit ratıo bon1, quıa hOoc quod est bonum sequıtur quod sit aCTu, nNnonNn

autem ECONVEISO

510 nde unumm est prıma omnıum passıonum ent1s. qua alıae
derıvantur ordıne quodam et multo alıae opposıtae habentes.

Quomodo au bonum habeat ad CNS, . ef cetera;
sımılıter quomodo bonum dicatur communiıcabıle.

Hoc enım pertinet 1070)0| ad acceptionem bon1, sed ad alı-
515 QqUam, iıdem enım est S1 diceretur appetibıle. amen le modus orıtur

prımo JUO dıcıtur bonum in S| nNON enım dicıtur communtıicatıyum pDCT
modum agentis, sed ut dıctum est

Simıilıter quomodo ad ratıonem finıs, quı1a OoNum est 1n
plus QUaIN N1S nde dıffert fine prımo secundum ratiıonem, quıa N1s

520 ratıonem bon1,. et SIC secundo dıffert secundum communıitatem:
et hoc duplicıter. Prımo qul1a nNnonNn secundum OIMNECIMM acceptionem boni
convenıt finı ESSC bonum, sed prou bonum dıcıtur CUl allu: conformatur.

Item NeC est talıs,. quod est bonum, est finıs, sed alıquıid est ad f1-
NCIN, 151 forte dıcatur NI1s secundum quıid; enım quod est ad finem,

S75 alıquo modo est finıs, ve]l potest convert1 bonum hoc modo CUTM fine, quıa
quod est ad nem dıcıtur bonum ın ordıne ad nem.

Ultımo videndum est de quadam alıa ratione bon1 quaC assıgnatur,
ut fuıt posıta, et ponıtur ab Augustino, In TO De Natura Bon1,

530 scılıcet quod ratıo bon1 consıstıt 1n modo, specıe et ordıne.
CU1US evidentiam prımo consıderandum esL, aecCc trıa S1C

503 Ulterimus/i1tem non est 504 utriıusque lect. INC. 506 sıicut/sıt
a  acC vel in358  E: YPMA  eadem ratio utriusque.  505  Unde alia divisio est in unum et multa, alia in actum et potentiam;  licet illud quod est bonum sicut appetibile oporteat esse actu vel in se vel  in sua similitudine vel in sua causa; tamen aliud est bonum, aliud actus, et  praecedit ratio boni, quia hoc quod est bonum sequitur quod sit actu, non  autem econverso.  56  Unde unum est prima omnium passionum entis, a qua omnes aliae  derivantur ordine quodam et a multo aliae oppositae se habentes.  Quomodo autem bonum se habeat ad ens, patet supra, et cetera;  similiter quomodo bonum dicatur communicabile.  Hoc enim pertinet non ad omnem acceptionem boni, sed ad ali-  515  quam; idem enim est ac si diceretur appetibile. Tamen ille modus oritur ex  primo quo dicitur bonum in se; non enim dicitur communicativum per  modum agentis, sed ut dictum est supra.  Similiter quomodo se habet ad rationem finis, quia bonum est in  plus quam finis. Unde differt a fine primo secundum rationem, quia finis  520  addit supra rationem boni, et sic secundo differt secundum communitatem;  et hoc dupliciter. Primo quia non secundum omnem acceptionem boni  convenit fini esse bonum, sed prout bonum dicitur cui aliud conformatur.  Item nec est talis, quod est bonum, est finis, sed aliquid est ad fi-  nem, nisi forte dicatur finis secundum quid; illud enim quod est ad finem,  525  aliquo modo est finis, vel potest converti bonum hoc modo cum fine, quia  illud quod est ad finem dicitur bonum in ordine ad finem.  Ultimo videndum est de quadam alia ratione boni quae assignatur,  ut supra fuit posita, et ponitur ab Augustino, in libro De Natura Boni,  530  scilicet quod ratio boni consistit in modo, specie et ordine.  Ad cuius evidentiam primo considerandum est, an haec tria sic se  503 Ulterius/Item R  (non) est om. RP  504 utriusque lect. inc. N  506 sicut/sit R  actu/actum R  vel in se ... quod sit actu om. N  508 prae-  oporteat esse/oportet et P  cedit/primo cedit T  actu lect. inc. T  510 Unde om. P; add. et T  prima/primum T  511 derivantur add. in N  et a multo om. T  512 (supra) et cetera om. NR  515  519 Unde/quia N  appetibile om. R  516 (enim) dicitur om. T  518 (est) in om. N  quia add. ratio P  520 et sic om. P  521 Primo add. quidem P  522 sed prout bonum  ... aliquid est ad finem om. P  523 (nec) est/esse R  524 finem aliquo modo ... quod  illud/aliud N  525 vel/ut T  converti add. hoc T  526 ad  est ad finem om. N  finem/bonum R  530 ratio/nature R  531 Ad cuius evidentia/Et hic R  est om. R  529. voir 1. 188 sqg.; 1. 263 sq.  529. capı HI: PL 42553quod sıt a 508 DTaC-oporteat esse/oportet ef

cedıit/prımo cedit aC  Z lect. INC. 510 nde P’ adı ei prima/prımum
511 derivantur Aadı in ei multo 512 (supra) ei cetera 515

519 Unde/quıaappetibile 516 (enım) dıcıtur 518 €es in
quia adı ratiıo 520 ef S1IC 521 Prımo adı quıdem 522 sed bonum358  E: YPMA  eadem ratio utriusque.  505  Unde alia divisio est in unum et multa, alia in actum et potentiam;  licet illud quod est bonum sicut appetibile oporteat esse actu vel in se vel  in sua similitudine vel in sua causa; tamen aliud est bonum, aliud actus, et  praecedit ratio boni, quia hoc quod est bonum sequitur quod sit actu, non  autem econverso.  56  Unde unum est prima omnium passionum entis, a qua omnes aliae  derivantur ordine quodam et a multo aliae oppositae se habentes.  Quomodo autem bonum se habeat ad ens, patet supra, et cetera;  similiter quomodo bonum dicatur communicabile.  Hoc enim pertinet non ad omnem acceptionem boni, sed ad ali-  515  quam; idem enim est ac si diceretur appetibile. Tamen ille modus oritur ex  primo quo dicitur bonum in se; non enim dicitur communicativum per  modum agentis, sed ut dictum est supra.  Similiter quomodo se habet ad rationem finis, quia bonum est in  plus quam finis. Unde differt a fine primo secundum rationem, quia finis  520  addit supra rationem boni, et sic secundo differt secundum communitatem;  et hoc dupliciter. Primo quia non secundum omnem acceptionem boni  convenit fini esse bonum, sed prout bonum dicitur cui aliud conformatur.  Item nec est talis, quod est bonum, est finis, sed aliquid est ad fi-  nem, nisi forte dicatur finis secundum quid; illud enim quod est ad finem,  525  aliquo modo est finis, vel potest converti bonum hoc modo cum fine, quia  illud quod est ad finem dicitur bonum in ordine ad finem.  Ultimo videndum est de quadam alia ratione boni quae assignatur,  ut supra fuit posita, et ponitur ab Augustino, in libro De Natura Boni,  530  scilicet quod ratio boni consistit in modo, specie et ordine.  Ad cuius evidentiam primo considerandum est, an haec tria sic se  503 Ulterius/Item R  (non) est om. RP  504 utriusque lect. inc. N  506 sicut/sit R  actu/actum R  vel in se ... quod sit actu om. N  508 prae-  oporteat esse/oportet et P  cedit/primo cedit T  actu lect. inc. T  510 Unde om. P; add. et T  prima/primum T  511 derivantur add. in N  et a multo om. T  512 (supra) et cetera om. NR  515  519 Unde/quia N  appetibile om. R  516 (enim) dicitur om. T  518 (est) in om. N  quia add. ratio P  520 et sic om. P  521 Primo add. quidem P  522 sed prout bonum  ... aliquid est ad finem om. P  523 (nec) est/esse R  524 finem aliquo modo ... quod  illud/aliud N  525 vel/ut T  converti add. hoc T  526 ad  est ad finem om. N  finem/bonum R  530 ratio/nature R  531 Ad cuius evidentia/Et hic R  est om. R  529. voir 1. 188 sqg.; 1. 263 sq.  529. capı HI: PL 42553alıquıid est ad finem 523 necC est/esse 524 tfiınem alıquo modo358  E: YPMA  eadem ratio utriusque.  505  Unde alia divisio est in unum et multa, alia in actum et potentiam;  licet illud quod est bonum sicut appetibile oporteat esse actu vel in se vel  in sua similitudine vel in sua causa; tamen aliud est bonum, aliud actus, et  praecedit ratio boni, quia hoc quod est bonum sequitur quod sit actu, non  autem econverso.  56  Unde unum est prima omnium passionum entis, a qua omnes aliae  derivantur ordine quodam et a multo aliae oppositae se habentes.  Quomodo autem bonum se habeat ad ens, patet supra, et cetera;  similiter quomodo bonum dicatur communicabile.  Hoc enim pertinet non ad omnem acceptionem boni, sed ad ali-  515  quam; idem enim est ac si diceretur appetibile. Tamen ille modus oritur ex  primo quo dicitur bonum in se; non enim dicitur communicativum per  modum agentis, sed ut dictum est supra.  Similiter quomodo se habet ad rationem finis, quia bonum est in  plus quam finis. Unde differt a fine primo secundum rationem, quia finis  520  addit supra rationem boni, et sic secundo differt secundum communitatem;  et hoc dupliciter. Primo quia non secundum omnem acceptionem boni  convenit fini esse bonum, sed prout bonum dicitur cui aliud conformatur.  Item nec est talis, quod est bonum, est finis, sed aliquid est ad fi-  nem, nisi forte dicatur finis secundum quid; illud enim quod est ad finem,  525  aliquo modo est finis, vel potest converti bonum hoc modo cum fine, quia  illud quod est ad finem dicitur bonum in ordine ad finem.  Ultimo videndum est de quadam alia ratione boni quae assignatur,  ut supra fuit posita, et ponitur ab Augustino, in libro De Natura Boni,  530  scilicet quod ratio boni consistit in modo, specie et ordine.  Ad cuius evidentiam primo considerandum est, an haec tria sic se  503 Ulterius/Item R  (non) est om. RP  504 utriusque lect. inc. N  506 sicut/sit R  actu/actum R  vel in se ... quod sit actu om. N  508 prae-  oporteat esse/oportet et P  cedit/primo cedit T  actu lect. inc. T  510 Unde om. P; add. et T  prima/primum T  511 derivantur add. in N  et a multo om. T  512 (supra) et cetera om. NR  515  519 Unde/quia N  appetibile om. R  516 (enim) dicitur om. T  518 (est) in om. N  quia add. ratio P  520 et sic om. P  521 Primo add. quidem P  522 sed prout bonum  ... aliquid est ad finem om. P  523 (nec) est/esse R  524 finem aliquo modo ... quod  illud/aliud N  525 vel/ut T  converti add. hoc T  526 ad  est ad finem om. N  finem/bonum R  530 ratio/nature R  531 Ad cuius evidentia/Et hic R  est om. R  529. voir 1. 188 sqg.; 1. 263 sq.  529. capı HI: PL 42553quod

iıllud/alıud 525 vel/ut convert] adı hoc 526 adest ad finem
finem/bonum 530 ratıio/nature 531 CU1US evıdentia/Et h1cC est

529 OIr 188 263 S
529 Cap. 1881



359JACOBI VITERBIO QUALSTIO MN

habeant ad bonum quod dicant ratiıonem 1DS1US bon1, vel ıta habeant ad
bonum quod NOn dıcant 1psam rationem bon1, quıa verba Augustin1 ef
alıorum doctorum alıquando videntur dicere 1950100000| quandoque alıu:

S:a S1 au iıta sıt quod hoc dicatur bonum, qula alıquıd
quod habent aeC trıa, H6C dicatur bonum S1 desıt alıquod horum, tunc
videntur dicere ratıonem bon1.

1 eTIO quodlıbet orum dıicatur bonum alıquod, ıta quod moOodus sıt
bonum re1l ei ordo cit alıus modus bon1 in et spec1es allu bonum, tunc

54() 2eC sunt siıcut spec1ies bon1.
prımum quidem videntur verba doctorum, qula aeC trıa

In qualibe sunt ef HIS dıic1ıtur bona.
Secundum videntur magıs SONAIC verba Augustin1, quı dicıt quod

"haec trıa359  JACOBI DE VITERBIO QUAESTIO XXIV  habeant ad bonum quod dicant rationem ipsius boni, vel ita se habeant ad  bonum quod non dicant ipsam rationem boni, quia verba Augustini et  aliorum doctorum aliquando videntur dicere unum quandoque aliud.  535  Si autem ita sit quod ex hoc dicatur bonum, quia habet aliquid  quod habent haec tria, nec dicatur bonum si desit aliquod horum, tunc  videntur dicere rationem boni.  Si vero quodlibet horum dicatur bonum aliquod, ita quod modus sit  bonum rei et ordo sit alius modus boni in re et species aliud bonum, tunc  540  haec sunt sicut species boni.  Et primum quidem videntur sonare verba doctorum, quia haec tria  in qualibet re sunt et ex his dicitur bona.  Secundum videntur magis sonare verba Augustini, qui dicit quod  "haec tria ... tamquam generalia bona sunt in rebus a Deo factis" et "ubi  545  magna sunt, magis bona sunt, ubi parva, parva bona sunt".  Et dicendum ad hoc quod utrumque potest dici, quod haec sunt  species et modi boni aliquo modo, et quod in his consistit ratio boni aliquo  modo. Quod haec sint species boni, potest haberi expresse a Philosopho, in  XII Metaphysicae, ubi improbat opinionem dicentium quod scientiae ma-  550  thematicae nullam mentionem faciunt de bono. Unde subdit quod "Species  boni sunt maxime ordo et commensuratio et determinatum", quae maxime  ostendunt scientiae metaphysicae. Et haec sunt illa tria quae ponit Augusti-  nus  Determinatio dicit modum, commensuratio speciem. Haec autem sic  555  possunt exponi, quia, ut supra dictum est, bonum dicit aliquid vel in se vel  in comparatione ad aliud. Bonum ergo in comparatione ad aliud intelligitur  532 (sic se) habeant add. sic R  ita se habeant ad bonum quod om. R  vel : itarse ..  534 videntur/vide-  ipsius boni om. N_ 533 ipsam om. R; add. ipsius post rationem T1  ali-  tar T  535 bonum om. N; add. quod R 536 quod add. non P habent/habet T  quod/aliquid N tunc/tamen R  537 dicere om. R  boni add. quia R  538 ita quod  539 modus lect. inc. R  543  modus ... aliud bonum om. N  542 (re sunt) et om. N  secundum add. autem N  videntur/videtur NT  sonare/consonare NT  verba/dicto N;  add. beati P  qui/quod P  545 (magis bona) sunt add. et R  ubi parva add. sunt R  547 et quod in his consistit ratio boni aliquo modo om. N  548 (Quod) add. autem T  sint/sunt N OQuod haec sint species boni/Item R  a Philosopho om. N  549 mathema-  ticae/metaphysicae NR 551 determinatum/determinatio N; determinativum T 555 quia  ut supra dictum est/nam R  556 (vel in) comparatione/compositione T  543. cap IM. PL 42,553.  548 Voöl: VE 342 I; Bekker 1078°; AL XXV 2i p:231; XXV 3i p 277  552. voir 1329  555. voir 1. 284 sqg.amı generalıa bona Sunt In rebus Deo factıs" ef A  ubı
545 Magha sSun(t, magı1s bona sunt, ubı DarVad, DarvVa bona sunt”.

Et dieendum ad hoc quod utrumque potest dıic1, quod 2eC SUunt

spec1es ef modı bon1 alıquo mO0do, el quod In h1s consıstıt ratio bon1ı alıquo
modo. Quod a sınt specl1es bon1, potest haber1 Phılosopho, 1in
J11 Metaphysicae, ub1 improbat opınıonem dicentium quod scl1entiae

5 5() thematıcae nullam mentionem facıunt de bono. nde subdıt quod "Specıies
bon1 Ssunt maxıme ordo eit commensuratıo el determinatum ”, JUAaC maxıme
ostendunt sciıentiae metaphysıcae. Et a sSsunt Ila trıa JUAC ponıt August1-
NUus

Determinatıo dicıt modum., commensuratıo specı1em. Haec S1C
555 possunt eXpONI, quıa, ut dıctum esT, bonum dıcıt alıquıd vel in ve]l

in comparatıone ad Aallu: Bonum CTSO in comparatıone ad Aallus intellıgıtur

RD (SIC se) habeant add. SIC ıta habeant ad bonum quod vel ıta359  JACOBI DE VITERBIO QUAESTIO XXIV  habeant ad bonum quod dicant rationem ipsius boni, vel ita se habeant ad  bonum quod non dicant ipsam rationem boni, quia verba Augustini et  aliorum doctorum aliquando videntur dicere unum quandoque aliud.  535  Si autem ita sit quod ex hoc dicatur bonum, quia habet aliquid  quod habent haec tria, nec dicatur bonum si desit aliquod horum, tunc  videntur dicere rationem boni.  Si vero quodlibet horum dicatur bonum aliquod, ita quod modus sit  bonum rei et ordo sit alius modus boni in re et species aliud bonum, tunc  540  haec sunt sicut species boni.  Et primum quidem videntur sonare verba doctorum, quia haec tria  in qualibet re sunt et ex his dicitur bona.  Secundum videntur magis sonare verba Augustini, qui dicit quod  "haec tria ... tamquam generalia bona sunt in rebus a Deo factis" et "ubi  545  magna sunt, magis bona sunt, ubi parva, parva bona sunt".  Et dicendum ad hoc quod utrumque potest dici, quod haec sunt  species et modi boni aliquo modo, et quod in his consistit ratio boni aliquo  modo. Quod haec sint species boni, potest haberi expresse a Philosopho, in  XII Metaphysicae, ubi improbat opinionem dicentium quod scientiae ma-  550  thematicae nullam mentionem faciunt de bono. Unde subdit quod "Species  boni sunt maxime ordo et commensuratio et determinatum", quae maxime  ostendunt scientiae metaphysicae. Et haec sunt illa tria quae ponit Augusti-  nus  Determinatio dicit modum, commensuratio speciem. Haec autem sic  555  possunt exponi, quia, ut supra dictum est, bonum dicit aliquid vel in se vel  in comparatione ad aliud. Bonum ergo in comparatione ad aliud intelligitur  532 (sic se) habeant add. sic R  ita se habeant ad bonum quod om. R  vel : itarse ..  534 videntur/vide-  ipsius boni om. N_ 533 ipsam om. R; add. ipsius post rationem T1  ali-  tar T  535 bonum om. N; add. quod R 536 quod add. non P habent/habet T  quod/aliquid N tunc/tamen R  537 dicere om. R  boni add. quia R  538 ita quod  539 modus lect. inc. R  543  modus ... aliud bonum om. N  542 (re sunt) et om. N  secundum add. autem N  videntur/videtur NT  sonare/consonare NT  verba/dicto N;  add. beati P  qui/quod P  545 (magis bona) sunt add. et R  ubi parva add. sunt R  547 et quod in his consistit ratio boni aliquo modo om. N  548 (Quod) add. autem T  sint/sunt N OQuod haec sint species boni/Item R  a Philosopho om. N  549 mathema-  ticae/metaphysicae NR 551 determinatum/determinatio N; determinativum T 555 quia  ut supra dictum est/nam R  556 (vel in) comparatione/compositione T  543. cap IM. PL 42,553.  548 Voöl: VE 342 I; Bekker 1078°; AL XXV 2i p:231; XXV 3i p 277  552. voir 1329  555. voir 1. 284 sqg.534 videntur/vıde-1DS1US ON1 533 ıpsam R; adı 1DS1US post ratiıonem
alı-ur 535 bonum N} adı quod 536 quod Add. non habent/habet I

quod/alıquıid tunc/tamen wa dıcere ON1 adı quıa 53 ıta quod
539 modus lect. INC. 543modus359  JACOBI DE VITERBIO QUAESTIO XXIV  habeant ad bonum quod dicant rationem ipsius boni, vel ita se habeant ad  bonum quod non dicant ipsam rationem boni, quia verba Augustini et  aliorum doctorum aliquando videntur dicere unum quandoque aliud.  535  Si autem ita sit quod ex hoc dicatur bonum, quia habet aliquid  quod habent haec tria, nec dicatur bonum si desit aliquod horum, tunc  videntur dicere rationem boni.  Si vero quodlibet horum dicatur bonum aliquod, ita quod modus sit  bonum rei et ordo sit alius modus boni in re et species aliud bonum, tunc  540  haec sunt sicut species boni.  Et primum quidem videntur sonare verba doctorum, quia haec tria  in qualibet re sunt et ex his dicitur bona.  Secundum videntur magis sonare verba Augustini, qui dicit quod  "haec tria ... tamquam generalia bona sunt in rebus a Deo factis" et "ubi  545  magna sunt, magis bona sunt, ubi parva, parva bona sunt".  Et dicendum ad hoc quod utrumque potest dici, quod haec sunt  species et modi boni aliquo modo, et quod in his consistit ratio boni aliquo  modo. Quod haec sint species boni, potest haberi expresse a Philosopho, in  XII Metaphysicae, ubi improbat opinionem dicentium quod scientiae ma-  550  thematicae nullam mentionem faciunt de bono. Unde subdit quod "Species  boni sunt maxime ordo et commensuratio et determinatum", quae maxime  ostendunt scientiae metaphysicae. Et haec sunt illa tria quae ponit Augusti-  nus  Determinatio dicit modum, commensuratio speciem. Haec autem sic  555  possunt exponi, quia, ut supra dictum est, bonum dicit aliquid vel in se vel  in comparatione ad aliud. Bonum ergo in comparatione ad aliud intelligitur  532 (sic se) habeant add. sic R  ita se habeant ad bonum quod om. R  vel : itarse ..  534 videntur/vide-  ipsius boni om. N_ 533 ipsam om. R; add. ipsius post rationem T1  ali-  tar T  535 bonum om. N; add. quod R 536 quod add. non P habent/habet T  quod/aliquid N tunc/tamen R  537 dicere om. R  boni add. quia R  538 ita quod  539 modus lect. inc. R  543  modus ... aliud bonum om. N  542 (re sunt) et om. N  secundum add. autem N  videntur/videtur NT  sonare/consonare NT  verba/dicto N;  add. beati P  qui/quod P  545 (magis bona) sunt add. et R  ubi parva add. sunt R  547 et quod in his consistit ratio boni aliquo modo om. N  548 (Quod) add. autem T  sint/sunt N OQuod haec sint species boni/Item R  a Philosopho om. N  549 mathema-  ticae/metaphysicae NR 551 determinatum/determinatio N; determinativum T 555 quia  ut supra dictum est/nam R  556 (vel in) comparatione/compositione T  543. cap IM. PL 42,553.  548 Voöl: VE 342 I; Bekker 1078°; AL XXV 2i p:231; XXV 3i p 277  552. voir 1329  555. voir 1. 284 sqg.alıud bonum 5472 (re Sun! ef

secundum adı autem videntur/videtur sonare/consonare verba/dicto N:
adı beatı qu1/quod 545 (magıs bona) sunt adı el ubı Darva adı Ssunt

54 / et quod In h1s consıstıt ratıo Onı alıquo modo 54% (Quod) adı autem
sınt/sunt Quod haec sınt spec1es bonı/ltem Philosopho 549 mathema-
ticae/metaphysicae NR 551 determinatum/determinatıo N; determınatıvum 555 quı1a
ut dictum est/nam 556 (vel ın) comparatione/compositione

5423 CaD 111
54% Vol V 342° Bekker 107 2’ 23 3, BA
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DCI ordınem hıc secundum quod alıquıid iınclinatur In nem ve] ad locum
vel ad s1b1 convenılentıla vel ad

Bonum autem dıicıtur de secundum } hoc quod est una ef
56(0) indivisa, ef quod qu1ibus COnstat, sunt conıuncta.

Ex hoc autem quod 1C8S est indıvısa, sequıtur quod sIit abh alıa dıvısa,
ef S1IC in est termiınata, quıla ita est hoc quod 1910)8! alıud; et hoc iımportat
modus secundum Augustinum, vel determıinatum secundum Phılosophum.

Item, Tes dicıtur indivısa SC, ıta quod est in apta ef CONSTIUQ
5635 disposıt10 QqUaC in 1psa sunt conıuneta; ef hoc ımportat spec1es, ıd

est pulchrıtudo secundum Augustinum, JUaC est congruent1a partıum, ve]l
mensuratıo secundum Phılosophum, quod iıdem est.

Verum est quod 1psum Otfum quod dıcıtur unNnum, dicıtur UNUuMN quı1a
in partes sunt apte disposıtae al quaelıbe pPars pulchra, quıa apte 1SpO-

570 sıtfa tOLO nde el quaelıbet res dieitur pulchra eif in ordıne ad unıyersum
in quantum congruit un1verso. S1IC spec1es dıicıt ind1ıvisıonem CU CON-

gruentia partıum rel ıIn vel IPSIUS rel ad unıyersum vel partes culuslibet
ad O{U]

S1IC CI SO aeC trıa Ssunt spec1es bon1 ef modiı bon1. amen dicıtur in
N hıs consıstere ratiıo bon1, qul1a Ssunt quası integrantes ef complentes bonum.

quı1a, I1cet quolibe: orum Des dicatur bona, 19(0)0| tamen complete sed
dımınute.

Dıcıtur et1am 1ın HIS consıstere ratıo0, qul1a quaelıbet Orum rat1o0-
bon1 quod est unıtas Oortum Nam ordo ad Aal1u: unıtas quaedam

580 est; SSSC determıiınatum unıtate est ef exprimıt modum unıtatıs, scılıcet
CU) dısposiıtione ef apta

Kx dıetis au potest viderı quomodo bonum ad pul-
quıa, ut dıicıt Dıionysıus, quarto capıtulo De Divınıs Nominı1bus,

pulchrum eft bonum idem SUnt u1ıdam tamen dicunt quod 1Tferun rat1io0-
585 N qul1a pulc dicıt habıtudinem V1ım cognıtivum; nde et dıicıt

magıs ratiıonem Causac secundum naturam.

557 hıc/hoc ntie PCI ordınem secundum/hoc In finem/ın fine N, ad finem
563 determinatum/determinatıonem561 res est/sıt 5672 quod NOoN adı est

vel determıinatum secundum Phılosophum 564 (ıta quod) est 568
(unum) dicıtur NUM 569 apte et quaelıbet pars pulchra, qu1a apte

5/4 Tamen/cum 579dısposıta 570 nde et/quıa (pulchra) ei

quod/quae 5800 unıtate add. NON 581 congrua/congruentl1a el apta/aptı

567 cir. Metaphys. Vol V 127 F’ Bekker 2) 108: 3‚
B S

5823 Cap 3,703
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Sed tamen Dıonysıus videtur dıcere quod iıdem sunt ef secundum
ratiıonem, quıa, ut dıcıt, omn1a desiderant pulchrum eft bonum, eft nı est

quod non partıcıpet utroque, et1am mater1a prima, ut dıcıt.
59() Item, commensuratı1o, QUaC est rat1o pulchrıtudinıs, est spec1es bon1.

Posset tamen dıcı quod pulchrıtudo, in quantum dicıt commensuratıonem,
S1IC est iıdem CU bono, qula quıdam modus bon1; in quantum CIO dıicıt
clarıtatem, SIC refertur ad cognıtionem et est iıdem CU) un  - Sed prımum,
scılıcet commensuratıonem, ımportat pulc  O magıs essentilalıter ei

595 principalıter; ıdeo dıicıtur CSSC idem CUl Omn1 bono absolute et sımplıcıter.
1quando tamen doctorıbus invenıuntur aeCc dıstingu1, scılıcet

bonum, pulchrum eft ordo, ut accıpıunt bonum secundum alıquam e1us
acceptionem.

nde Cassıodorus dicıt, in TO de CIa Carıtate, quod JuaC Deo
600 creata sun(t, dıicuntur bona ef pulchra ef ordınata. ona quıdem sunt in

quantum Deo sun(t, idest in quantum Deo conformantur, pulchra sunt 1n
quantum quaelibet pars congrult S UO unıverso. ordınata (l sunt in QUanN-
tum UuNaqUAaACYQUC ICS in hac unıversıtate congrult S1D1 locum MOTLUM temMpuSs-
quC sortitur.

605 Sed tunc dubitatur, aeCc trıa sınt in Deo, scıilıcet moOdus, spec1es
ef ordo.

diceendum quod SUunt in C' CUl sıt bonus, sed onge alı0
modo QUamn creaturı1s. Est enım in modus determinatıo, 1870781 quıa
sıt lımıtatus, sed qui1a dıstinctus; JUaC dıstinct1i0 non dicıt Iımıtatıonem et

610 MENSUFaM, sed DECI SUam immensıtatem ab omnıbus distinguitur. nde et
rat1ıo est quıa omn1a In continet ei N1 est alıorum, qula onge alıa
excellıt.

Item, in est spec1les, id est pulchrıtudo, NOn COomMmMensuratıon1s

593 uUuNO CO588 pulchrum ei bonum/bonum ei pulchrum 591 Posset/potest
RI® hoc Sed adı pulchrum prımum 594 scılıcet R’ secundumN;

595 cum/omn1ı 59’7 (pulchrum) ef 600 Bona adı ei 6072
quaelıbet 603 mOotfum add. ef tempusque/temporı1s ei tempus 605
tunc dubitatur 607 Ekt R; sed 609 distinetio/distinctionem 610

611 ıIn nte omn1a(Unde) et aliorum/eorum N? OTUumM 612 excellıt
CO RI; lect. INC. 613 ıd es| N’ SIVE (pulchrıtudo) NO  —_

587 ıbıdem.
599 Le passagc auquel Jacques de Viıterbe refere trouve pas hez Cass10odore,

ma1ls ans le De Speculo C’arıiıtatis d’Aelred de Rievauld, Lıvre Cap {{ (4-5)
195 B' OC Continuatıo Medievalıs, 1,14
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partıum in 1DSO, quı est iımpartıbilıs, HC comparatur natura 1PSIUS ad alı-
615 quod otum, CU ipse non sıit DaIrs unıvers], sed Cr ef ordınem

un1ıvers!]; sed est in pulchritudo DCI unıtatem omnıum perfectionum in
1DSO. nde pulc! est quıa perfectionum rationes sunt in unıtive ei
S1INe confusione, sed CUl omnımoda congruentla, sed dıvısım, eft unıtive.
Et SIC, lıcet in NON sınt partes, tamen sunt ıbı perfectiones. nde pul-

620 hrıtudo est in SUua essent1a secundum perfectiones, ef in SUa sapıentlia S_

cundum ideales, eft nı est in quod e1 non congruıit.
rdo est in 1DSO, NON qUO ipse ad Aallu: ordınetur, sed quomodo

omn1a ad 1pSsum ordınantur. Et SIC pate
SIC jgıtur ordınetur quaest10 prinC1p10, ut prımo dıcatur de ordıne

6725 hulus quaest1on1s ad praecedentes; qula enım dictum, enNs dıyıdıtur PEI
NUM eit multa, eit potentiam ei aCcCIium princ1palıter. SuperI1us autem, CIrca
princıpı1um, statım quaesıtum funt de uUuNnNO eft multo, pOost VeEeTITO de potentıa et
AaCTtu

Restat CoOnsequenter dicere de h1s QUaC habent CONSequeENILeEr ad
6530 NUumMm eit multum, ei potentiam ei actum Et prımo de his QUAaC habent

consequenter ad 101010088 Hoc au est bonum, CUul et1am proximum est

tOtUum, consequenter de his QuaC pertinent ad multitudiınem. uft opposıt1o0
pOostea de quod consequıtur actum, scılıcet VECTUML, eft cetera.

unc procedendum est ad quaestionem hOcC modo.
635 T1MO videndum in qUO consıistiıt ratıo bon1 et QqUaC est e1us rat10;

ubı brevıter dicendum de diversis modis et pDOost de modo 1V

Secundo de modis bon1 quı accıpıuntur secundum ratıonem 1DS1US
on1

Tertio0 hIis poterıt vıder1 quomodo dıvers1ı modı dicend1 de ratio0-

in 1PSO614 (1DSO) qu1/quo impartıbilıs/partıbilıs 616 sed est adı ıb]
617 perfectionum/perfectiones ratiıones/ratıonum N’ ratıone 618 um/est

(congruentia) sed/non (dıvısım) et/sed 619 Et SIC N.  .5 pDOst lıcet
620 nde pulchritudoE. YPMA  362  partium in ipso, qui est impartibilis, nec comparatur natura ipsius ad ali-  615  quod totum, cum ipse non sit pars universi, sed extra et supra ordinem  universi; sed est in eo pulchritudo per unitatem omnium perfectionum in  ipso. Unde pulchrum est quia perfectionum rationes sunt in eco unitive et  sine confusione, sed cum omnimoda congruentia, sed divisim, et unitive.  Et sic, licet in eo non sint partes, tamen sunt ibi perfectiones. Unde pul-  620  chritudo est in sua essentia secundum perfectiones, et in sua sapientia Se-  cundum ideales, et nihil est in eo quod ei non congruit.  Ordo est in ipso, non quo ipse ad aliud ordinetur, sed quomodo  omnia ad ipsum ordinantur. Et sic patet.  Sic igitur ordinetur quaestio a principio, ut primo dicatur de ordine  625  huius quaestionis ad praecedentes; quia enim dictum, ens dividitur per  unum et multa, et potentiam et actum principaliter. Superius autem, circa  principium, statim quaesitum fuit de uno et multo, post vero de potentia et  actu.  Restat consequenter dicere de his quae se habent consequenter ad  630  unum et multum, et potentiam et actum. Et primo de his quae se habent  consequenter ad unum. Hoc autem est bonum, cui etiam proximum est  totum, consequenter de his quae pertinent ad multitudinem, ut oppositio  postea de eo quod consequitur actum, scilicet verum, et cetera.  Tunc procedendum est ad quaestionem hoc modo.  635  Primo videndum in quo consistit ratio boni et quae est eius ratio;  ubi breviter dicendum de diversis modis et post de modo vero.  Secundo de modis boni qui accipiuntur secundum rationem ipsius  boni.  Tertio ex his poterit videri quomodo diversi modi dicendi de ratio-  in ipso om.  614 (ipso) qui/quo N  impartibilis/partibilis NT 616 sed est add. ibi N  T  617 perfectionum/perfectiones N  rationes/rationum N; ratione T  618 cum/est R  (congruentia) sed/non R (divisim) et/sed PR. 619 Et om. N  sic om. NR; post licet T  620 Unde pulchritudo ... secundum perfectiones om. N  sapientia secundum add. quod N  621 eo/ipso T  congruit/congruat R; add. et R  623 omnia post ad ipsum N Et sic  quaestio om. N  625 (dictum) ens/est NT  626 (multa)  patet om. R 624 Sic/si N  et/per R potentiam add. autem R_ 630 (multum) et om. R 631 bonum add. bonum  N  cui/enim NT; add. consequentes R  etiam/et NR 632 de om. T  üt/et N: -42633  hoc modo add. et N; add. quia T  verum lect. inc. T 634 (procedendum) est om. TP  Tunc procedendum ... hoc modo om. R  635 (quae) est om. R  636 ubi/unde N di-  cendum add. est P diversis add. vero T modis om. P post/postea N  ubi breviter  ... de modo vero om. R  vero add. et cetera T 639 ex his poterit videri om. R  626. voir 1 111 sqq.secundum perfectiones sapıentia secundum adı quod
621 eO/1pso congrulit/congruat adı ei 6223 omnı1a DOst ad 1ıpsum Et S1IC

quaesti0 625 dictum) ens/est 626 (multa)624 S1C/s1
et/per potentiam adı autem 630 multum) ei 631 bonum adı bonum

cul/enım NT: adı cConsequentes et1am/et NR 632 de ut/et 633
hoc modo adı ei N, add. qulaeIumn lect. INC. 634 (procedendum) est

Tunc procedendumE. YPMA  362  partium in ipso, qui est impartibilis, nec comparatur natura ipsius ad ali-  615  quod totum, cum ipse non sit pars universi, sed extra et supra ordinem  universi; sed est in eo pulchritudo per unitatem omnium perfectionum in  ipso. Unde pulchrum est quia perfectionum rationes sunt in eco unitive et  sine confusione, sed cum omnimoda congruentia, sed divisim, et unitive.  Et sic, licet in eo non sint partes, tamen sunt ibi perfectiones. Unde pul-  620  chritudo est in sua essentia secundum perfectiones, et in sua sapientia Se-  cundum ideales, et nihil est in eo quod ei non congruit.  Ordo est in ipso, non quo ipse ad aliud ordinetur, sed quomodo  omnia ad ipsum ordinantur. Et sic patet.  Sic igitur ordinetur quaestio a principio, ut primo dicatur de ordine  625  huius quaestionis ad praecedentes; quia enim dictum, ens dividitur per  unum et multa, et potentiam et actum principaliter. Superius autem, circa  principium, statim quaesitum fuit de uno et multo, post vero de potentia et  actu.  Restat consequenter dicere de his quae se habent consequenter ad  630  unum et multum, et potentiam et actum. Et primo de his quae se habent  consequenter ad unum. Hoc autem est bonum, cui etiam proximum est  totum, consequenter de his quae pertinent ad multitudinem, ut oppositio  postea de eo quod consequitur actum, scilicet verum, et cetera.  Tunc procedendum est ad quaestionem hoc modo.  635  Primo videndum in quo consistit ratio boni et quae est eius ratio;  ubi breviter dicendum de diversis modis et post de modo vero.  Secundo de modis boni qui accipiuntur secundum rationem ipsius  boni.  Tertio ex his poterit videri quomodo diversi modi dicendi de ratio-  in ipso om.  614 (ipso) qui/quo N  impartibilis/partibilis NT 616 sed est add. ibi N  T  617 perfectionum/perfectiones N  rationes/rationum N; ratione T  618 cum/est R  (congruentia) sed/non R (divisim) et/sed PR. 619 Et om. N  sic om. NR; post licet T  620 Unde pulchritudo ... secundum perfectiones om. N  sapientia secundum add. quod N  621 eo/ipso T  congruit/congruat R; add. et R  623 omnia post ad ipsum N Et sic  quaestio om. N  625 (dictum) ens/est NT  626 (multa)  patet om. R 624 Sic/si N  et/per R potentiam add. autem R_ 630 (multum) et om. R 631 bonum add. bonum  N  cui/enim NT; add. consequentes R  etiam/et NR 632 de om. T  üt/et N: -42633  hoc modo add. et N; add. quia T  verum lect. inc. T 634 (procedendum) est om. TP  Tunc procedendum ... hoc modo om. R  635 (quae) est om. R  636 ubi/unde N di-  cendum add. est P diversis add. vero T modis om. P post/postea N  ubi breviter  ... de modo vero om. R  vero add. et cetera T 639 ex his poterit videri om. R  626. voir 1 111 sqq.hoc modo 635 (quae) est 636 ubi/unde dı-
cendum adı est diversıis adı CIO MmoOodis post/postea ubı brevıterE. YPMA  362  partium in ipso, qui est impartibilis, nec comparatur natura ipsius ad ali-  615  quod totum, cum ipse non sit pars universi, sed extra et supra ordinem  universi; sed est in eo pulchritudo per unitatem omnium perfectionum in  ipso. Unde pulchrum est quia perfectionum rationes sunt in eco unitive et  sine confusione, sed cum omnimoda congruentia, sed divisim, et unitive.  Et sic, licet in eo non sint partes, tamen sunt ibi perfectiones. Unde pul-  620  chritudo est in sua essentia secundum perfectiones, et in sua sapientia Se-  cundum ideales, et nihil est in eo quod ei non congruit.  Ordo est in ipso, non quo ipse ad aliud ordinetur, sed quomodo  omnia ad ipsum ordinantur. Et sic patet.  Sic igitur ordinetur quaestio a principio, ut primo dicatur de ordine  625  huius quaestionis ad praecedentes; quia enim dictum, ens dividitur per  unum et multa, et potentiam et actum principaliter. Superius autem, circa  principium, statim quaesitum fuit de uno et multo, post vero de potentia et  actu.  Restat consequenter dicere de his quae se habent consequenter ad  630  unum et multum, et potentiam et actum. Et primo de his quae se habent  consequenter ad unum. Hoc autem est bonum, cui etiam proximum est  totum, consequenter de his quae pertinent ad multitudinem, ut oppositio  postea de eo quod consequitur actum, scilicet verum, et cetera.  Tunc procedendum est ad quaestionem hoc modo.  635  Primo videndum in quo consistit ratio boni et quae est eius ratio;  ubi breviter dicendum de diversis modis et post de modo vero.  Secundo de modis boni qui accipiuntur secundum rationem ipsius  boni.  Tertio ex his poterit videri quomodo diversi modi dicendi de ratio-  in ipso om.  614 (ipso) qui/quo N  impartibilis/partibilis NT 616 sed est add. ibi N  T  617 perfectionum/perfectiones N  rationes/rationum N; ratione T  618 cum/est R  (congruentia) sed/non R (divisim) et/sed PR. 619 Et om. N  sic om. NR; post licet T  620 Unde pulchritudo ... secundum perfectiones om. N  sapientia secundum add. quod N  621 eo/ipso T  congruit/congruat R; add. et R  623 omnia post ad ipsum N Et sic  quaestio om. N  625 (dictum) ens/est NT  626 (multa)  patet om. R 624 Sic/si N  et/per R potentiam add. autem R_ 630 (multum) et om. R 631 bonum add. bonum  N  cui/enim NT; add. consequentes R  etiam/et NR 632 de om. T  üt/et N: -42633  hoc modo add. et N; add. quia T  verum lect. inc. T 634 (procedendum) est om. TP  Tunc procedendum ... hoc modo om. R  635 (quae) est om. R  636 ubi/unde N di-  cendum add. est P diversis add. vero T modis om. P post/postea N  ubi breviter  ... de modo vero om. R  vero add. et cetera T 639 ex his poterit videri om. R  626. voir 1 111 sqq.de modo CecIO (ei88 adı ei cetiera 639 hıs poterıt viderı
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640 bon1 habent verıtatem, et quomodo Ila QquaC videntur pertinere ad rat10-
NC  - bon1 habent bonum.

Quarto ef ultımo, quomodo bonum dıcıtur de Deo, et prımo un-
dum OS modos assıgnatos de bono ratiıone unıtatıs, postea VeEeTO QUO-
modo Jla QUaC habent convenıentiam CU] bono ef JUaC videntur dicere

645 ratıonem bon1, diıcuntur de Deo, scilicet CSSC appetibile, ESSC perfectum,
ESSC communicabiıle, CSSC iinem, habere modum, specıem eit ordinem. Quae
Omn1a patent dıctis.

prımum igıtur diceendum quod bonum dictum de Deo quantum
650 ad rem QUaI dicıt, praedicat e1us substantıam, Ssicut eft alıa dıcta de DEeEO,

sed quantum ad modum dıicıt alıquıid CIrca substantiıam. Substantia enım
De1l est eiusdem CSSC Bonum autem dıicıt modum essendi, quı est passıo0
entis modo dicto. et cetifera.

secundum diıcendum quod Deus est bonum quod est finıs, eit
655 secundum ratiıonem In Deo est DrIUS qQUuUam ratiıo efficientis. Sed de prıus et

poster1us In Deo erıt alıa quaest10, ubı melıus patebıt quomodo alıquıid in
Deo dicıtur Dr1uUS ei poster1us.

tertium dicendum quod proprie umendo contrarıum, secundum
quod contraria sunt in eodem SCHNCIC eft CIrca iıdem subiectum, S1C Deus NON

660 contrarıum.
Communius sumendo, secundum alıquem modorum posıto-

1UIN in V, S1IC quıla contrarıa 19(0)01 SCINDCI sunt in eodem SCHNCIC, 1iMmo
In diversıs gener1bus, vel 1psa Sunt SCHNCIA, uf dicıt Phiılosophus in Praedi-
camentiıs.

665 Ve] dieendum quod contrarıum vel dıcıtur oppugnatıvum antum,
vel oppugnatıvum et peremptivum malum. Igıtur est in Deo contrarıum
secundum oppugnatıonem, NON secundum peremptionem, uf dıcıt

(haben‘! verıtatem/rationem 647 ei ultımo el prımo secundum
patent dictis/secundum modos 649 ig1ıtur dıctum adı est

substantıam/essentiam 654 bonum/bonus650 praedıcat/protat 656 alıquid
DOst in Deo 657 Sed de prıus et posterı1us 658 dicendum quod
contrarıum/contrarıa secundum quod/ut 662 qu1a/quo ımmo/ymo N) prımo

665 (contrarıum) vel 666 peremptivum/perhemptivum 66 / perempt10-
nem/perhensionem T! perhemptritionem

653 OIr 503 S|q.
656 OIr Quaesti0 XAXVUIL, trum in Deo sıt prıus eit poster1us secundum alıquem

dum: OIlr aussı Quodlıbet UL quaesti0 XXVIII ed Ypma 133-134
663 CapD De opposıtıs. Vol Pars 7 B KL: Bekker 14°*; I’ 3 9 ı13
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Augustinus, 34 De Civıtate De1 capıtulo quarto, quod vit1um est Deo
contrarıum malum bono; eit 1am est contrarıum naturae Ua

670 vıtlat. nde Deo est contrarıum sicut malum bono antum naturae VeTO

QUaIn vicıat, NON solum sicut malum bono sed et1am sıcut NOC1IVUm.
quartum dicendum quod 1la d1iv1isıo0 vıdetur SSSC bon1 solum

secundum quod ab homiıne apprehenditur In quantum homo, quı1a honestum
sub hac ratıone solum rationalıbus appetıtur.

675 Similıter utıle, in quantum dicıt referre quod est proprium ration1s:
delectabile et1am ON dıicıtur 1S1 In habente cognıtionem.

amen dicunt quıdam quod aeC dıivıisıo potest extend1 unıversalıter
ad bonum, quıa bonum honestum esT, quod propter appetıitur; et S1IC
Deus est bonum.

680 ıle AauUu! quod propter alıu ef S1IC NOn dıicıtur Deus bonum 181
perversıtate homıinum, quı Deum propter 1ud ılıgunt uft malı.

Delectabile Za01 prou dic1tur vel secundum SCNSUMN vel quod 1910)81

in unde dılıgatur 1S1 delectatiıonem, unde convenıt; secundum
au quod delectabile sequıitur honestum, l1ıcet alıa ratiıone dicatur

685 honestum ei delectabiıle, SIC NON convenıt Deo Ipse enım est SUIMNIMEC eleC-
tabılıs, eit cetera.

quintum dıiıcendum quod 1n mathematicıs est bonum, NOn qu1-
dem bonum quod est in operatıone vel quod ordınem ad motum, sed
al10 modo, quıa e1s est commensuratıo, Ordo et determinatıo. QuaC sunt

690 species bon1. ut dıicıt Philosophus in 3381
SEeXtUumM dicendum quod bonum non secundum eandem ratıonem

dicıtur de Oomn1ıbus: lıcet en1ım OINNE quod est dıcatur bonum in quantum

vitium MSS. VIC1UumM vıtıum est Aadı in668 capıtulo quarto/capıtulo T’
669 (contrarıum) naturae N’ adı secundum quam/quod NI; 670
vıtilat MSS. viclat (naturae) vero/autem P NON 671 quam/quod N E
vitlat/conviıtıat 672 solum/tantum 673 apprehenditur/deprehenditur T’ TC-
henditur honestum adı solum 674 rationalıbus/rationıbus 675 referre/dıf-
erre 677 1amen dıicunt quıdam quod extendi/accıp1ı N! ostendiı TJ attend]ı

(honestum) est 679677 ad/au bonum qula qu1a/quod
bonum/bonus 681 ut/et 682 (dıcıtur) vel 683 nısı/non nde
convenıt364  E YPMA  Augustinus, XII De Civitate Dei capitulo quarto, quod vitium est Deo  contrarium tamquam malum bono; et iam est contrarium naturae quam  670  vitiat. Unde Deo est contrarium sicut malum bono tantum naturae vero  quam viciat, non solum sicut malum bono sed etiam sicut nocivum.  4  Ad quartum dicendum quod illa divisio videtur esse boni solum  secundum quod ab homine apprehenditur in quantum homo, quia honestum  sub hac ratione solum a rationalibus appetitur.  675  Similiter utile, in quantum dicit referre quod est proprium rationis;  delectabile etiam non dicitur nisi in habente cognitionem.  Tamen dicunt quidam quod haec divisio potest extendi universaliter  ad bonum, quia bonum honestum est, quod propter se appetitur; et Sic  Deus est bonum.  680  Utile autem quod propter aliud; et sic non dicitur Deus bonum nisi  ex perversitate hominum, qui Deum propter aliud diligunt ut mali.  Delectabile autem prout dicitur vel secundum sensum vel quod non  habet in se unde diligatur nisi delectationem, unde convenit; secundum  autem quod delectabile sequitur honestum, licet ex alia ratione dicatur  685  honestum et delectabile, sic non convenit Deo. Ipse enim est summe delec-  tabilis, et cetera.  5  Ad quintum dicendum quod in mathematicis est bonum, non qui-  dem bonum quod est in operatione vel quod habet ordinem ad motum, sed  alio modo, quia in eis est commensuratio, ordo et determinatio, quae sunt  690  species boni, ut dicit Philosophus in XIII.  6  Ad sextum dicendum quod bonum non secundum eandem rationem  dicitur de omnibus; licet enim omne quod est dicatur bonum in quantum  vitium mss. vicium  vitium est add. in N  668 capitulo quarto/capitulo X T; om. P  669 (contrarium) naturae om. N; add. secundum R_ quam/quod NT; quamquam R 670  vitiat mss. viciat  (naturae) vero/autem P; non TR_ 671 quam/quod NT; quamquam R  vitiat/convitiat N 672 solum/tantum N 673  apprehenditur/deprehenditur T; repre-  henditur N honestum add. solum R_ 674 rationalibus/rationibus NT 675 referre/dif-  ferre NT 677 Tamen dicunt quidam quod om. R  extendi/accipi N; ostendi T; attendi  R  (honestum) est om. N  679  677 ad/aut N bonum quia om. NT quia/quod P  bonum/bonus T  681 ut/et N 682 (dicitur) vel om. N  683 nisi/non habet R_ unde  convenit ... et delectabile om. R_ 685 (sic) non om. NT  summe delectabilis/suppreme  delectabile R  686 et cetera om. RP  688 motum add. non  687 (quod) in om. RT  autem modo quod in eis est P  sed/velN 689 est om. N 690 in XIIV/in II R 691  dicendum om. N dicendum quod om. R_ rationem om. N 692 quod est om. R  668. cap. 3. PL 41,351; CCL 48,357.  690.' XIII Metaphys. Vol. VIII 342° J; Bekker 1078®; AL XXV 2, p. 231; XXV 3, p.  277.ei delectabıle 685 SIC NON delectabılıs/suppreme
delectabiıle 686 et cetera 688 motum adı NON687 (quod) iın
autem modo quod in e1s est sed/vel 689 est 690 in X IMın {11 691
dicendum dicendum quod rationem 692 quod est

668 CaD g  n CA
690 111 Metaphys. Vol VII J’ RBekker 1078° 2 234 3’

AA
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est, tamen aecCc 1psa ratiıo analoga est
Sed ad eviıdentiam illıus diet1 Boeti1i1 consıderandum est quod [CS

695 dicuntur bonum pCI essenti1am vel In quantum Ssunt, siıcut et1am diıcuntur
Numı

Diıcıtur enım ICS una pCI essenti1am, qul1a non PCI TeIN supera  ı1tam
ent1, eft dicıtur una DCI unıtatem secundum quod unıtas dicıt alıquıd
CNS, modo dıicto

700 Et simıiılıter dicendum de DOonoO, quod ICS est Oona pCI essent1am el

pCTI boniıtatem.
Item, hoc quod dicıtur bonum alıquıd PCI essentiam duplicıter p -

test intellıgı. Uno modo ut dictum est; qula NOn PDCI alıquıd superaddıtum;
ei S1IC intellıgıt Boetius quod omnı1a in quantum sun(t, bona sunt

705 110 modo secundum quod dıstiıngultur CONTr. bonum DCI particıpa-
tiıonem, et S1C solus Deus est bonus pCT essentiam., alıa NO  - Ideo dicıt 1b1
Boetius quod omn1a In quantum sunt, bona sun(t, NOn tamen sunt sub alıa
bona.

nde HCcE est proprıe diıctum quod sınt bona DCI essenti1am, lıcet
710 dicantur bona in quantum sunt, et ideo Deus est bonus DCI Se1IpSUm, alıa

particıpatione e1us; iıdeo dıcıtur 1psa bonitas, NOn S1IC alıa quı1a partıcıpant
bonıtatem, ef cetera.

septimum dıcendum quod de pulchro dıctum est; tamen Ssclen-
dum quod nıhıl prohıbe UNUu: ef idem dıversımode 101 de alı0 proprıe ef

135 transıtıve. sicut Iux quantum ad QUO imponitur, dicıtur PITOD-
rıe in spirıtualıbus; quantum CIO ad quod sıgnıfıcandum ımponıtur,
dicıtur non proprIie, ut communıter dıcıtur.

Sımilıter potest dic1 de pulchrıtudine; imposıta enım est ad
entiam eft clarıtatem corporalem, ef cetera.

TI Ad OCtavum dicendum quod dıctum est de perfecto, est

quod, 1 attendamus ad 1psam proprietatem vocabulı, NON dicıtur de Deo
proprie, sed quantum ad quod signıficare intendimus, dicıtur proprIie;

693 haec/hoc analoga/anologa NE: analogua 694 illıus/huilus est
vel 696 DUMm lect. INC.695 bonum/bonae 69% secundum quod/ut

(alıquıd) supra/super 705 secundum quod/ut 707 sub alıa/substantıa AJ
non/nec sic/sıcut qula/quae 712 ei cefera 1313 quod
dictum/diceendum 714 110 ntie dıversımode R’ alıoque 15 quantum/quam
iıllud/alıud dicıtur S de/a N 719 ei cetfera 720 dictum est

post de perfecto I2 quod 1psam

694 De Hebdomadıbus. ,
704 e Hebdomadıbus.
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rebus enım fact1s, tunc dıicıtur perfectum, CUM nı restat facıendum, eit
iıdeo extenditur ad s1ıgnificandum OINNE quod nı deesse, ei cetera.

7 A A dicendum quod NON est nugatıo, sicut NC dicendo
UuNnuHl CNS, Ssicut dıcıt Commentator, in Metaphysicae, quıa, lıcet ıdem
dıcat quod CNS, tamen alıo moOdo, NeC est siımıle de anımalı ef homine, quı1a
NUumMm ON ad SNNS ut spec1es ad CUu COnNvertantur, sed
1S ut passıo ad subiectum.

730 Unde, sicut 1900701 est nugatıo dicendo C:  E} SIC 1970781 CNSs UuNum,;
tamen dissımıle esT, quı1a NUumMm nNnonNn dıicıt TE  - addıtam sicut SImMUS vel DIO-
prıa 1qua passıo0 specıalıs.

Sed uC est dubitatıo, YJUaIC magıs est nugatıo in SCHCIC el SPC-
Ccıie QUam in ente et partıbus et passıonıbus entis.

735 Et dicendum quod eNSs NON ad de quıbus dicıtur ut

9 quası dıicatur M ]la in potentıa sıcut sed sicut aequ1vocum
ad SUa signıficata qua«C significat aCTU; lıcet eNSs nNnonNn sıt PDUrCc aequ1vocum,
tamen quantum ad hoc convenıt CU) aequ1voCco.

Unde, Cu addıtur <1b1 alıquıid, NOoON determiıinat 1psum sıcut ıffe-
740 rentia 5 sed solum specıficat alıquod e1us sıgnıfcatum, quod 1970)8|

specificatur nomıne entis.
Unde, sıcut NON est nugatıo dicendo Canıs latrabılıs, SIC NC diıcendo

CM UNUIN, vel C115 substantıa, ei SIC de alııs.
Vel melıus dicendum sicut pr1us, quod U et Ila UJUaC dicuntur

745 pass1ıones ent1s, non sunt s1ıgnificata ent1s, sed exprimunt modum alıquem
essendi, quı ON significatur nomıne ent1is Net implıcıte TICC explıcıte, lıcet
dicant eandem rem quam wißt  N Et iıdeo dicuntur passıones ent1s, quıa sunt
exira intellectum ent1s, sıcut passı10 eXTr: intellectum subiect1; sed PIaC-
dicamenta Sunt signıficata ent1s, et sunt ut partes vel specı1es, et ideo forte

750 nugatıo est dicendo N substantıa, NON autem est nugatıo dicendo CNSs

NUMm
Vıidetur enım quod magıs sit nugatıo dicendo enNs substantıa qUam

7923 enım/ın factis/perfectis facıendum/perficıendum 724 quod/cu1 NRI
deesse, eft cetera/deest N JD diıcendum quod dıcendo/de deo 726 6CNS

N’ nie unum sicut/ut in 1V/ın T L in N.  . in SA tamen/cum
728 ut/sıcut 730 NON est adı illud 73R dissimıiıle adı illudalıo/alıquo

SIımus/symus 732 alıqua/alıa N 733 adhuc est dubitatıo lect. INC. qua-
re/quıa N/ınter 734 (partıbus) et/vel 735 Et 736 ıcut/ut 1737
amen 739 NON lect. INC. 7472 dicendo 744 QUaC Vel
melıus366  E. YPMA  in rebus enim factis, tunc dicitur perfectum, cum nihil restat faciendum, et  ideo extenditur ad significandum omne illud quod nihil deesse, et cetera.  725  9  Ad nonum dicendum quod non est nugatio, sicut nec dicendo  unum ens, sicut dicit Commentator, in IV Metaphysicae, quia, licet idem  dicat quod ens, tamen alio modo, nec est simile de animali et homine, quia  unum non se habet ad ens ut species ad genus, cum convertantur, sed ma-  gis ut passio ad subiectum.  730  Unde, sicut non est nugatio dicendo nasus cavus, sic non ens unum;  tamen dissimile est, quia unum non dicit rem additam sicut simus vel pro-  pria aliqua passio specialis.  Sed adhuc est dubitatio, quare magis est nugatio in genere et spe-  cie quam in ente et partibus et passionibus entis.  75  Et dicendum quod ens non comparatur ad ea de quibus dicitur ut  genus, quasi dicatur [?] illa in potentia sicut genus, sed sicut aequivocum  ad sua significata quae significat actu; licet ens non sit pure aequivocum,  tamen quantum ad hoc convenit cum aequivoco.  Unde, cum additur sibi aliquid, non determinat ipsum sicut diffe-  740  rentia genus, sed solum specificat aliquod eius significatum, quod non  specificatur nomine entis.  Unde, sicut non est nugatio dicendo canis latrabilis, sic nec dicendo  ens unum, vel ens substantia, et sic de aliis.  Vel melius dicendum sicut prius, quod unum et illa quae dicuntur  745  passiones entis, non sunt significata entis, sed exprimunt modum aliquem  essendi, qui non significatur nomine entis nec implicite nec explicite, licet  dicant eandem rem quam ens. Et ideo dicuntur passiones entis, quia sunt  extra intellectum entis, sicut passio extra intellectum subiecti; sed X prae-  dicamenta sunt significata entis, et sunt ut partes vel species, et ideo forte  750  nugatio est dicendo ens substantia, non autem est nugatio dicendo ens  unum.  Videtur enim quod magis sit nugatio dicendo ens substantia quam  723 enim/in N  factis/perfectis R  faciendum/perficiendum P  724 quod/cui NR1  deesse, et cetera/deestN 725 dicendum quod om. R _ dicendo/de deo R 726 ens om.  N; ante unum R  sicut/ut R  in IV/in X TP; in IV NR; in om. R  727 tamen/cum N  728 ut/sicut T  730 non est add. illud R  731 dissimile add. illud R  alio/aliquo N  simus/symus R 732 aliqua/alia N 733 adhuc est om. R_ dubitatio /ecf. inc. R_ qua-  re/quia N  in/inter N 734 (partibus) et/vel R  735 Et om. R 736 sicut/ut R  738  tamen om. N  739 non lect. inc. T  742 dicendo om. R  744 quae om. N Vel  melius ... illa quae dicuntur om. T 747 quia/quae NT 749 et/sed N  utom. N 750  (nugatio) est post ens N  est nugatio om. R_ dicendo add. ens N  726. Averroes, cfr. text. com. 2. Vol. VIII 65,65”°.]la qQquaC dıcuntur Ta quia/quae NI 749 et/sed ut 750
(nugatıo) est post est nugatıo dıcendo adı N

726 Averroes, cir. textT. CO Vol VIII 65,65°°
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anımal homo, CUIMM CcNs aCtu significet substantı1am, anımal utem hominem
in potentıa.

7a Non tamen est nugatıo dicendo CMNS DCI S} quod exprimıit modum
entıtatıs oubstantıae. nde praedıcamenta NOn dıcunt modos essend]. nde
specıficatio ent1s ad 1quam SUaIll partem NON er1 PDPCI DTIAC-
dıcament, sed DCTI rationes praedıcamenti, siıcut specıficat1o gener1s PCI
differentias.

760 S1IC CI SO secundum hoc NUMM ei bonum Nnon signıficantur DCI CNS,
sed dicunt ratıonem supera‘  1tam; eit hoc est melıus dıctum QUaIM
quod furt dıctum quod scılıcet sıgnıfıcentur PCI eNns implicıte. Patet
enım quod NeEC implıcıte NC explıcıte. 1gnıficant enım eandem);: tamen CNSs

non significant 1lam TE  = sub 1la ratıone subh qua sıgnificat C: E1

765 NUIMN tamen praesupponıit sıgnıficatıonem vel ratıonem ent1s, NOn au
ECONVETITSO Sunt CTSO diversae ratiıones.

Quod dıcıt Commentator., quod ens dıcıt Num DCI 1gnıf1ca-
tiıonem, NUmMm autem DEr prolatıonem, intellıgendum est forte ratıone re1
significatae, quıa dicunt eandem frem Unde, quı1a dicunt eandem rem, dı-

F cendo UuNUM, consignificatur alıu, sıcut qula duo accıdentia Sunt In unO

subıecto, in unO consignificatur alıu secundum quod includunt subıectum,
scılıcet ut SUumuntftur in CONCretito Et quıa eNs dicıit eandem I  - QqUamı NUum

ei CCONVEITSO, ideo dicendo C115 consignificatur NUum ratiıone rel, lıcet ratıo
utrıusque sit alıa.

175 decımum dicendum quod bonum dıyınum ddıtum bono CICa-

turae NOn est MAalus bonum, sed est plurıbus modiıs bonum. nde potest
dıc1 quod NOn facıt magıs sed plus, sicut dicıtur de indıvısıbıilı addıto indı-
visıbilı. nde sunt plura bona, sed magıs bonum, qula bonum creaturae
excellentius praeexistıt, quamVIs et1am 1C1 possıt quod Deus TIG proprıe

753 homınem DOst ıIn potentıa 756 essendı adı sed rationes praedıcamentorum
dicunt mO0dos; passıones autem entis dicunt modos essend:ı 757 Ssuam/su1 de-

762 1ıU/estbet/dicıtur N 758 pCI signıfiıcentur/sıgnificetur (1m-
plıcıte) nım quod implıcıte NCC 763 sıgnıfıcant/sıgnificat N S12N1-

eam/ıllam cum/tamen CUM unum/verum 765 PTaCcSUD-ficant/significat
ponıt/praesupponat NUum 768 est ratione/ratiıonem 769
eandem/eadem N TTO consignıficatur/quod sıignıficatur FA cons1ıgnificatur/signifi-

P R2 eandem/eadem 776 bonum/unum 778atur secundum N7 sed
(Unde) sunt magıs bonum/malius 779 quamvıis/lıcet 780

762 'OIr 744 Su'q
767 Averroes, cfr. in Metaphys. text. COM Vol 111
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780 CONNuMEeratur He ddıtur creaturae, ut alıas fuıt Ostensum
3A8 undecımum dicendum quod bonum NON secundum SU1
acceptionem dıcıt habıtudiınem ad appetitum. Vel dicendum quod ratio bon1ı
secundum quod bonum non consıstıt in ordıne ad appetitum. Sed talıs Ordo
fundatur in ONO sicut In term1ıno, NOn ut in subiecto. quıa est ermıminus

785 hu1lus Ordıinıs.
Sed antequam intellıgatur ordo ad appetıtum, intellıgıtur ordo CON-

formitatıs bono ad CO  = QuaC dicıtur appetere. nde ratio bon1 praecedit
ordınem ad appetitum duplıicıter, eit secundum quod dicıtur bonum alıquıid

S! et secundum quod bonum dıicıtur ut atum est e]1 alıquıid conformarı.
790 1U est enım SSSC tale CUul alıquıd conformarı possıt, et Aallu: quod appet]

possıt. nde est 1b1 duplex relatıo et abıtudo, ef utraque secundum rat10-
NCIX, scılıcet relatıo conformitatıs et appetibılıtatis. hoc enım appetit ut
conformetur.

Vel dicendum forte quod iıdem est conformarı, quı1a appeti-
795 {us ei conformıiıtas quaedam est ei assımılatıio, sed diversımode secundum

quod dıversum appetıtum. Et quod dıicıtur sımılıtudo est appetenda, ntellı-
gendum est quıa appetitur CUu1 atum est appetens assımıları, et quod
rat1o appetitus ın assımılatione attenditur, qua«C est secundum connaturalıta-
tem vel convenılentiam. Et tunc diıcendum quod ratiıo bon1 secundum

010 praecedit ratıonem appetibılıtatis.
Nec est simıle de VETO, quıa VerUum est in anıma. bonum In rebus.

nde bonum secundum princıpalem SU amn acceptionem dicıt modum CN-

d1, NNr ad appetitum; sed de VETO patebıt inira., utrum de 1DSO
dıic1 possıt sıcut de bono., ef cetera.

X05 duodecımum diceendum quod Oomn1a Deum appetunt, ut COM-

muniter dicıtur, in SUa simılıtudıne QUaC finıta est nde infinıtum
finite. nıhıl inconvenı1ens, idest secundum particıpatıonem finıtam Deum

780 connumeratur/connumerantur alıas fuit ostensum/dictum fuıt alı 781
undecımum/duodecımum 782dicendum quod 1O:  x DOST acceptionem
ad appetitum ratio 788 (dıcıtur) bonum 789 ut/secundum quod
P’ quod 791 est post duplex elatıo ei ratıonem/relatıonem 794 (dı-

conformarı add.cendum) quod forte ntie diıcendum (appetere) est
et appetitus add. ei 796 (secundum) quod dıversum appetitum/dıversos
appetitus 010 appetıbılıtatıs/appetitus N 801 vero/potentia 804 el cetera
X05 Deum/bonum ut/unde X06 finıta lect. INC. infi-appetere/appetibile
nıtum/finıtum 807 id(est)

780 'OIr Quaestio XXVIL trum CI U SUua verıtas Deo convenıiıt el sıt In 1DSO.
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est el assımıları et conformarı, ve]l appetiıtu naturalı vel alı0 dıver-
simode.

X10 qQUaC Ssunt in contrarıum de dıcto Augustini, diıcendum quod
est bonum OMn1s bon1, idest OMNIS bonl, vel QUO Oomn1a dicuntur
bona extrinseca denominatıione, vel qul1a continet OMIMNe bonum.

uod autem dıicıt Dıonysıus patet; est enım substantıale bonum,
idest DCT essentiam, NON PCI partiıcıpatıonem.
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